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Tour cyclisme de Romandie :
le dernier mot aux Italiens

D autres mesures seront présentées
au mois de juin devant les Chambres

Le franc suisse est réévalué. Telle est l'importante déclaration que nous publions ci-dessous dans son inté-
gralité et qui fut annoncée dimanche soir au pays par M. Gnaegi, président de la Confédération, s'exprimant en
allemand et en français, et en italien par M. Celio, vice- président du Conseil fédéral. Réévaluation, certes, mais
cette mesure ne suffira pas à rétablir l'équilibre écono mique. D'autres mesures sont prévues qui seront discu-
tées en juin devant les Chambres.

« Le Conseil fédéral, après avoir consulté
la direction générale de la Banque na-
tionale, a décidé de réévaluer le franc
suisse de 7 %. Cette décision entre en
vigueur dès lundi 10 mai. La parité du
franc suisse par rapport an dollar, qui
était jusqu'ici de 4 fr. 37, sera désormais
de 4 fr. 08 pour un dollar.

Ce n'est pas de gaieté de cœur que
le Conseil fédéral a pris cette décision.
Notre politique traditionnelle de stabilité
monétaire a sans conteste largement con-
tribué à affirmer notre position économi-
que dans le monde. La situation sur le
marché monétaire international, qui était
depuis longtemps tendue, s'est profondé-
ment détériorée au cours de la semaine
dernière. Aussi avons-nous été amenés a
reconsidérer le problème de la parité du
franc, ne serait-ce qu 'à fin de pouvoir
mieux lutter à long terme contre le ren-
chérissement

Ce faisant, le Conseil fédéral s'est inspiré
des considérations suivantes : le franc suisse
étant depuis longtemps sous-évalué, notre
politique monétaire s'est vue fréquemment
confrontée à des problèmes délicats, du
fait que l'expansion de la masse monétaire
stimule les poussées inflationnistes an sein
de l'économie.

LE ROLE DU DOLLAR
Le dollar américain a joué un rôle

déterminant dans cette évolution. Au cours
de la seconde moitié de l'année dernière,
les autorités américaines se sont mises
à assouplir progressivement leur politique
monétaire. Les modifications qui en sont
résultées dans la relation respective des
taux d'intérêts pratiqués sur les principaux
marchés monétaires ont fait refluer dans
une mesure accrue les capitaux vers la
République fédérale d'Allemagne en parti-
culier, mais aussi vers la Suisse.

L'afflux de ces capitaux, qui a pris
ces derniers temps une exceptionnelle am-
pleur, est hautement indésirable dans la
période de surchauffe aiguë que nous
traversons en ce moment. Il enlève no-
tamment aux mesures de restriction de
crédit auxquelles sont soumises nos banques
une grande partie de leur efficacité. L'aug-
mentation considérable des liquidités dont
dispose notre économie — conjuguée avec
la grave pénurie de main-d'œuvre dont
nous souffrons — est de nature à renfor-
cer les pressions inflationnistes qui exis-
tent déjà dans le pays et partant à stimu-
ler le renchérissement

LA MARÉE « VERTE »
Nous traversons depuis quelques jours

une grave crise monétaire. D'énormes mon-
tants de dollars ont été vendus à la
Banque centrale de la République fédérale

La Banque nationale a dès lors, suspendu elle aussi ses achats de dollars. Si
elle devait les reprendre lundi, sans que des mesures ad hoc aient été
prises, il y aurait lieu de s'attendre à un afflux encore plus massif de
dollars.

EN CONSÉQUENCE
La situation que je viens de vous décrire a incité le Conseil fédéral à

réévaluer le franc de 7 ",',. La décision elle-même, ainsi qne le taux de rééva-
luation choisi contribueront, nous en sommes convaincus, à assurer une meil-
leure stabilité au système monétaire international et à contenir les pressions
inflationnistes qui s'exercent à l'intérieur de notre pays, notamment du fait
que les importations vont baisser de prix.

AUTRES REMÈDES
Mais la réévaluation ne suffira cependant pas , à rétablir , l'équilibre écono-

mique. Aussi le Conseil fédéral est-il décidé à soumettre à' l'approbation des
Chambres lors de la session de juin d'antres mesures encore propres à stabi-
liser la conjoncture, en particulier dans le secteur de la construction.

Il a d'ores et déjà chargé le département, de l'économie publique ' ainsi
que le département des finances et des douanes d'élaborer des propositions
concrètes à cet effet : . ¦"

Le Conseil fédéral reste plus que jamais attaché à la stabilité monétaire
el il entend ne pas relâcher les efforts qu'il a toujours entrepris dans ce
sens. Par ces nouvelles mesures, il désire également apporter sa contribution
au maintien du pouvoir d'achat du franc suisse. » (ATS) - •• -—--

d'Allemagne qui s'est vue contrainte de
suspendre ses achats en cette devise mer-
credi dernier au matin.

La spéculation s'étant étendue au franc
suisse, la Banque nationale a dû reprendre
en l'espace de peu de temps, pour sauve-
garder la stabilité du franc, environ 1.5
milliard de dollards dont 600 millions au
cours de la seule matinée de mercredi
dernier. Quelque 6 milliards de francs
suisses ont ainsi été créés.

Face a face deux points de vue qui ne se sont pas rapproches : l'Allemand Schiller,
à gauche, et le Français Giscard d'Estaing, à droite. (Téléphoto AP)

Franc suisse réévalué de 1%

Le film de la crise monétaire
BRUXELLES (AFP). — Voici le film

de la crise monétaire qui a éclaté ces
derniers jours :

O 27 avril. — Les six ministres des
finances du Marché commun discutent à
Hambourg du problème du dollar au cours
d'un « débat privé » organisé par M. Schil-
ler, ministre allemand de l'économie. Des
indiscrétions filtrent selon lesquelles M.
Valéry Giscard d'Estaing, ministre français
de l'économie et des finances, se serait
déclaré favorable à une réévaluation dlu
prix de l'or.
4 28 avril. — La Bundesbank suspend

ses achats de soutien du dollar sur le
marché à terme.

# 29 avril. — M. Schiller demande
aux Six, dans un discours prononcé à
Hanovre, une action commune « en faveur
d'un système monétaire international qui
assure à l'Europe une garantie économique
extérieure » .

m 3 mai. — Les cinq instituts écono-
miques allemands se prononcent pour un
mark flottant.

# 4 mai. — Un milliard de dollars
entrent en Allemagne. Le chancelier Brandt
se déclare prêt à prendre des mesures
unilatérales contre l'invasion des dollars.

4 5 mai. — Sous la pression des
entrées de dollars (plus d'un milliard de
dollars avant l'ouverture du marché), l'Al-
lemagne ferme son marché des changes,
bientôt imitée par les Pays-Bas, la Suisse,
l'Autrich e et la Belgique. Les marchés
des changes restent notamment ouverts en
France et en Grande-Bretagne.

a) 6 mai. — M. Schiller se prononce
officiellement en faveur d'un mark flot -
tant. Il repousse l'idée de mesures écono-
miques dirigistes . Réunion à Bruxelles du
comité monétaire de la communauté.

# 7 mai. — Réunion du cabinet fédé-
ral à Bonn. La plupart des ministres pré-
sents se prononcent en faveur d'un mark
flottant.

# 8 mai. — Réunion extraordinaire
des ministres des finances du Marché com-
mun à Bruxelles.

LA SUISSE NE POUVAIT
PAS DEMEURER PASSIVE

D'un de nos correspondants de Berne :
Pour la seconde fois en moins de cinquante ans, on ose toucher au franc

suisse ! L'affaire est évidemment d'importance. Mais, disons-le d'emblée, la sur-
prise fut moins forte , hier soir, au Palais fédéral , qu'en ce dernier samedi de
septembre 1936, lorsque le Conseil fédéral , contre l'avis de son grand argentier
d'alors, M. Albert Meyer, décida de dévaluer le franc suisse de 30 %.

Jusqu'au dernier moment, l'opinion publique, dans sa grande majorité, refu -
sait de croire à une telle manipulation de la monnaie. N'avait-it pas fallu une
vigoureuse et efficace campagne pour faire repousser la fameuse « initiative de
crise » lancé par le parti socialiste et soutenue par les syndicats ? Or, l'argument
principal des adversaires de ce projet constitutionnel était précisément que son
application entraînerait fatalement la dévaluation du franc, donc nne hausse
rapide du coût de la vie.

Georges PERRIN

(Lire la suite en dernière page)

L'ETALON TRAVAIL
De tous les pays occidentaux, grands et petits, directement ou indirectement

affectés par le grand remue-ménage monétaire, la Suisse, vue du dehors, appa-
raît à maints observateurs comme la mieux placée pour amortir le coup.

C'est que, de tous, elle fait preuve depuis plus de deux décennies de la plus
grande stabilité, en même temps que de la plus ferme continuité dans l'effort
tendant à gérer ses affaires à l'intérieur, et ses relations avec l'étranger, de
manière sage et modérée.

Mais, comme la plupart des autres pays occidentaux, la Suisse est maintenant
parvenue à un tournant. Elle est lancée sur une nouvelle voie à une allure dont
il lui appartient, moins que par le passé, de régler seule le ralentissement ou
l'accélération.

Cette forme de dépendance accrue dans le cadre de l'indépendance que la
Suisse s'applique à sauvegarder par tous les moyens est due en grande partie
à ce que les techniciens appellent l'inflation importée. II n'est pas difficile de
comprendre l'influence de ce phénomène : quand les principaux clients et fournis-
seurs de la Suisse, Allemagne fédérale en tête, se trouvent en état d'inflation,
nulle frontière n'est capable d'empêcher la contagion de s'étendre.

Mais il y a des pays qui sont plus ou moins bien armés pour lutter contre
elle, ou pour en circonscrire les ravages. II suffit de jeter un coup d'oeil sur l'Eu-
rope occidentale pour s'apercevoir à quels degrés, fort divers, ils sont conta-
minés par l'inflation aux Etats-Unis.

C'est que, ailleurs, l'économie nationale doit supporter des charges crois-
santes, excessives, auxquelles la Suisse, heureusement pour elle, parvient à se
soustraire. Budgets militaires ou de soi-disant sécurité sociale astronomiques,
grèves sans fin avec des millions d'heures de travail perdues chaque année,
comme en Grande-Bretagne, en France et en Italie notamment : autant de plaies
qui constituent pour la monnaie des Etats respectifs des menaces permanentes et
auxquelles il leur est impossible à la longue d'échapper.

Le soutien le plus sûr d'une monnaie a toujours été le travail. L'atmosphère
de paix dont celui-ci jouit en Suisse, malgré les tentatives de quelques perturba-
teurs pour la compromettre, est le meilleur gage que l'on puisse offrir au franc
suisse pour l'avenir, quel qu'il soit.

R. A.

Le printemps

hongrois
Il pleut sans discontinuer

sur la Hongrie. Et ici , dans

une rue d'une petite ville

des environs de Budapest ,

voitures et bicyclettes ten-

tent de taire bon ménage

avec. 30 centimètres d'eau.

(Téléphoto AP)

Cercle vicieux
LES IDÉES ET LES FAITS

Lorsque le gênerai Dufour eut accompli,
en 1847, son œuvre de soldat pacifica-
teur, les hommes politiques qui se mirent
à la tâche pour doter la Suisse d'insti-
tutions adaptées à leur temps ont voulu
manifester leur intention de travailler au
bien de tous. A l'article 2 de ia constitu-
tion, ils ont fixé pour but au nouvel
Etat fédératif non seulement « d'assurer
l'indépendance de la patrie contre l'étran-
ger, de maintenir la tranquillité et l'ordre
à l'intérieur , de protéger la liberté et
les droits des Confédérés », mais encore
« d'accroître leur prospérité commune » .

Reste à savoir à quoi se mesure cette
prospérité. Or, les critères peuvent varier,
avec les formes mêmes de la civilisation.
La nôtre, de plus en plus technique, et,
disons le mot < matérialiste », tend aussi
de plus en plus à prendre pour étalon
le « taux de la croissance économique » .

Eh bien, pour ce qui est de croître,
nous « croissons », et même un peu à
l'allure de l'enfant qui, passant au stade
de l'adolescence, voit de mois en mois
ses poignets déborder davantage les man-
ches de son veston et ses chevilles appa-
raître de 'plus en plus sous l'ourlet du
pantalon»

Il semblerait donc que nous ne sommes
pas loin de cette « prospérité commune »
promise aux « Confédérés » par les cons-
tituants du siècle dernier et qu'en consé-
quence, chacun devrait se sentir plus pro-
che que jamais du temps du bonheur.
Et pourtant, ce ne sont guère que plain-
tes, récriminations et menaces. Pourquoi ?
Parce que la « croissance économique »
à laquelle on a tendance à vouer un
véritable culte, selon 1» mot même de
M. Brugger, conseiller fédéral, prétend
échapper à tout contrôle et refuse de
reconnaître les limites qu'imposent les con-
ditions ne serait-ce que matérielles qui
sont celles d'un petit pays.

Le souci de maintenir, voire d'augmenter
le « taux de croissance », sur un marché
tout grand ouvert à la concurrence, nous
enferme en réalité dans un cercle vicieux.
Les faits le prouvent : sans un pouvoir
régulateur, la prospérité engendre les ten-
sions sociales, parce qu'elle crée non seule-
ment des revenus, mais aussi des besoins
nouveaux que tous ne parviennent pas
à satisfaire dans le même mesure.

Nous sommes les oubliés de la conjonc-
ture, ne cessent de proclamer les paysans
qui, à intervalles de plus en plus courts,
présentent une gerbe toujours plus ample
aussi de revendications. Le Conseil fédéral
n'exauce-t-il que partiellement les vœux
de l'agriculture, et l'agitation renaît de
plus belle. Le parti vaudois des paysans
et artisans ne vient-il pas d'appeler à
la grève des impôts, sous la conduite
d'un conseiller national qui s'est pourtant
engagé par serment à respecter la consti-
tution et les lois ?

D'autre part, si mesurées que soient
les concessions faites aux producteurs, elles
provoquent la réaction des associations ou-
vrières ou des organisations de consomma-
teurs qui annoncent tout aussitôt qu'elles
ne toléreront aucune atteinte au pouvoir
d'achat et qu'elles exigent la compensation
intégrale.

Le Conseil fédéral s'efforcc-t-il de tenir
dans des limites raisonnables l'afflux de
la main-d'œuvre étrangère, et voici que
se déclenche la surenchère sur les salaires.
Alors la Confédération qui prône aux can-
tons et aux communes retenue et sagesse
dans les dépenses publiques, se voit obli-
gée d'augmenter les traitements de son
propre personnel pour retenir ses agents
tentés par le secteur privé et cela au
moment même où le parlement censé re-
présenter la volonté populaire et le peuple
lui-même, la charge de tâches plus nom-
breuses et plus lourdes.

Comment échapper à ce cercle infernal ?
Il n'y a guère que deux issues : ou bien
renforcer les pouvoirs de l'Etat et recou-
rir au dirigisme, ou bien remettre enfi n
les « partenaires sociaux » en face les uns
des autres partant, tous ensemble, en face
de leurs responsabilités. Cela suppose évi-
demment des sacrifices et que tous doivent
consentir, mais d'abord ceux-là qui ont
jusqu'ici obtenu la plus large part des
avantages de la prospérité.

Georges PERRIN

TEMPETE A BRUXELLES : BONN
LAISSE « FLOTTER » SON MARK

L Europe des Six vient de connaître
une des plus mauvaises journées de son
histoire. Devant la crise provoquée par
l'afflux des dollars en Allemagne et la
spéculation sur ' le mark, la communauté
des Six n'a pas été capable d'adopter
une position commune.

Après on Conseil des ministres des fi-
nances qui a duré toute une journée et
toute une nuit, les Six se sont séparés
sans aboutir à un accord sur la façon
de faire face à une situation dont ils

iWyattjS pas maîtres. Ils ont sauvé l'es-
sentiel en adoptant une résolution qui
maintient le principe des parités de leurs
devises. Mais le principe communautaire
étant maintenu, ils y ouvrent une paren-

thèse limitée dans le temps ; l'Allemagne
décide de laisser flotter le mark, pour
casser les reins à la spéculation. Les Pays-
Bas entraînes par le poids du voisinage,
vont aussi laisser flotter le florin, tandis
que la France, l'Italie maintiennent fixes
leurs devises. Aux termes de la déclaration
commune, le conseil « marque sa compré-
hension » devant l'entorse ainsi donnée par
certains de ses membres « pour une pério-
de limitée » à la règle du jeu commu-
nautaire.

BONN ET PARIS
En effet, après 20 heures de discus-

sions difficiles , les ministres des finances
de la communauté ont finalement donné

le feu vert à l'Allemagne, aux Pays-Bas .
et d'une certaine façon, à ia Belgique,
pour qu'ils laissent flotter leurs devises
pendant une période non déterminée mais
limitée afin de surmonter la crise monétaire
actuelle.

Cette mesure touche en fait principalement
Bonn qui n'avait pas caché jusqu'à pré-
sent sa volonté de laisser flotter le mark.

A la fin de la séance, M. Giscard
d'Estaing a réaffirmé que la France ne
souhaitait pas prendre nne telle décision
puisque le franc est /demeuré à l'abri
de la tempête monétaire actuelle. Il est
probable que son exemple sera suivi par
l'Italie qui ne trouverait aucun intérêt dans
une telle mesure.
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Gerbes mortuaires, couronnes
Confection soignée

FLEURS ROBERT DURNER
Place Pury 25 36 07 - Maladière 25 32 30

La direction et le personnel de la maison Edouard DUBIED
& Cie S. A. ont le pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur Pierre MEYER
chef de service.

Us garderont de cet excellent collaborateur un émouvant
souvenir.

Marin , le 9 mai 1971.

Monsieur et Madame
Jean-Claude BUHLER-MUIXER ont
la joie de faire part de la naissance
de leur fille

Sonia - Sandra
9 mai 1971

Maternité Rochettes 17
Pourtalès Boudry

Très touchés des nombreux témoigna-
ges de sympathie reçus lors de leur pé-
nible épreuve

Monsieur Pierre DEVENOGES
et famille

remercient avec vive gratitude toutes les
personnes qui y ont pris part

Neuchàtel, mai 1971.

Prochainement M
1 GRANDE I
Ë EXPOSITION i

I de tout pour le ;?¦ CAMPING
NEUCHATEL y

CC (038) 24 57 87 ||

E p a r g n e z
ri votre famil le  f ra i s  et formal i tés

au décès.

D e v e n e z
membre de la Société de crémation

de Neuchâtel ,
avenue des Alpes 84, tél. 25 53 52.

To Mary and John OSBORN
a daughter ,

Gemma Elizabeth
May 8th

Maternité Pourtalès

VENDEUSE
Le centre de couture
Bernina
Epancheurs 9, Neuchâtel
cherche une vendeuse, pour date
à convenir. Place stable.
Avantages sociaux.

Le Parti libérai de Marin-Epagnier a le
pénible devoir d'annoncer le tragique dé-
cès de son collègue et ami ,

Monsieur Pierre MEYER
conseiller général.

Pour les obsèques , prière de se référer à
l'avis de la famille.

Madame et Monsieur
René GATSCHET-GABEREL ont la
joie d'annoncer la naissance de

Anne - Lise
8 mai 1971

Maternité Ch. Landions 10
Pourtalès Cortaillod

JL Arrigo

MAISON HESS
pour vos

COURONNES , BOUQUETS ET GERBES
Treille 3 — Tél. 25 45 62

Monsieur et Madame
Laurent JUNIER-VOUGA et Thomas
ont la joie d'annoncer la naissance de

Martin - Benoît
9 mai 1971

Rotes Kreuz Am Pfisterhôlzli 21
Gloriastrasse 14-18 8606 Greifensee
8044 Zurich

S& «L'ESCALE»
Dès aujourd'hui à nouveau

OUVERT LE LUNDI

Madame Pierre Meyer-Quadranti et ses
filles , à Marin :

Mademoiselle Isabelle Meyer ;
Mademoiselle Catherine Meyer ;

Monsieur Georges Meyer, à Peseux ;
Madame Jean Quadranti , à la Chaux de-

Fonds ;
Monsieur et Madame Roland Quadranti

et leur fils François , au Locle,
ainsi que les familles parentes , alliées et

amies, ont le profond chagrin de faire
part du décès de

Monsieur Pierre MEYER
leur très cher et inoubliable époux, papa ,
fils , beau-fils , beau-frère, oncle, neveu,
parrain , cousin et ami , enlevé à leur ten-
dre affection dans sa 46me année des sui-
tes d'un tragique accident ' de haute mon-
tagne.

2074 Marin, le 8 mai 1971.
(Sous les Ouches 3)

L'incinération aura lieu mardi 11 mai.
Culte à la chapelle du crématoire de

Beauregard à 14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard à Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Quinzaine commerciale
de Neuchâtel

Ce soir, à 20 h 15.
au Buffet de la Gare

de Neuchâtel (1er étage)

séance d'information
(réservée aux membres)

Accident spectaculaire à Boudry

La voiture de M. Mathey, après sa chute de 23 mètres...
(Avipress - Baillod)

(c) Dans la nuit de samedi à diman-
che, à 4 h 15, M. Francis Mathey,
né en 1946, domicilié à la Chaux-de-
Fonds, circulait au volant d'une auto-
mobile empruntée à une connaissance,
sans être en possession d'un permis
de conduire, sur la RN 5 de Bevaix
en direction de Colombier. Arrivé sur
le pont routier de Boudry, peu après
le cimetière, il entreprit de dépasser
une automobile, malgré la ligne conti-
nue. Il devait circuler à une allure
excessive puisque, au cours de cette
manœuvre, il a perdu la maîtrise de
son véhicule qui a « zigzagué » sur
la chaussée et a heurté la glissière
de sécurité à gauche. Sous le choc,
sa voiture s'est littéralement envolée
et a été projetée sur la barrière du
pont où elle a glissé sur une distance
de 23 mètres et fini sa course en
un gigantesque vol plané pour atterrir
onze mètres plus bas en bordure de
la rue des Rochettes, complètement re-
tournée contre un arbre...

Les habitants du quartier, réveillés
en sursaut, se sont immédiatement por-
tés au secours de ¦ M. Mathey coincé

dans l'habitacle dc la voiture. Aidés
des ambulanciers de la police locale
et des gendarmes de Boudry, ils réus-
sirent finalement a l'extraire de sa fâ-
cheuse position. Le véhicule est hors
d'usage. Le blessé a été conduit à
l'hôpital Pourtalès et une prise dc sang
lui a été faite. *

Un ingénieur de Marin se
tue en montagne en Vulais

(c) Une avalanche s'est produite ce week-
end dans le massif de i'AIIalin, dans la
vallée de Saas. II était 13 heures samedi
lorsqu'une masse de glace s'écrasa sur un
alpiniste, M. Heinz Blaser, 23 ans, de
Sion. Celui-ci fut projeté dans nne cre-
vasse et à demi-enseveii.

Un alpiniste de la Chaux-de-Fonds, té-
moin de l'accident, donna l'alerte à ses
collègues qui descendaient de l'Allalinhorn.
Lorsque M. Pierre-Georges Meyer, 46 ans,
ingénieur, domicilié à Marin voulut porter

secours à la victime , un pont de neige cé-
da sous ses pas et ensevelit le sauveteur.

On fit appel alors à la Garde aérienne
suisse de sauvetage qui, par l'intermédiaire
d'Air-Zermatt, organisa les secours. Deux
guides de Zermatt et plusieurs guides de
Saas-Fee ont été transportés en hélicoptère
sur la Langfluh. Dans des conditions très
difficiles par plus de 30 cm de neige,
cette colonne gagna les lieux de l'accident.
Les sauveteurs restèrent en contact par ra-
dio avec la station.

Ce n'est qu'hier matin vers 2 heures
qu'ils atteignirent le blessé valaisan. Ils le
descendirent sur le glacier d'où il fut trans-
porté par hélicoptère à l'hôpital de Viège.
Quant au Neuchâtelois, il a été décou-
vert à l'aube. Il avait déjà cessé de vivre.
Il a été descendu à Saas-Fee par la voie
aérienne.

La victime, mariée et père de deux en-
fants, était ingénieur chez Dubied. Il fai-
sait une ascension en compagnie de mem-
bres du CAS de la Chaux-de-Fonds.

Le concert de l'Association
des chanteurs du district de Boudry
(sp) C'étai t au tour de l'Union chorale
de Bôle d'organiser samedi cette cinquième
rencontre des chanteurs du district. Rom-
pant avec bonheur avec la tradition des
« cantines-kermesses », les responsables de
cette manifestation ont su lui donner l'at-
trait et la valeur qu 'elle mérite en l'orga-
nisant à la grande salle de spectacles
de Boudry. MM. Geinoz, Barbier , Maire
et Gaillard, du comité d'organisation , M.
Godel , président des chanteurs du district
ont tout mis en œuvre pour assurer le
succès de cette rencontre qu 'honorait de
sa présence M. René Burdet , représentant
le comité cantonal.

Il s'agissait donc d'un concert et non
d'un concours, chaque société interprétant

une œuvre de son choix. Néanmoins, un
jury composé de MM. Bilat et Willemin
transmettra appréciations et critiques aux
dirigeants respectifs.

Se sont présentés en première partie
du programme :

L'Echo de l'Areuse, Boudry (direction :
M. Viatte), l'Union chorale, Bôle (M.
Thiébaud), le Chœur d'hommes de Saint-
Aubin (M. Cuany), l'Echo de Chassagne,
Rochefort , (M. Vauthier), le Vignoble, Be-
vaix (M. Christen), puis le Chœur d'en-
semble de l'ouest (M. Thiébaud). Et, en
seconde partie du programme : l'Echo du
Vignoble , Cortaillod (M. Cuany) seul grou-
pe mixte , lequel fut bissé dans son « vio-
loneux » de Budry. La Concorde et l'Au-
rore de Peseux-Corcelles (M. Schweizer) ,
l'Union , Colombier (M. Matthey), L'Helvé-
tienne, Gorgier (M. Sunier), l'Echo du
Lac, Auvernier (M. Cuany) puis le chœur
d'ensemble groupe de l'Est (M. Matthey).

L'Aurore, de Boudry, second chœur mix-
te qui figurait au programme, s'est abstenu ,
étant donné le décès récent de son jeune
président. Son souvenir fut honoré d'une
minute de silence par l'assemblée. Les
chœurs d'ensembles flanqués de toutes les
bannières, laissent toujours une agréable
impression de masse et de puissance. Ceci
doit faire rêver d'envie les petites socié-
tés !

Toutes les productions ont été applaudies
selon leurs mérites. La présentation , la
diction , l'harmonie, la justesse et les nuan-
ces comme encore la difficulté de l'œuvre

^sont autant de facteurs qui entrent en
jeu dans l'appréciation.

On a spécialement goûté les productions
de l'Echo de l'Areuse (« Le Tournesol » ,
de Delancé), de l'Union chorale de Bôle
(< La Noce du cantonnier »), de l'Echo
du Vignoble (« Le Violoneux », de Bu-
dry), de l'Union de Colombier (« La Ma-
rie », de Grassi , avec accompagnemen t de
tambour !), et enfin de l'Helvétienne, dans
« Vonviabilis barba capucinorum, de Moyat ,
sur une musique de Mozart.

Après le concert , un vin d'honneur fut
offert par la commune de Bôle aux prési-
dents et directeurs des sociétés, au jury
et à la presse. Au cours de cette réunion ,
le président cantonal Burdet et les orga-
nisateurs félicitèrent les cadres de leur
travail. Puis une discussion fort intéressante
fut animée par M. Bilat, membre du jury.
Les . problèmes suivants ont été abordés :
le choix de la musique, le répertoire,
et son renouvellement , la précision dans
la direction , la présentation , la discipoine,
le recrutement difficile (les jeunes bou-
dent). L'enseignement du chant dans les
écoles est en perte de vitesse. Dans les
écoles secondaires figure une heure c de
musique » , les élèves écoutent des disques
mais ne chantent plus guère (à quelques
exceptions près). La soirée-concert des
chanteurs du district fut suivie d'un bal
conduit par l'orchestre Zmoos.

F. P.

Motocycliste blesse
à Cressier

Vers 10 heures, hier, une voiture alle-
mande circulait du Landeron en direction
de Neuchâtel. A la hauteur du garage
Schaller, à Cressier, le conducteur changea
de direction et sa voiture fut heurtée par
une moto qui suivait. Le motocycliste, M.
Walter Meyer, demeurant à Riimlaug (ZH),
fit une chute sur la chaussée. Souffrant
d'une commotion et d'une fracture proba-
ble de la base du front, M. Meyer a été
transporté à l'hôpital Pourtalès par l'ambu-
lance de la police locale.

Une Neuchàteloise
blessée

près de Provence
(c) Hier, à 16 h 20, un automobiliste cir-
culant du Creux-du-Van en direction de
Couvet a perdu la maîtrise de son auto-
mobile au lieu dit les Prés-Baillod , com-
mune dc Provence. La voiture s'est re-
tournée sur le flanc, puis sur le toit. Les
deux occupants, éjectés et blessés, ont été
conduits à l'hôpital de Couvet. Il s'agit
de Mlle Thérèse Kiser, de Neuchâtel, qui
souffre d'une forte commotion et dc con-
tusions diverses, alors que le donducteur
souffre de contusions et d'une plaie à la
tête.

AUVERNIER

Cambriolage
Un salon de coiffure du village a été

cambriolé dans la nuit de vendredi à
samedi. Les cambrioleurs n'auraient em-
porté que peu de chose. La police de
sûreté a ouvert une enquête.

Fr. 2.20 par millimètre de hauteur I

Cours d'introduction à la police
criminelle à I I.S. P.

9 DÈS aujourd'hui et jusqu'au ven-
dredi 14 mai, se déroule à Neuchâtel
un cours d'introduction à la police
criminelle. L'Institut suisse de police
accueillera à Neuchâtel 86 policiers ve-
nant de 19 cantons et de 4 villes
ayant compétence en matière de police
criminelle. Il s'agit de 64 Suisses alé-
maniques et de 22 Romands. Le cours
de langue française est dirigé par M.
René Huber, commandant de la police
cantonale vudoise, et celui de langue
allemande par M. Paul Grob, comman-
dant de la police cantonal e zuricoise.

Ce cours est destiné aux jeunes agents
de police de sûreté ou aux sous-offi-
ciers et gendarmes qui se destinent
à la police criminelle. Les problèmes
suivants seront traités : surveillance et
filature, interrogatoire, police scientifi-
que, criminalistique et criminologie,
comportement du policier sur les lieux,
perquisition, médecine légale et rapports
de police criminelle.

Tous ces cours sont donnés par

d'éminents spécialistes, ainsi M. Fryc,
directeur de l'Institut de médecine légale
de l'Université de Genève, le profes -
seur Mathyer, directeur de l'Institut
de police scientifique et de criminolo-
gie de l'Université de Lausanne, M.
Frei , directeur du service scientifique
de la police de la ville de Zurich
et par de nombreux officiers de poli-,
ce.

Comme de coutume, ces cours sont
préparés par l'Institut suisse de police
de Neuchâtel , et M. Jean-Claude Du-
vanel , directeur de la police de Neu-
châtel , représentera l'autorité commu-
nale.

Concert
LA fanfare  de la Croix-Bleue de

Neuchâtel, sous la direction de M.
W. Krâhenbiihl, donnera un concert
public demain, en soirée, sur la pla-
ce du funiculaire à la Coudre.

Collision
• HIER, vers 15 heures, une colli-
sion s'est produite au carrefour des
rues des Beaux-Arts et J.-J. Lallcmand.
Une voiture conduite par M. G.C., de
Neuchâtel, n'a pas cédé le passage à
un véhicule piloté par Mlle Y.R., de
Genève. Dégâts.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 8 mai.

Température : moyenne : 18,8 ; min. : 11,9;
max. : 25.2. Baromètre : moyenne : 719,4.
Vent dominant : direction : sud-ouest, cal-
me jusqu'à 12 h , est-nord-est, faible à
modéré ensuite. Etat du ciel : nuageux
jusqu'à 9 heures.

Observatoire de Neuchâtel. — 9 mai.
Température : moyenne : 19,2 ; min. : 13,0;
max. : 26,5. Baromètre : moyenne : 721,7.
Vent dominant : direction : nord-est , faible
jusqu 'à 16 h 45, ensuite nord-nord-ouest.
Etat du ciel : clair à nuageux jusqu'à
15 h, ensuite très nuageux, orage proche
à 18 h ; pluie dès 18 h 15.

Prévisions météorologiques, valables pour
toute la Suisse. — Le temps reste enso-
leillé et chaud, avec quelques orages lo-
ecaux dans l'après-midi ou la soirée, sur-
tout en montagne.

Températures prévues : 11 à 16 degrés
tôt le matin, 24 à 30 degrés l'après-midi.
Limite de zéro degré proche de 3000 m.
Vent généralement faibles et variables.

• DIMANCHE, vers 12 h 15, une
voiture conduite par M. D.-L. G., de
Neuchâtel, montait le rue de l'Ecluse.
Soudain , à la hauteur de l'immeuble
44, ce conducteur bifurqua à gau-
che, voulant entrer dans une cour.
Une voiture suivait , pilotée par M. F.J„
de Neuchâtel également. Celui-ci voulut
normalement dépasser par la droite la
voiture de M. G. mais cette dernière
revint un peu sur la droite. M. J.
braqua alors à fond à droite et freina ,
mais au cours de cette manœuvre, son
véhicule heurta une voiture en station-
nement. Dégâts.

Trois voitures
à réparer...

9 UfN Kiosque suue a i ouest ae ia
poste principale a été cambriolé dans
la nuit de samedi à dimanche. Les vo-
leurs en seraient pour leurs frais, n'ayant
pu emporter que bien peu de choses.
La nolice de sûreté enquête.

Kiosque cambriolé

Â/a (̂ û ŝ A Chaumont , au Centre de congres ,
la saison vient de débuter . La Fédération
suisse des pharmacies coopératives , la
Chambre suisse de l'horlogerie, la Win-
terthour de Neuchâtel , le département for-
mation d'Oméga, la commission intercanto-
nale de l'enseignement secondaire de de-
main ont tour à tour siégé sur les hau-
teurs neuchâteloises lors de congrès ou
séminaires.

Un Neuchâtelois
docteur honoris causa

de l'Université de Toulouse
M. Claude Favarger, directeur de l'Ins-

titut de botanique de l'Université de Neu-
châtel , a reçu le grade de docteur ho-
noris causa de l'Université de Toulouse.

Chaumont : début
de la saison des congrès

LE LANDERON

(c) Hier vers 15 heures, la sirène du ca-
mion des permiers secours a retenti à tra-
vers les rues du Landeron encombrées par
une intense circulation. De sa terrasse, le
tenancier du « Campibar » venait de remar-
quer un nuage de fumée qui traînait au
nord de la carrière des « Combettes ». Il
avisa aussitôt le service de défense contre
l'incendie. Sous la conduite du capitaine
Ziittel , quelques hommes se sont rendus en
toute hâte dans la forêt du Chanet.

Assez rapidement , ils parvinrent à en-
rayer l'incendie qui a certainement été allu-
mé par des pique-niqueurs imprudents. Les
feuilles mortes et le sous-bois ont été con-
sumés sur une surface que le garde-fores-
tier évalue à trois hectares. A première
vue, les arbres' n'ont pas trop souffert.

Piscine
A la piscine du Landeron , l'animation

a été grande durant tout le dimanche.
Près .d'un millier de baigneurs ont profité
des nouvelles installations , qui furent lar-
gement appréciées par cette journée bien
chaude pou r la saison.

Feu de forêt

? 

Le NEUCHATEL XAMAX
F.-C.

a le pénible devoir de
faire part du décès de

Madame

Claude HOFMANN
maman de Jean-Bernard , junior de Neu-
châtel Xamax F.-C.

Pour les obsèques , prière de se référer à
l'avis de la famille.

LE LANDERON

La chaleur a favorisé le déroulement
du traditionnel Concours hippique sur l'em-
placement du bord du lac. Depuis trente-
cinq ans, le club « L'Etrier » organise cette
manifestation équestre qui ne s'est point
laissé abattre par les intempéries du pré-
cédent concours.

Il convient de souligner l'extension sou-
daine que vient de prendre cette rencontre
sportive des amis du cheval. Jusqu'ici,
on y enregistrait une participation d'une
cinquantaine de concurrents. Cette année,
120 cavaliers ont pris part aux diverses
épreuves qui se sont déroulées dans d'ex-
cellentes conditions. Un temps idéal , près
de 1500 spectateurs, voilà quelques cons-
tatations tout à fait réjouissantes au terme
d'un concours particulièrement bien orga-
nisé et dont les principaux résultats seront
publiés prochainement.

Beau succès
du Concours hippique

t
Le cœur d'une maman est un

trésor que Dieu ne donne qu 'une
fois.

Monsieur et Madame André Bianchi ;
Monsieur Marcel Bœchler et ses filles ;
Madame et Monsieur Edgar Ryser-Baxh-

ler et leur fils ;
Madame et Monsieur André Jacot-Bsech-

ler et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Willy Bianchi et

leurs enfants ,
ainsi que les familles parentes , alliées

et amies,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de
Madame

Suzanne Baechler-Bianchi
née PURET

leur très chère maman , belle-maman, grand-
maman, sœur, belle-sœur, tante , cousine,
parente et amie, que Dieu a rappelée à
Lui, dans sa 77me année, après une dou-
loureuse maladie supportée avec courage.

2000 Neuchâtel, le 8 mai 1971.
(Orangerie 6) .

Repose en paix , maman chérie,
tes souffrances sont fim'es.

L'enterrement aura lieu mardi 11 mai,
à 11 heures , au cimetière de Beauregard.

La messe de sépulture sera célébrée , à
10 heures, en l'église de Notre-Dame.

Domicile mortuaire : pavillon du cime-
tière de Beauregard.

Selon le désir de la défunte , le deuil ne
sera pas porté.

R. I.P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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^ Ce soir, à 20 h 30, à la
JsgMSuk Salle des conférences :
fcjllJKy LES MUSICIENS DE PARIS

^rUllllf w (onze c°rdcs et un clavecin)
ĵ fflUfl^ r Location :
"" '"' ¦ agences Hug et Striibin

Dans l'impossibilité de répondre à cha-
cun, l'épouse, la fille et la famille de

Monsieur Mario CALVI
remercient très sincèrement les personnes
qui ont, par leur présence, leur envoi
dc fleurs, pris part à ce grand deuil, et
leur expriment leur profonde gratitude.

Saint-Biaise, avril 1971.

*ïj»jK^^ lil

SAINT-BLAISE

6C7 Récemment, un ou des cambrioleurs
ont pénétré, par effraction, dans un chalet
'appartenant à M. G. . Steiner, de Saint-
Biaise, situé aux abords du Loclat. Quel-
ques dégâts ont été constatés mais aucun
objet de valeur n'a été emporté.

Chalet « visité »

Le Ski-Club Marin a le' profond regret
de faire part du décès subit de

Monsieur Pierre MEYER
membre actif , époux de Madame Meyer ,
père de Mesdemoiselles Isabelle et Cathe-
rine , membres actifs.

Pour les obsèques , prière de se référer à
l'avis de la famille.



Pas assez de garderies
d'enfants à Neuchâtel...

Une activité qui développe autant le sens social que le sens artistique
de l'enfant.

(Avipress - Baillod)

Une exposition < Crèches et garderies >
s'est ouverte samedi après-midi au Centre
de loisirs , à la Boine. Une équipe du
Centre .de loisirs comprenant quelques jeu-
nes mères de famille présente une garderie
en activité à un moment quelconque de
la journée. Les enfants sont là , qui vont
et viennent ; les uns dessinent, les autres
exécutent des moulages ou s'occupent à
d' autres jeux. Les plus petits restent sage-
ment dans leur coin.

A la paroi , un certain nombre de des-
sins d'enfants ; desphotographies munies
de légendes ; un plan des villes de Ge-
nève , Lausanne , la Chaux-de-Fonds , Neu-
chàtel avec les garderies existantes ou à
fonder ; un appareil projetant des vues
illustrant la vie dan s les garderies.

Tout cela n 'offre sans doute rien de
bien nouveau pour les personnes qui con-
naissent la question. Aussi l'intérê t d' une
telle exposition est-il avant tout dans les
explications que nous donnent une ou deux
des organisatrices.

Le Centre de loisirs est organisé actuel-
lement pour recevoir des enfants n 'ayant
pas moins de quatre ans . 11 n'est pas
possible de mélanger aux grands des petits
de trois ans ou moins, car on n 'a ni
les locaux, ni le personnel , ni le maté-
riel , ni le calme dont ils ont besoin.
Or très souvent , des parents souhaiteraient
leur confier leur enfant  de une année
ou deux ans, en général pour toute la
journée.

Quelle est la situation à Neuchâtel ?
Les quelques crèches, pouponnières ou gar-
deries sont constamment pleines , et les
parents ont parfois l'impression qu 'il faut
être pistonné pour y faire admettre leui
enfant. Les institutions existantes sont la
Crèche, -' la Coccinelle, le Foyer -de la
Ruche , le Foyer-pouponnière privé de Mme
Lavanchy, la garderie Ebauches à Marin ,
la Mission catholique , la garderie du DSR,
et quatre garderies des paroisses protes-
tantes. Il se poeu t que la liste ne soit
pas exhaustive , car il n'existe pas de liste
officielle.

Les organisatrices de l' exposition insis-
tent fortement sur l' utilité des garderies
pour la fo rmation des enfants , de leur
esprit , de leur caractère , de leur person-

nalité.  Souvent , le soir , quand les parents
rentrent du travail , ils sont fatigués ou
énervés ; ils ne sont donc pas toujours
pour l' enfant les meilleurs éducateurs.
D'autre part , il n 'est pas bon que l'enfant
soit trop contaminent sous la dépendance
de la mère.

Dans une garderie, leur cpté social se
développe. Toute sorte d'activités leur sont
proposées : le mati n, bricolages , dessin ,
histoires , chansons et rondes , jeux de pré-
calcul, exercices de vie pratique : atta-
cher les souliers , arroser les fl eurs, etc.
Au début de l' après-midi : promenade , jeux
en plein air, sable, etc. Au milieu de
l' après-midi : théâtre guignol, constructions ,
blocs , chants , poupées, etc.

En conclusion , les organisatrices de-
mandent à la commune de Neuchàtel de
créer un certain nombre de crèches à
temps complet et à mi-temps, ainsi que
des garderies de passage, ceci en fonction
du besoin des quartiers .

A titre d'exemple, elles font la propo-
sition suivante : une crèche recevant de
60 à 80 enfants régulièremen t tous les
jours , pour la journée complète ou la
demi-journée et ouverte aux enfants de
6 semaines à cinq ans.

Une garderie de passage ouverte tous
les jours à certaines heures pour des
enfants qui y viennent irrégulièrement et
seulement un moment de la journée. La
garderie devrait être conçue pour y lais-
ser des enfants de 6 semaines à cinq
ans.

Ces deux institutions devraient exister
dans les quartiers suivants : la Coudre-
Monruz , Serrières , le haut de Neuchâtel
(du Verger-Rond jusqu 'aux " Sablons)^" le
centre de la ville (pour les enfants qui
y habiten t et peut-être aussi If s-, enfants
du personnel des magasins, bureaux , etc.)

Ces quatre groupes de garderies consti-
tueraient ainsi un premier aménagement
indispensable, conçu en fonction des quar-
tiers et non seulement des usines ou lieux
de travail. Pour le reste, nous renvoyons
au rapport sur la question des crèches
et garderies à Neuchâtel , dont nous nous
sommes inspiré. U contient toutes les pré-
cisions désirables , tous les chiffres , ainsi
que le budget d'une garderie.

P.-L. B.

Les sapeurs-pompiers de Cressier
sur l'échelle... pour l'exercice

(c) Placé sous le commandement du capi-
taine Jenzer. l' exercice général du corps
des sapeurs-pomp iers local a eu lieu sa-
medi après-midi. Il revêtait cette année
une importance particulier puisqu 'il coïn -

cidait avec la remise de deux nouveau *
engins ; une échelle mécanique et un cha-
riot de signalisation routière. M. Berger ,
président du Conseil communal, remit à
la commission du feu ces deux engins.
Le président de celle-ci, M. Armand Gou-
gler , remercia le Conseil communal et
par lui, le Conseil général de la confian -
ce témoignée. Il souhaita que d'une part ,
ces engins n'aient pas trop souvent à
intervenir lors de sinistres et que, d'autre
part , la population suive l'effort financier
consenti dans son intérêt par les autorités.

L'exercice se déroula route de Neuchâtel
à l ' immeuble dc M. Pierre Persoz. Le
chef du sinistre fut désigné en la per-
sonne du lieutenant Traugott Zbinden. Cet
exercice se déroula à la satisfaction des
autorités et permit de voir en action les
nouveaux engins ainsi que le camion-tonne
pompe du centre du Landeron.

Après l'exercice le président de la com»
mission du feu décerna le grade de sergent
au caporal Jean-Michel Hammerli et des
distinctions pour 30, 25, 15 et 10 anj
le service aux officiers , sous-officiers et
sapeurs suivants : premier-lieutenant Ar-
naud Hammerli pour 30 ans ; lieutenant
Jean-René Bourquin et sapeur Eric Persoz
pour 25 ans (ils reçurent tous deux 1*
raditionnel gobelet) ; sergent Norbert Ri-
chard , pour 15 ans et sapeurs Michel
Piller , Daniel Ruedin et Fritz Gerber pour
10 ans de service. Le Conseil communal
;ut la délicatesse d'offrir un verre de
Cressier fort apprécié par cette chaude
j ournée.

Peintre virtuose et fluide :
Jelenkiewicz au Lyceum-club

Le critique d'art parisien Pierre Cabanne
remarquait récemment que les critiques
d'art sont peut-être bêtes , et en tout cas
très peu curieux. S'il est une doctrine
admise parmi eux, c'est que le XXe siècle
est en art un siècle de révolution. Picas-
so, Kandinski , Klee, Max Ernst, tous les
peintres qui comptent , ont rompu avec
les vues traditionnelles pour s'engager sur
des voies révolutionnaires et s'élever à
la hauteur de l'étrange, du scandaleux ,
du jamais vu.

Quant à la peinture trad itionnelle , elle
n 'existe plus , ou si elle se prolonge, c'est
pour mener une existence honteuse , qu'au-
cun critique d'art digne de ce nom ne
saurait prendre au sérieux. C'est comme
les poètes qui prétendent écrire encore
en alexandrins ; ce sont des survivants
du déluge, des fantômes que le premier
souffle balaiera...

Iout cela est bel et beau, mais quand

on va voir ce que font les artistes d' au-
jourd'hui , et pas seulement les vieux , on
est surpris par le nombre et la qualité
de ceux qui , contre vents et marées, res-
tent fidèles à l'esthétique traditionnelle.
C'est la constatati on que je faisais encore
vendredi soir, au Lyceum-club de Neuchâ-
tel , à l'occasion du vernissage de l'exposi-
tion Christophe Jelenkiewicz qui présente
des aquarelles , des encres de Chine et
des dessins.

ARCHITECTE DES FORMES
Après une sonate de Mozart agréable-

ment exécutée par Mme June Pantillon ,
M. André Labhard t, professeur à l'Univer-
sité de Neuchâtel , présenta le peintre. Né
à Varsovie en 1931, Christophe Jelenkie-
wicz s'explique par sa patrie, son enfance
et sa formation. Il fait des études d'archi-
tecte, et cette formation d'architecte, on
la retrouve dans ses dessins solidemen t

et délicatement équilibrés . On la retrouve
également dans' l 'heureuse composition de
ses aquarelles.

Après avoir dirigé une école de dessin
à Varsovie , le peintre quitte la Pologne
pour s'installer en 1957 à Paris ; puis
en 1961, il vien t s'établir en Suisse, à
la Tour-de-Pcilz , où il se marie avec
une Jurassienne. Art fi guratif ou abstrait ?
Peu importent les étiquettes , car c'est de
l ' art précis et concret , un art de liberté
qui ouvre des horizons propices à la rêve-
rie. Dans des pèlerinages spirituels , la
lumière est parfois voilée de tristesse , mais
c'est la lumière qui f ina lement triomphe.
Et M. Labhardt termine en citant quel-
ques strophes de l'Art poétique de Ver-
laine, qui , en effe t , s'appliquent fort bien
à la peinture de Christophe Jelenkiewicz.

LE PEINTRE « BLEU »
La première qualité qui frappe dans

cet art . c'est la virtuosité ; dans ces pay-
sages qui s' int i tulent  Reflet , Transparences ,
Clarté, Suite en bleu , les valeurs sont
posées avec une justesse extrême, pour
suggérer l' effet voulu. Vaporeux, laiteux ,
embrumés, ils flottent , si l'on ose dire ,
dans une atmosphère de fluidité , qui en
dissout la matérialité et en allège les
contours .

Plusieurs de ces aquarelles ont comme
tonali té  fondamentale le bleu , un bleu
intense et ouaté , où le ciel et l'eau for-
ment nne unité continue , génératrice de
bien-être et d'extase. Ailleurs, derrière un
premier plan d' arbres et de verdure surgit
une clarté diffuse , um embrasement mys-
térieux comme une révélation. Ailleurs en-
core, l'œuvre se perd dans une étrange
et séduisante architecture de verts, dont
la texture est à la fois savante et aban-
donnée. Le réel n 'est plus qu'un point

de départ débouchant dans la glorieuse
pléni tude du rêve.

Si l' esthétique de ces aquarelles se rat-
tache à l'impressionnisme le plus pur, c'est
une autre technique et presque une autre
personnalité que l'artiste révèle dans ses
dessins. Dans plusieurs d'entre eux, on
retrouve le même thème : des voiliers im-
mobiles, flottant mollemen t au port ; le
trait est d'une élégance qui fait de ces
dessins des chefs-d' œuvre de légèreté et
dc poésie.

Les nus sont plus étonnants encore , car,
dans leur extrême précision, ils visent à
transfigurer le corps, à lui conférer une
noblesse et une ' beauté qui est de ce
monde et qui n 'est déjà plus dc ce monde.
Preuve que le classicisme peut rester une
source d'inspiration féconde, et qu'en dé-
pit des tendances dominantes de ce siècle,
il est toujours bien vivant.

P.-L. B.

Pourquoi réévaluer le franc suisse ?
Avec énergie et rapidité, le Conseil

fédéral a pris les devants en usant de
la compétence qu 'il détient depuis le
premier avril dernier seulement et pro-
cédé à une modification de la parité
de notre franc , d'entente avec les orga-
nes responsables de la seule Banque
nationale. Depuis la création d'une mon-
naie unique pour l'ensemble de la Con-
fédération suisse, une seule manipula-
tion était intervenue, la dévaluation du
26 septembre 1936, au taux fort éle-
vé de 33 y „ %.

LA SEULE DÉCISION POSSIBLE
ET IL FALLAIT AGIR VITE

Pour sortir de la crise fulgurante et
profonde dans laquelle les monnaies et
surtout les relations entre ces derniè-
res sont plongées depuis mercredi der-
nier, il importait pour la Suisse de
prendre des mesures immédiates, avant
la réouverture du lundi , sous peine de

voir l'immigration massive des dollars
s'amplifier davantage : l'échange dc ees
dollars contre des francs suisses aurait
encore enflé la demande interne et atti-
sé l'inflation. Il était donc impossible
à nos autorités de laisser le libre jeu
dc l'offre et de la demande se pour-
suivre selon le système établi dont le
fonctionnement nous aurait rapidement
précipité dans la catastrophe.

D'autre part, notre forte position fi-
nancière sur le plan international et le
crédit dont jouit notre pays et nos ins-
titutions bancaires et commerciales à
l'étranger ne nous permettent pas d'ap-
pliquer un système de contrôle et de
contingentement des transferts monétai-
res, même avec une certaine souplesse ,
comme la France les a institués.

Enfin , l'établissement d'un change flot-
tant sans limites ou avec une large four-
chette de variations avan t qu 'intervien-
ne un fonds d'égalisation aurait été pré-

judiciable aux exportateurs suisses, ceux-
ci n 'étant plus en mesure de garantir
les prix de leurs produits à leur clien-
tèle étrangère.

La solution choisie d'une réévaluation.
de 7,06937 %, prise unilatéralement par
les autorités dc Berne — alors que le
DM devenait flottant et que le shilling
avec une plus-value dc 5,05 % seule-
ment — ne doit pas être considéré com-
me une manipulation brusquée , mais
comme un ajustement vis-à-vis du dol-
lar et une volonté de* participer au re-
tour à la stabilité des rapports entre
les devises.

L'APAISEMENT N'EST PAS POUR
DEMAIN , SUR LE PLAN

INTERNATIONAL
SI la crise présente s'est déclarée avec

soudaineté, les possibilités de la jugu-
ler sont lentes à déployer leurs effets
et leur coordination internationale est

difficile à obtenir. A Bruxelles, les né-
gociations entre les ministres des fi-
nances et de l'économie des Six n'ont
pas duré moins de dix-neuf heures pour
n'aboutir qu'à un compromis qui adopte
le principe de la disparité des remèdes
— flottement ou rigidité des monnaies
— et le caractère provisoire de ceux-ci.
Il faut s'attendre à des rebondissements
qui se produiront encore pendant de
longs mois.

Ces derniers jours ont vu ln confiance
sapée dans l'avenir économique à court
terme et la recrudescence de la méfian-
ce ne peut être génératrice de pros-
périté. Mais, tout compte fait , la bles-
sure qui est en train dc saigner est
celle d'un corps en plein développe-
ment , c'est une crise dc croissance. A
moyen et à long terme , tous les es-
poirs sont permis. Eric Du Bois

Une mauvaise
nouvelle

# M. Max Lohner, administrateur
de Garde-Temps S. Â. :

— C'est une mauvaise nouvelle et ceci
pour deux raisons. La première , c'est
que , contre une concurrence japonais e,
nous perdons 7 % alors que nous
n 'avions pas tellement une grosse avan-
ce. La seconde, pour les Garde-Temps ,
cette fois , c'est que nous avons une
affaire américaine, affaire qui paiera
7 % plus cher sa marchandise. Dans
la plupart des pays du monde, nos
produits se trouvent en concurrence
avec les Japonais. Seuls quelques pays
sont encore à l'abri , mais très provi-
soirement. Si la solution de la monnaie
flottante avait été adoptée, cela n 'au-
rait pas changé grand-chose :, nous se-
rions quand même restés à un cours
du dollar entre 3,80 et 3,90.

Mais je pense que les Japonais de-
vront aussi passer par une réévaluation.

Le franc mais aussi les salaires
DEUX ECHEANCES DIFFICILES EN PERSPECTIVE ?

M. Gérard Bauer, président de
la Fédération horlogère suisse :

— On doit comprendre les problèmes
qui ont été posés au Conseil fédéral
en raison de la faiblesse du dollar
et de la spéculation monétaire qui s'en
est suivie. Mais il est tout de même ex-
traordinaire qu 'une fois de plus , les
Etats-Unis , du fait de leur politique
monétaire et de leur politique finan-
cière en général , sinon suscitent mais
donnent l'occasion de spéculations et
de perturbations de cette nature , dont ,
une fois de plus , des pays européens,
c'est-à-dire l'Allemagne de l'Ouest et
comme M. Celio vient de l' expli quer ,
la Suisse, ont été et les victimes et
le théâtre.

On est obligé, une fois encore , sur
le plan du système monétaire interna-
tional , de s'attaquer aux effets , de ten-
ter d'y parer plutôt que s'attaquer aux
origines ou du moins à une origine
fondamentale de la détérioration du
système monétaire international , c'est-à-
dire la détérioration concrète , maté-
rielle sinon formelle , du dollar. Ceci
dit , je suis assez surpris que , dans
le cadre de Bruxelles , on ne soit pas
arrivé à une politique unique , ce qui
prouve une fois de plus que , sans
nous faire la moindre illusion sur la
possibilité d' une unité monétaire euro-
péenne , on peut quand même déplorer
qu 'il n'y ait aucune possibilité de front
commun ou d'harmonisation des points
de vue en Europe , que les pays appar-
tiennent ou non au Marché commun...

... Mais la Suisse ? La réévaluation ,
qui est une décision formelle et irré-
versible , est-elle la mesure qui s'impo-
sait ? Ce n'est pas à moi qu 'il faut
poser la question , n'ayant jamais été
un technicien , ni un expert monétaire.
L'Allemagne opte pour un système de
taux flottant , face à un dollar qui
n 'est pas guéri : la maladie se pour-
suti , la contagion aussi. On ne fait
que guérir une plaie , administrer un
calmant sans que l' origine soit , sinon

décelee mats corrigée. D'une part , on
a des taux flottants européens , d'autre
part un franc suisse réévalué. Comment
exp li quer la différence ? J'avoue que
je n 'ai pas de réponse sinon , peut-
être qu 'en Suisse , précisément pour
marquer la stabilité du franc , on ne
considère pas comme justifiable , oppor-
tune, une décision tendant à créer une
fourchette de variations plus grande
que l' actuelle.

... Sur ' le plan des exportations, il
va sans dire que nous nous trouvons
d'une manière générale devant une ba-
lance commerciale déficitaire. Le conseil-
ler fédéral Celio a dit que les impor-
tations seraient facilitées et cela je
le crois bien, pour autant que la di-
minution de prix aille jusqu 'aux con-
sommateurs... ce qui sera encore à
vérifier ! Mais les exportations devant
être rendue s plus difficiles et plus fa-
ciles les importations , la balance com-
merciale s'en trouvera vraisemblable-
ment aggravée au cours de l' année
1971. En ce qui concerne maintenant
les industries d'exportation , il est bien
clair que ce sont elles qui vont assu-
mer les conséquences les plus directes
et les plus concrètes de cette réévalua-
tion. Alors, là , il faut voir à quels
adversaires et partenaires nous avons
affaire. Et deuxièmement , voir si ces
compétiteurs ont eux-mêmes pris des
mesures monétaires et je ne sache pas
que le Japon ait subi lui aussi les
conséquences de la faiblesse du dollar.

Bref , le résultat est que le Japon
va , demain comme hier , poursuivre sa
politique avec des taux de change restés
ce qu 'ils sont. Sur le plan de la montre ,
notre force compétitive sur un certain
nombre de marchés s'en trouvera
amoindrie, d' une part , du fait que la
capacité de consommation et d'achat
des pays étrangers sera moins forte
en raison de la réévaluation de la
monnaie et. d' autre part , du fait que
le yen japonais soit resté stable à
l'é gard des monnaies nationales tierces.

Alors là , nous connaîtrons un affai-
blissement que je souhaite momentané
et que nous ne pourrons compenser
que par une rationalisation encore p lus
poussée qu 'aujourd'hui. Mais ce qui
me préoccupe , c'est qu 'au cours de
cette année, nous allons connaître , en
raison de l' augmentation du coût de
la vie, des augmentations de salaires
qui sont quasiment indexées , donc auto-
matiques. Ces augmentations de salaires,
malgré l' effort de rationalisation et de
productivité , vont être répercutées d'un
échelon à l'autre de la production jus -
qu 'à et y compris le prix à la con-
sommation. Par conséquent , ces causes
internes d'augmentation des coûts ve-
nant s'ajouter à une augmentation du
coût d'origine monétaire , nous allons
nous trouver devant un double facteur.
Et l ' industr ie  horlog ère ne sera pas
la seule dans ce cas.

1936, puis 1971
• M. Ch.-E. Virchaux, président de

Girard-Perregaux, la Chaux-de-Fonds :
— SJ le yen n'est pas réévalué, cette

réévaluation du franc suisse est un
danger pour nous. Le Japon se trouve
désormais dans une situation plus favo-
rable et, par rapport à ses produits,
les produits suisses deviennent moins
compétitifs partout où les Japonais se
trouvent. Or, les articles japonais se
répandent sur de nombreux marchés
qui étaient précédemment l'apanage des
Suisses. Nous les voyons en Amérique
du Sud, au Moyen-Orient , en Argentine
où ils sont très forts, en Suède aussi
et, maintenant , ils lancent une offensive
très sérieuse aux Etats-Unis d'Améri-
que. Bref , l'ensemble des marchés mon-
diaux est prospecté par les Japonais.

Est-ce un coup dur pour l'industrie
horlogère suisse ? En principe, cela me
serait très difficile de répondre car
je n'ai jamais vécu de réévaluation.
J'ai vécu la dévaluation de 1936 et
cela a marqué la fin de la crise,
la monnaie suisse devenant soudain meil-
leur marché. Tous nos soucis nous
ont été enlevés à ce moment-là ; le
franc suisse étant à meilleur compte
dans toutes les bourses étrangères, les
exportations ont très bien repris dès
cet instant. Alors, en fin de compte,
cette réévaluation est un coup dur pour
les industr ies  d'exportation. _ Quant à
dire Qu'elle sera plus ressentie par les
grosses concentrations que par des en-
treprises indépendantes , je ne le pense
pas. Je ne crois pas qu'il y ait des
répercussions différentes selon qu'il
s'agit d'une grosse société ou d'une
société moyenne.

En 1969, lors
de la réévaluation

du mark...
# M. M. Vauthier , directeur d'Axhoi

S.A., Dombresson :
— Tout ce que l'on peut dire poui

le moment , c'est que cette réévaluation
ne sera pas très bénéfique pour l'in-
dustrie horlogère suisse. Certaines in-
dustries sont établies dans certains pays
étrangers où la marge de bénéfice est
déjà très mince ; la concurrence se fera
d' autant plus sentir et peut-être certai-
nes commandes échapperont-elles à la
Suisse. Notre entreprise , par exemple,
exporte certains produits aux Etats-
Unis et il est possible que nous subis-
sions les effets de la réévaluation à
plus ou moins brève échéance. Mais
comme il s'agit de pièces décolletées,
de fine mécanique, peut-être les effets
se feront-ils moins sentir que sur le
produit terminé.

La valeur de cette pièce par rapport
au produit terminé est infime et le
produit terminé se montant aux Etats-
Unis , le jeu en vaut la chandelle. On
avait repris quelques commandes aux
Allemands à la suite de la réévaluation
du DM en automne 1969...

9 M. E.-L. Tissot, président de Ch.
Tissot & Fils S.A., le Locle :

— Il s'agit là d'un gros obstacle et
qui se marquera par une augmentatoin
de nos prix augmentation qui survient
alors que les syndicats s'apprêtent déjà
à parler d'augmentations de salaire pour
la fin de l'année. Vous me parlez de
notre nouveau produit la montre «plas-
tique ». Nous sommes en train de la
lancer , mais jusqu 'à ce que les prix
inférieurs de ce produit soient suffi-
sants pour contrebalancer les effets de
la réévaluation , il faut encore une an-
née et demie. Cependant , je pense
qu 'avec la montre « plastique », nous
serons mieux placés pour lutter sui
les marchés.

De toute façon , cette réévaluation est
un coup très dur pour l'industrie hor-
logère suisse. Il y a les Japonais qui
sont de rudes concurrents, mais n 'ou-
blions pas que les Américains en sont
d'autres.

Un gros obstacle

Une mesure qui aura des
répercussions durables

sur notre économie
• M. Biaise Clerc , président de

la Chambre suisse de l'horloge-
rie , conseiller aux Etats :

— Au moment où les Chambres
fédérales examinaient la nouvelle
loi sur la monnaie, j'avais ex-
primé ma conviction que le
Conseil fédéral ne tarderait pas
ii faire usage de sa nouvelle com-
pétence de modifier la parité du
franc. L'événement me donne
malheureusement raison. Je dis
malheureusement parce que la
Suisse est le seul pays à rééva-
luer sa monnaie. Ce n'est que
vis-à-vis du dollar U.S.A. que le
franc suisse était sous-évalué, il
est important  de le rappeler.

Or, la mesure monétaire irré-
versible prise par le Conseil fé-
déral à cause du dollar est d'un
bien faible secours pour les
Etats-Unis, mais elle aura des
répercussions durables sur notre
économie. En prenant seul une
décision de réévaluation , sans
que d'autres pays adoptent la
même mesure, le Conseil fédéral
compromet la capacité de concur-
rence de nos industries d'expor-

tation et de notre tourisme. L in-
dustrie horlogère est l'industrie
d'exportation par excellence. Elle
est demeurée très nationale, donc
sans grands établissements à
l'étranger. Elle exporte 97 °/n de
sa production. Elle sera donc par-
ticulièrement touchée. Le mar-
ché américain absorbe le quart
de nos exportations. Il était deve-
nu très difficile. On discernai!
cependant des signes d'améliora-
tion. Ce marché sera désormais
compromis.

Sur les autres marchés aussi,
nous serons plus cher. Or , la
concurrence japonaise y est dure,
on le sait , et le Japon était déjà
avantagé par ses prix. L'avantage
s'accroîtra puisque le yen n 'est
pas réévalué. Les marges de l'in-
dustrie horlogère suisse s'ame-
nuisent à cause de l'augmenta-
tion constante du coût de pro-
duction ; la réévaluation du franc
suisse ne freinera pas l'augmen-
tation de ces coûts et la décision
unilatérale du Conseil fédéral est
ainsi un coup très dur pour
l'horlogerie qui occupe 88,000
personnes.

Les répercussions sur l'industrie horlogère
« ... A la concurrence des industries déjà installées dans la fabrication horlogère

viendra progressivement s'ajouter celle d'industries de développement récent , comme
l'électronique , qui , avec leur technolog ie de pointe et leur dynamisme connu , feront
irruption dans des secteurs plus classiques. Lorsqu 'elles se lanceront dans la compé-
tition horlogère , ces industries de pointe le feront avec deux atouts : elles ne seront
pas liées par des traditions de conception de la montre , ni par des structures indus-
trielles héritées du passé. A ce premier facteur additionnel de la compétition inter-
nationale dans le domaine horloger , il faudra progressivement en ajouter un second :
la montée de nouvelles industries nationales de la montre , notamment dans les pays
en voie de développement : Mexi que, Inde ou Brésil. >

A ces considérations extraites du récent rapport de gestion de la Fédération
horlogère suisse, il fau t ajouter , depuis hier , la soudaine réévaluation du franc
suisse. Quelles seront les conséquences de cette mesure monétaire sur l'industrie
horlogère suisse dont on sait qu 'elle a exporté en 1970 pour une somme de 2701)
millions de francs ? Voici ce qu'en pensent MM. Biaise Clerc et Gérard Bauer et
des dirigeants de la branche.

Cl.-P. Ch.
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Service des ponts et chaussées
\v\a de déviation du trafic

sur la route Peseux-
Corcelles

Des travaux de reconstruction de chaus-
sée et de pose de canalisation seront
entrepris, dès le 10 mai 1971, à la
rue de Neuchâtel, (RC 10), entre le
bureau communal de Peseux et la
poste de Corcelles.

A cette occasion, la route sera barrée
et tout le trafic dévié par les
rues de la Gare, sur territoire de Pe-
seux et du Cheminet, sur le territoire
de Corcelles.
Les usagers de la route voudront bien
se conformer à la signalisation placée
à cet effet et aux instructions du per-
sonnel du chantier.

Ingénieur cantonal

Notre service « Sécurité et Nettoyage » qui est
responsable de la propreté des machines et de
l'usine, cherche des ;

nettoyeurs
pour compléter son équipe.

Nous offrons :
— travail en 3 équipes

— prestations sociales de 1er ordre

— bon gain

ŜÊmmmm ^mmm

!¦¦¦ Neuchâtel engage pour la

CITÉ UNIVERSITAIRE
1 EMPLOYÉE DE BUREAU
à mi-temps

DES AiDES-CONCIERGÉS
DES COMMIS DE CUISINE
DES COMMIS DE CUISINE/
CUISINIERS
DES CASSEROLIERS
DES CAISSIÈRES
DES AIDES DE BUFFET
congé le dimanche et les jours fériés
Faire offres à M. Strautmann, Treille 4.
Tél. (038) 24 02 02 (heures de bureau)
Tél. (038) 24 00 44 (heures des repas et le soir). ;

I

Nous cherchons tgï

vendeur en automobiles 1
pour compléter une équipe jeune et dyna- : Jfaj
mique. Débutant serait formé par nos soins SR

employé de garage 1
pour préparation à la livraison et expertises. 5?j
Poste indépendant avec responsabilités. Bfl
Travail varié !£&|

serviceman 1
'. Poste indépendant, personne pouvant secon- Sa
j der l'employé préposé à la préparation et PS

à l'expertise des véhicules. ffij
Adresser offres au ln
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-//bbell'ux
WATCH CO S.A.

cherche pour travail en atelier

i HORLOGER COMPLET
pour rhabillages et décottages ;

V S'adresser à Nobellux Watch Co S.A., rue du
Seyon 4, 2001 Neuchâtel. — Tél. (038) 241641.
¦̂¦¦¦ nanBBBHnMHiBHBHaii/

JS* ŒRTLI
LS STANDARD

Nous cherchons, pour notre station-service de
Neuchâtel :

: des

monteurs en chauffage
ou

monteurs en installations
sanitaires

ou

électriciens
Nationalité suisses ou permis C. Permis de
conduire A. Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres à OERLI STANDARD S.A.
13, chemin de Mongevon, 1023 Crissier.
Tél. (021) 34 99 91.

A louer, pour fin 1971, au centre de Neuchâtel,

LOCAUX COMMERCIAUX
4 étages de 230 m2 chacun.

Etude Jacques RIBAUX, avocat et notaire, Promenade-Noire 6,
Neuchâtel. Tél. (038) 24 67 41.

A louer

appartement
De 2 Vz pièces,
tout confort.
Tél. (038) 24 78 79.

Cortaillod
A louer pour
le 24 juin

appartement
de 2 pièces
avec tout confort.
Loyer, charges
comprises, 300 fr.
Tél. (038) 24 67 41.

A louer

bureau 3 pièces
72 m2, dans maison familiale, à
10 minutes de la place Pury.
Quartier très tranquille.
Adresser offres écrites à Al 1084
au bureau du journal.

A LOUER
2 pièces

tout confort , près du centre de
Neuchâtel. Situation exceptionnel-
le dans quartier tranquille.
Loyer mensuel 350 fr.
Faire offres sous chiffres CK 1086
au bureau du journal.

A louer

appartement
de 4 % pièces,
tout confort.
Tél. (038) 24 78 79. .

A louer à Neuchâtel,
pour le 24 mai,

entrepôt
d'une surface de 80 m2 environ.
Prix intéressant.

Etude Jacques RIBAUX,
avocat et notaire,

Promenade-Noire 6, Neuchâtel.

Tél. (038) 24 67 41.

A louer à Bevaix , pour 1 an ou date
à convenir , très

jolie villa
meublée, tout confort. Vue magnifique.
Grand confort. Tél. (038) 25 32 27, heures
de bureau.

A louer
pour le 1er juin 1971,
dans immeuble résidentiel à
Gorgier,

APPARTEMENT DE
5 pièces avec garage

tout confort , cuisine entièrement
équipée avec machine à laver
la vaisselle, ascenseur.
Situation tranquille, vue imprena-
ble sur le lac et les Alpes.
S'adresser à l'entreprise
COMINA NOBILE S.A.
à Saint-Aubin. Tél. (038) 55 27 27.

pensez donc Y/\V»AINv»ED

LA SUISSE
cette année. Louez un

CHALET
ou un appartement en « prêt-à-vivre », où
vous voulez :
• le Valais ensoleillé
9 le Tessin pittoresque
9 les lacs tranquilles
9 les vallées sauvages
Indiquez nombre de personnes, dates,
régions, prix envisagé. Vous recevrez des
offres détaillées et illustrées sans engage-
ment.
RENT-AGENCE, organisation spécialisée,
4, Grand-Saint-Jean.
Tél. (021) 22 46 31, 1003 Lausanne.

A louer

un boxe
dans garage
souterrain.
Quartier Evole.
Location mensuelle
70 fr. Libre tout
de suite.
S'adresser à :
Fidimmobil S.A.
Saint-Honoré 2
2001 Neuchâtel.
Tél. 24 03 63.

A louer

un garage
chauffé , 65 fr.
Tél. (038) 24 78 79.

Colombier
A louer pour
le 24 mai 1971

appartement
de 2 pièces
tout confort
loyer mensuel,
385 fr.,
charges comprises.
Tél. 25 76 72,
pendant les heures
de bureau.

Magasin
au centre des affaires , de 140 m2 en-

s et arrière-magasin. Chauffage et eau
mg bail possible.

e de Reynier, avocats et notaire, rue du
tél. 251218. ¦ i 

VOLONTAIRE
éventuellement à la demi-journée
pour travaux divers , de manuten-
tion, d'expédition.
Possibilité d'apprendre aussi le
service d'entretien des appareils
de cuisson et de chauffage pour
personne habile de ses mains.
Prendre rendez-vous.

A. ROCHAT, Cernier.
Tél. 53 35 33.

Nous offrons situations stables avec
caisse de retraite à :

monteurs-électriciens
au courant des installations électri-
ques simples, ainsi qu'à

monteurs-électriciens
au courant des installations électri-
ques importantes.
Faire offres à ELEXA S.A., avenue
de la Gare 12, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 45 21.

S. A. CRESSIER (NE)
Fabrique de produits alimentaires
engage

méCËMskn
d'entretien
pour l'entretien de son Important
parc machines et de nouvelles cons-
tructions.

[ Activité très variée. |

Téléphone (038) 47 14 74, interne 17.

Petite entreprise d'horlogerie à
Neuchâtel cherche M -• ,. ;

PERSONNE
(dame ou demoiselle)

pour divers travaux d'horlogerie,
en atelier.
Mise au courant par nos soins,
travaux variés.
Demi-journée ou journée com-
plète.
Faire offres à :
HOME WATCH CO LTD
Pierre-à-Mazel 11
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 24 32 00.

H1SGROS
cherche
pour l'un de ses employés

appartement de
3 V2 pièces
dans la région Marin - Saint-Biaise -
Hauterive.

Adresser offres ou téléphoner à la
Société Coopérative Migros NEU-
CHATEL tél. 33 31 41, pendant les heu-
res de bureau.

A louer à Peseux,
viron, avec vitrine;
chaude générale. Le

S'adresser à l'étud
Seyon 8, Neuchâtel,

Médecin cherche
appartement
meublé
2 pièces
pour le 1er juillet
ou autre date,
aux environs de
l'Hôpital
des Cadolles.
Faire offres
sous chiffres
W 03-352578-D
à Publicitas S.A.,
Neuchâtel 2000.

A louer à l'avenue
des Alpes 10

studio
non meublé
Prix : Fr. 275 —
Ecrire sous chiffre
P 900 132N à
Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

Maison lucrative du secteur d'en-
treprise de services cherche, dans
le centre de Neuchâtel,

LOCAUX
(min. 100 m2 - sur même étage)

Bail de longue durée désiré.

Adresser offres sous chiffres 44-
46024 D, Publicitas S.A., Neuchâtel.

COURS DE VACAN CES
On demande, pour étudiant, du
11 juillet au 7 août 1971,

CHAMBRE
sans pension et à proximité de
l'université.

Tél. 25 75 62.

On cherche

une sommelière
Bon gain. Entrée immédiate ou à convenir.

Hôtel du Cheval-Blanc, Colombier. Télé-
phone 41 34 21.

Magnifique
APPARTEMENT

de 6 pièces à vendre à

NEUCHATEL
Chemin de Belleroche

situation exceptionnelle
TOUT CONFORT

j Pour tous renseignements ou visi-
tes, s'adresser à :

Paul Cretegny & CIE
NEUCHATEL 0 25 69 21

Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal

————————— (037) 23 45 02.

Enchères publiques
Le greffier du Tribunal du district de Neuchâtel vendra, par
voie d'enchères publiques,

le mardi 11 mai 1971, dès 14 heures
dans l'appartement No 28, sis rue Pierre-à-Mazel 11, à Neu-
châtel, les objets suivants :
1 banc d'angle rembourré, 1 table et 2 fauteuils ; 2 lits com-
plets ; divan ; buffet de cuisine ; tables ; chaises ; armoire à
glace ; 1 fauteuil Voltaire ; 1 cuisinière Neff, 3 plaques, 1
four ; 1 meuble-radio avec tourne-disque ; 1 appareil TV Lorenz ;
1 déjeuner Nyon, 12 personnes ; 12 verres anciens, cristal ; 1
service à café argenté ; 1 montre de poche or, pour homme ,
ancienne ; médailles ; glaces ; aquarelles ; peintures ; vaisselle, lin-
gerie, ainsi que divers objets dont le détail est supprimé.

Conditions : paiement comptant - échutes réservées.
Le greffier du tribunal,

W. BIANCHI

I A  

VENDRE
au Landeron, dans immeuble de 20 logements , quartier tranquille,
au bord du lac, à proximité de la piscine communale, des places
de sports et du port,

4 APPARTEMENTS
de 4 pièces tout confort.

CONSTRUCTION SOIGNÉE :
• Cuisine entièrement équipée

• Ascenseur

• Place de paro

PRIX CHOCS de Fr. 97.000.— à Fr. 105.000.—
(Selon étage)

Financement assuré : 70 %
Entrée en Jouissance : 1er mars 1972

Pour traiter : ou Maître Bernard CARTIER,
S. FACCHINETTI S.A., notaire
Gouttes-d'Or 78 rue de la Gare 11
2000 Neuchâtel 2074 Marin
Tél. (038) 25 30 23 Tél. (038) 33 35 15

^̂ ,R. Jobin

A vendre
à proximité de la
Vue-des-Alpes,

CHALET
grand confort
de 4 chambres ,
avec salle de séjour ,
cheminée, bains
central eau chaude
et garage.
Tranquillité, vue.

A vendre

maison
neuve
tout confort ,
tranquillité,
2900 m2, à le
Saulgy-Siviriez,
à 7 km de
Romont (FR).
Pour tous
renseignements :
Tél. (029) 2 88 60;
riàs 19 hfillrftR.

f APPARTEMENTS |
AVENDRE

\ LA TOUR-DE-PEILZ

Résidence de Pérouge B
Beaux appartements spacieux, construction soignée,

matériaux ds qualité tant pour la construction
f que pour les aménagements intérieurs.

"\ VUE GRANDIOSE
\ SUR LE LAC ET LES ALPES

PROFITEZ DES PRIX DE LANCEMENT j
Exemples de prix:

4-5 pièces Fr.157000.-
3 pièces Fr. 109000.—
2 pièces Fr. 98000.—

très vastes studios Fr. 59000.—

! VENEZ VOUS EN RENDRE COMPTE
PAR VOUS-MEME \

\ j RENSEIGNEZ-VOUS SANS TARDER.

WjypL) Cafe-Restaurant
NEUCHATM. 3V6C «lillle

situé dans une importante
8, rue de l'Orangerie localité du Jura neuchâ-

Tél. (038) 25 13 13 tekris.
Agencement et appareils

offre h vendre modernes.
V J

y ĵg:
Y mL Pour loger ma famille, j'ai trouvé la solu- >
B ĴÊ^W tion idéale

M APPARTEMENTS
W ^̂ r à vendre région de Boudry-Saint-Blaise.

\ Renseignements et vente : Eric GUYOT,
^ t̂  promoteur-constructeur , av. de la Gare M
^Em 

15 bis, COLOMBIER. Tél. (038) 41 24 56.

j v;'A vendre à Yverdon

VILLA. ...

de construction récente,
quartier tranquille ; 5 chambres,
2 salles d'eau, carnotzet boisé,
2 caves. Grand garage. Chauffage
central au mazout avec distribu-
tion d'eau chaude. Jardin arbo-
risé avec piscine. Prix de ven-
te : Fr. 200.000.—.

PIGUET & CIE, service immobi-
lier, 1401 Yverdon.
Tél. (021) 2 51 71.

Ej Département de Justice

UP MISE AU CONCOURS
La fonction de

COMMIS
au bureau du registre foncier
du distri ct de Neuchâ tel

est mise au concours.

Obligations : celles prévues par la légis-
lation. Traitement : classes 11 à 9, plus
ALLOCATIONS LÉGALES. Entrée en fonc-
tions : à convenir.
Les offres de service (lettres manuscrites),
accompagnées d'un curriculum vitae, doi-
vent être adressées à l'Office du per-
sonnel de l'administration cantonale, château
da Neuchâtel. iusau'au 17 mai 1971.

fW&t UNIVERSITÉ DE NEUCHÂTEL
1»1/ Faculté des lettres

Leçon de M. Martial GUEROULT,
membre de l'Institut , docteur honoris
causa de l'Université de Neuchâtel.

Mercredi 12 mai 1971, à 14 h 15
Salle D 59

sujet :

La doctrine du droit
chez Fichte

Entrée libre
Le doyen :

Marc Eigeldinger
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Lavé-linge de qualité
100 % automatique

Démonstration et service d'entretien

ÉLECTRICITÉ - INGÉNIEUR EPZ
Orangerie 4 <j$ 25 28 00 Neuchâtel
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Envoyez-moi documentation tant engarjement
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Localité FAN



INSTALLATIONS
TÉLÉPHONIQUES

Concessionnaire fédéral A et B
TÉLÉDIFFUSION - AUTOMATES SÉLEC-
TEURS TELEX

PIONNIER iE llll

Dieu est amour.
Les parents , amis et connaissances de

Madame André LEUBA
née Félicte PARENT

ont le grand chagrin de faire part de son
décès survenu le 8 mai, à l'âge de 87 ans.

Fleurier, 8 mai 1971.
(Petits-Clos 17)

L'Eternel gardera ton départ et
ton arrivée, dès maintenant et à
jamais.

Ps. 121 : 8.
L'enterrement aura lieu à Fleurier , mardi

11 mai à 13 heures, à la chapelle du cime-
tière.

Domicile mortuaire : hôpital de Couvet.
Cet avis tient lien de lettre de faire part

Dès mardi 11 mai

SNACK-BAR, FLEURIER
ouvert le matin depuis 6 heures.
Avec chaque boisson chaude, le
patron vous offre un croissant.

COMMERÇANTS
du Val - de - Travers

René GRIZE
notre représentant à Fleurier est à
votre disposition pour vous aider à
résoudre vos problèmes de publiciét.

Petits-Clos 39 Tél. 61 15 22

Le conseiller d Etat René Meylan aux personnes
du troisième âge : «Faites valoir vos droits»

«Après-midi 1900» a Couvet

(c) L t après-midi 1900 » des socialistes de
Couvet a connu un beau succès. De nom-
breuses personnes, venues de presque tous
les villages du Vallon , ont assisté à cette
matinée récréative, organisée à leur inten-
tion par un comité covasson présidé paî
M. Frédy Giider. Ce dernier a salué, en
début d'après-midi, MM. René Meylan,
conseiller d'Etat , et Gilbert Dubois (But-
tes), député , et a remercié les commerçants
de Couvet qui ont offert les lots d'une
tombola gratuite et toutes les personnes du
service qui ont travaillé bénévolement,
ainsi que les sociétés et musiciens qui ont
animé le programme récréatif.

Dans un brillant exposé, le conseiller
d'Etat René Meylan a parlé des droits des
personnes du troisième âge. Abordant la
question de l'A.V.S.. M. Meylan s'est atta-

M. René Meylan, conseiller d'Etat, avec à gauche, M. Fritz Guenot, à droite,
M. Frédy Gûder, respectivement secrétaire et président du comité d'organi-
sation. Au-dessous, un groupe de dames présentes a la manifestation.

(Avipress - Fyj)

ché à définir ce qu 'était l'allocation fédé-
rale qui sert de base aux prestations et la
subvention cantonale qui est l'aide complé-
mentaire. Aucune personne seule ne peut
toucher moins que 415 fr. par mois, aucun
couple ne doit recevoir moins que 665 fr.
devait déclarer le conseiller d'Etat. Le can-
ton de Neuchâtel est à l'avant-garde des
cantons suisses dans le domaine de l'A.V.S.
Il importe que les vieillards fassent valoir
leurs droits.

M. Meylan a traité ensuite de l'assurance
maladie pour les personnes du troisième
âge dans le canton de Neuchâtel. Cette
assurance, qui coûte 70 fr. par mois de
prime, est prise en charge par l'Etat quand
le revenu d'une personne ou d'un couple
est égal ou inférieur aux chiffres cités ci-
dessus concernant l'A.V.S. et l'aide com-

plémentaire. L'orateur a assuré les person-
nes présentes que le Conseil d'Etat se pré-
occupait de la situation des vieillards au
canton de Neuchâtel, mais que ces derniers
devaient faire l'effort de remplir les forma-
lités nécessaires.

De nombreuses productions ont animé le
programme de cet « après-midi 1900 ». La
fanfare « L'Avenir » a joué, les pupillettes
de la « Fémina » ont présenté un exercice
gymnique avec foulards, les demoiselles de
la « Fémina » se sont produites dans un
ballet, tandis que l'c Union chorale » chan-
tait. Deux clowns fleurisans, le duo « Rigo
et Letto », et le trio musical formé de MM.
Blanc, Rosselet et Fluckiger ont fait pas-
ser d'agréables moments aux personnes réu-
nies à Couvet. Les doyennes de l'assem-
blée, « tante Jeanne », du home Dubied, et
Mme Duvanel, de Couvet, toutes deux nées
en 1878, ont été félicitées par le président
Gûder et ont reçu une attention.

F. J.

Jeunesse, camaraderie et enthousiame seront
les atouts du Club des patineurs de Fleurier

Le club des patineurs de Fleuner a
tenu son assemblée générale annuelle sous
la présidence de M. Daniel Grandjean.
Cinquante-sept membres étaient présents,
parmi lesquels MM. Jean-Louis Barbezat,
président d'honneur, Paul Luscher et Louis
Béguin, fondateurs de la société.

UN RICHE BILAN
Comme l'a relevé le président Grandjean,

il est des années où une société peut
regarder derrière elle avec fierté. Ce fut

Le président Daniel Grandjean a le
sourire...

(Avipress - Schelling)

le cas de la saison 1970-1971. La première
équipe a d'abord été champion de groupe,
puis a accédé à la Ligue nationale B et
a enfin décroché le titre de champion
suisse de première ligue. L'équipe élite a
conquis la 4me place, comme celles des
novices.

Si l'équipe fanion a obtenu de très bril-
lants résultats, cela est dû au dévouement
sans compter de l'entraîneur et à la ca-
maraderie de tous.

En tout soixante matches ont été dis-
putés, avec un réservoir de 76 joueurs.
Pour sa première année en qualité d'en-
traîneur, Michel Leuenberger, de la Chaux-
de-Fonds a réussi un coup de maître.
M. Grandjean a rappelé la mise sur pied
de quelques manifestations annexes.

Le point épineux reste cleui des dépenses.
Pourtant rien n'a été exagéré. Les dépla-
cements ont coûté plus de 10.000 fr., le
poste matériel, incimpréhensible, entre 5000
et 6000 francs. Sait-on, par exemple, que
cinq cents cannes ont été brisées I

Le point épineux reste celui des dépenses.
Pourtant rien n'a été exagéré. Les déplace-
ments ont coûté plus de 10.000 fr., le
poste matériel, incompréhensible, entre 5000
et 6000 francs

La décision d'exploiter la buvette, avec
le concours de M. Waldemar Iten a été
une heureuse solution.

II faut maintenant regarder l'avenir aveo
confiance et sérieux.

M. Jean-Claude Bugnard a qualifié la si-
tuation financière de saine. Pour la pre-
mière fois depuis cinq ans on n'enregistre
pas de déficit. En effet, les dépenses ont
été de 33.000 fr. et les recttes de 33.000
francs le mouvement des capitaux a dépassé
220.000 fr. et la fortune est de 9200 francs.

Après intervention de M. Louis Béguin ,
au nom de la commission de contrôle, le

rapport de gestion et les comptes ont été
adoptés et décharge a été donnée au comiét
et au caissier.

DES ADMISSIONS
Aucune démission n 'a été enregistrée. En

revanche les admissions suivantes ont été
ratifiées : François Cuenat , Tony Lœpfe,
Albert Martin, Eddy Schopfer, Jean-Paul
Steiner, Roger Choffat , Philippe Jeannin et
Claude Jeannet.

NOMINATIONS
Bien qu'il y ait une année. M. Daniel

Grandjean ait fait part de son intention
de quitter la présidence, il a déclaré qu 'il
n'était pas de mise d'abandonner le gouver-
nail aussi bien quand les choses sont bonnes
que quand elles vont mal. C'est pourquoi
à l'unanimité et par accalamation il a été
réélu à ce poste directeur.

UN PROGRAMME CHARGÉ
C'est aussi par acclamation que Mi-

chel Leuenberger de la Chaux-de-Fonds
a été confirmé comme entraîneur.

Pour le CP Fleurier, la saison sera chargée
et l' entraînement commencera cet été.

Il est de plus prévu une rencontre contre
Servette-Genève, Langnau et trois matches
en Autriche. En tout , huit ou dix rencon-
tres seront organisées avant le championnat
au cours duquel Fleurier aura pour ad-
vesraires Bienne, Young Sprinters, Fribourg,
Sion, Villars, Morges et Lausanne.

Il est prévu de prendre part à la Coupe
suisse et à un championnat international
avec des équipes allemandes, tous les mat-
ches pour cette compétition se disputant en
Suisse.

PAS D'EXCLUSIVE
— Je veux les meilleurs, a dit Leuen-

berger. L'équipe doit jouer pour gagner ;
il n 'y aura pas de favoritisme, malgré les
renforts. Personne ne sera mis de côté, à la
condition de suivre une discipline stricte.

Pour clore l'assemblée, M. Jean-Louis
Barbezat a remercié comité, joueurs et
entraîneur des résultats acquis. Il est per-
suadé que le club des patineurs sera soutenu
par la population tout entière. G. D.

Passage de la cigogne
(c) Samedi, une cigogne s'est posée sur
une cheminée, à la rue du Temple à
Fleurier, et dimanche matin, elle a repris
son voyage.

On ignore si un nouveau-né a vu lo
jour pendant la nuit du week-end dans
une chaumière fleurisane...

Fait assez insolite : il y a deux ans,
une autre cigogne (ou peut-être la même ?)
s'était déjà arrêtée sur un toit de la mê-
me rue, à peu près à la même période
de l'année.

Travers : les Compagnons et la
confusion des arts d'aujourd'hui

De notre correspondant :
Les Compagnons du théâtre et des arts

ont tenu leur assemblée générale samedi
soir à Travers sous la présidence de Ber-
nard Rosat et en présence notamment de
Mme Anita Presset, secrétaire du Conseil
communal de Fleurier, de MM. Philippe Fa-
varger , président du tribun al, René Villard ,
ancien conseiller d'Etat vaudois, compa-
gons d'honneur, et de M. Armand Flucki-
ger, président de la commune de Travers.

Le grand maître des rites a tout d'abord
rendu hommage à l'activité de Jean-Pierre
Barbier et lui a exprimé son regret de
le voir quitter prochainement le Vallon où
il a exercé son ministère pastoral pendant
un quart de siècle.

Le directoire a été constitué de la ma-
nière suivante : grand maître des rites
Georges Droz (Fleurier), maître des rites
Joseph von Kaenel (Les Verrières), grand
maître des cérémonies Biaise Galland (Co-
lombier), maître des cérémonies Aimé
Robert (Fleurier), grand chancelier Roland
Charrère (Fleurier), chancelier Marcel Mon-
tandon (Cormondrèche), grand trésorier

Charles Fischer (Boveresse) , trésorier Ber-
nard Rosat (Fleurier), adjoints Fernand
Vaucher (Travers), Georges Juvet (la Côte-
aux-Fées) et Jean-Michel Favarger (Genève).
Quant au directoire fantôme élu par tirage
au sort, les titulaires sont Boris Simon
(Paris), grand maître des rites, Fernand
Gretillat (Môtiers), maître des rites, Robert
Fernier (Goux-les Usiers), grand maître des
cérémonies, Lucien Marendaz (Môtiers),
maître des cérémonies, grand chancelier
René Meylan, chancelier Daniel Hiltbrandt,
grand trésorier Paul Bischof , trésorier Ar-
mand Lanoux (Chelles) et adjoint Roland
Charrère (Fleurier).

M. Barbier est heureux d'aller se fixer
à Estavayer-le-Lac, pays chargé d'histoire
et de culture. Il deviendra citoyen à part
entière de cette terre nouvelle mais il con-
servera en son cœur une place privilégiée
aux « Compagnons » .

M. Armand Fluckiger connaissait < Les
compagnons » de nom. En participant aux
délibérations , il a été frappé par le sérieux
de l'assemblée. La société, fondée il y aura
bientôt 20 ans, est maintenant majeure.
Il lui souhaita un magnifique bouquet de
joies et de prospérité dans le concert des
événements extraordinaires de notre temps,

Par expérience, par ses anciennes fonc-
tions , par les contacts personnels avec des
directeurs de musées, M. René Villard a
qualifié la peinture abstraite de . génie du
génie civil .> En ce domaine, les faiseurs
de modes sont des mercantis bien sou-
vent et l'on a créé une vaste escroquerie.
Les réalistes, on les a taxés de copistes.
Peut-être dit l'orateur, mais le dénomina-
teur commun, le maître à tous, n'est-il
pas la nature au travers de laquelle il
faut apporter quelque chose de soi-même.

Quant à M. Philippe Favarger, il a re-
levé l'extraordinaire confusion actuelle dans
les arts d'aujourd'hui. Personne n'a plus
l'air de savoir où il en est. C'est la lutte
éternelle de Dieu et de mammon. Il s'agit
de rester - même si on est les derniers -
des humanistes. L'argent dégrade l'ordre
social . C'est pourquoi il faut garder l'amour
du vrai, du bien et du beau.

Une partie récréative très gaie suivit ,
mais on déplora l'absence de Lucien Ma-
rendaz,, le gouverneur président d'honneur
de la société, retenu à Berne.

G.D.

Plus de 120,000 billets...

(c) Vendredi soir, à Couvet, a eu lieu le
tirage de la grande loterie de l'Association
des détaillants du Val-de-Travers, sous la
présidence de M. Jacques Bàhler, de Tra -

(Avipress - Schelling)

vers. C'est parmi 122.000 billets qu'ont été
tirés les dix premiers lots. Le bénéfice de
cette loterie sera versé à l'œuvre des
€ Perce-Neige ».

Buttes: les comptes adoptés
De notre correspondant :
Le Conseil général de Buttes a siégé

au collège sous la présidence de M. Albert
Dubois-Blanc (soc), en présence de quinze
membres. L'assemblée s'est levée à la mé-
moire de M. Hugo Pianaro , ancien capi-
taine des pompiers, tué dans un accident
d'automobile.

Les comptes de l'exercice 1970 ont été
adoptés sans discussion. Rappelons simple-
ment qu'ils bouclent par un déficit de
30.483 fr. et que les amortissements ont
été de 18.389 francs.

Le bureau du Conseil général a été re-

nouvelé comme suit pour la dernière année
de la législature : MM. Alfred Blatty (rad),
président, Albert Dubois-Blanc (soc) vice-
président , Ali Jacot (rad) secrétaire , Denis
Dubois (soc) et Claude-Willy Fatton (soc),
questeurs . La commission des comptes est
composée de MM. Edwin Volkart , Alfred
Blatty René Lardelli (rad), Josy Percassi
et René Hunkeler (soc).

Pour le passage des trottoirs dans le
village, la commune a acquis 44 m2 dc
terrain à trois propriétaires pour un prix
symbolique.

Concert
de l'Echo de la frontière

Samedi soir, devant une belle salle, la
société de musique verrisanne l'Echo de
la frontière a présenté son concert annuel,
manifestation attendue qui met fin à la
saison. En lever de rideau, Michel Persoz,
président , salua l'auditoire puis remercia
Amédée Mayer, directeur dévoué et ap-
précié. Il appartenait à Jean-Claude Zbin-
den, sous-directeur, de diriger la marche
d'ouverture « In Vrijheid » , de C.J.N. Cori.
Comme œuvre de résistance, l'Echo de
la frontière interpréta « Moskowa > une
fantaisie de Fr. Menichetti. Malgré les dif-
ficultés , la société s'en tira fort bien , ce
qui est tout à l'honneur d'Amédée Mayer.

Le public apprécia également « Sons des
Alpes », de S. Muller , un morceau par-
ticulièrement agréable et bien joué. Dans
un solo pour saxophone soprano . Rêverie »
de C. Genton , Jean-Claude Zbinden eut
l'occasion de mettre ses belles qualités en
évidence. Nul doute que ce dernier fera
encore parler de lui. Le concert compre-
nait deux œuvres modernes : « Over The
Cha-Cha-Wawes », puis « Brechet' s Boogie »,
jouée avec un tel entrain qu 'elle fut bis-
sée. C'est par une march e que se termina
ce concert.

La société repart d'un très bon pied,
avec un effectif convenable comprenant
nombre de jeunes éléments. L'honnêteté
oblige de signaler que Willy Lambelet , de
la Côte-aux-Fées, renforce avec brio la
société. Les applaudissements nourris du
public démontrèrent tant la qualité du tra-
vail que l'estime portée à la vaillante fan -
fare des Verrières.

Après l' entracte , le groupe théâtral de
la fanfare de Noiraigue interpréta de son
mieux « Le fiancé d'Eglantine », une pièce
en un acte de A. Ducasse-Harispe qui
n 'avait d'autre prétention que de faire ri-
re sans être inconvenante. Un bal animé
mit fin à cette soirée particulièrement réus-
sie.

TeeSiciens de la BBC
B H BW". "»? 1'.. l'4 '̂ !

Politique de la Télévision romande
durant le week-end : p laire à tout
le monde si cela est possible ! Et
il y en a pour tous les goûts, du
sport surtout, boxe, hippisme et foot-
ball cette fois, des films de série
«r Les Cinq dernières minutes », « La
Brigade des maléfiques » et, enfin,
ce qu'il faut  d'émissions dites sérieu-
ses, « Table ouverte », < Affaires pu-
bliques », etc. Une alternative, serait-
on tenté d'écrire, devan t un tel choix:
ou tout regarder ou ne rien regarder
du tout, tout cela dépendant finale-
ment de la météorologie, de nom-
breuses familles renonçant aujour-
d'hui à sacrifier un week-end enso-
leillé pour un programme aléatoire.

Dans tout cela, il y a de bonnes
choses à prendre : * Flash », c Table
ouverte » dont la programmation à
l'heure de l'ap éritif n'est pas idéale
et qui aurait sa place dans une
soirée bloc, après un document filmé.

Samedi après-midi, la Télévision
romande reprenait en direct la finale
de la coupe d'Angleterre. Remarqua-
ble travail des techniciens de la BBC
avec 10 caméras autour du stade
dont une caméra portative permettant
des gros plans de visages de joueurs
ou de certains incidents de jeu. A
coup sûr, le téléspectateur est gagnant
par rapport à celui qui se rend

sur le stade lorsque les cameramen
ne se contentent pas d'un travail hon-
nête. Le match paraît p lus beau,
plus intense qu'il ne Test en réalité.
Ce qui explique les commentaires
quelque peu désabusés d'un specta-
teur de Wembley à la mi-temps alors
que la partie jusque-là nous avait
enthousiasmés, nous, téléspectateurs.
Micro d'ambiance, on entendait par-
fo i s  les remarques des joueurs en
bordure de terrain, caméra braquée
sur la fou le, gros p lan sur un geste,
ailleurs une caméra à hauteur de
jambes des joueurs semble happer
le ballon, tout cela donne un excel-
lent spectacle de télévision. Notre
intention était de suivre, hier soir,
l'émission c Entre parenthèses » con-
sacrée aux enfants de parents sépa-
rés et d'en rendre compte ici. Il
nous fallut , comme beaucoup d'au-
tres téléspectateurs intéressés par cet-
te série probablement, veiller jusqu'à
22 heures. En vain. Claude-Evelyne
annonçait que la boîte de l'émission
avait été endommagée. La Télévi-
sion romande traverse décidément
une grave crise de manutention ! Des
émissions se perdent ou sont endom-
magées I Le téléspectateur n'avait
p lus qu'à aller se coucher sans autre
explication...

R. Z.

Musique et cigogne
(c) Conformément à la tradition , la fan-
fare c L'Harmonie » a parcouru dimanche
matin les rues du village à l'occasion
de la journée des mères. Peu après 10
heures, une cigogne isolée est venue se
percher sur la cheminée d'un immeuble
de la rue des Eaux-Vives. De nombreux
curieux ont pu admirer ce volatile qui ,
nullement effarouché, s'est laissé photogra-
phier par des amateurs. Il est reparti
vers l'est après une halte de deux heures
au village.

CHRONIQUE DU VAL-DE- TRAVERS ZTZZZZ
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La commission scolaire a siégé derniè-
rement sous la présidence de M. Gilbert
Bourquin. Ce dernier a souhaité la bien-
venue de M. Gervais Strahm, nouveau re-
présentant du corps enseignant primaire.

Les comptes pour l'année 1970 ont fait
l'objet d'une discussion. Concernant le cha-
pitre de l'enseignement primaire, les recet-
tes ont atteint la somme de 104.803 fr.
alors que les dépenses se sont montées
à 443.473 fr., laissant une charge nette
de 338.669 fr. La commission scolaire a
pris connaissance des projets des courses
d'école proposée par les membres du corps
enseignant. Ces projets seront examinés
par la commission des courses. Les sorties
1971 n'auront pas lieu avant fin août-
début septembre soit après les vacances
d'été.

Comme l'année passée, la Fête de la
jeunesse sera organisée une semaine avant
le début des vacances, soit le samedi
3 millet. Des joutes sportives interclasses
se dérouleront au cours de la semaine
du 5 au 9 juillet. Une nouvelle réparti-
tion des commissaires dans les classes
a été établie.

Le bureau de la commission scolaire
a été réélu ; il se compose comme suit :
président : Gilbert Bourquin ; vice-prési-
dent : Jean-Louis Baillods ; secrétaire :
Paul Borel-Vuille ; assesseurs : Mme Jean-
Claude Landry et René Krebs. Les mem-
bres formant les commissions spéciales :
commissions de la Fête de jeunesse et
des p r o m o t i o n s  (président : Charles
Amann), des courses (présidente : Mme
Jean Pianaro), des soins dentaires (prési-
dent : Gilbert Bourquin), des dames ins-
pectrices (présidente : Mme Paul Borel-
Vuille), du foyer scolaire (président : Gus-
tave Tissot) ont vu leur mandat renouvelé
tandis que le Dr Pierre-M. Borel , méde-
cin scolaire et François-A. Schippler, den -
tiste scolaire, ont été confirmés dans leurs
fonctions. La commission scolaire a décidé
de l'achat d'un tourne-disques à l'usage
des classes du degré primaire.

SORTIE DE LA COMMISSION...
La sortie annuelle de la commmission

scolaire et du corps enseignant aura lieu
dans la seconde quinzaine de juin. Le
projet consiste en une visite du Centre
universitiare et du collège du Mail de
Neuchâtel.

Accueil d'enfants
dans la paroisse

(c) Au cours du cul te d'hier matin, dix-
huit enfants âgés de six ans (7 filles et 11
garçons) ont été accueillis dans la vie
culturelle de la paroisse réformée de Cou-
vet. Le service divin, présidé par le pas-
teur G. Tissot, s'est déroulé en présence
de nombreux parents et d'enfants de tous
âges.

Réélection du bureau
de la commission

scolaire

Eglise de Môtiers, 20 h 30, concert : orgue.
piano_ violon, trompette et « Les Mes-
sagers ».

Médecin et pharmacien habituels.
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Eglise de Môtiers
Ce soir, à 20 h 30

CONCERT
Colette Juillard, orgue et piano,
Willy.-O. Lambelet, trompette
Gilbert Jaton, violon

Les messagers, negro spirituals
et improvisations de jazz.

Monsieur et Madame Gaston Gindre, à
Bâle ;

Monsieur et Madame André Gmdre, a
Genève, et leurs enfants ;

le docteur et Madame Armand Jammes,
à Psrîi *

Monsieur Paul Gertsch, à Saint-Sulpice,
ses enfants et son petit-fils ;

Madame veuve Edouard Juvet-Gertsch ,
à Fleurier ;

les enfants et petits-enfants de feu Char-
les Gertsch ;

les enfants et petits-enfants de feu Ar-
thur Petite-Gindre ;

les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame

veuve Albert GINDRE
née Violette GERTSCH

leur chère mère, grand-mère, sœur, tante ,
cousine et parente, décédée à Fleurier le
8 mai 1971.

Il y a, pour toute chose, un temps
fixé par Dieu.

Ec. 3 : 1-6.
L'incinération aura lieu lundi 10 mai

à 17 heures, à Neuchâtel.
Culte au home Val-Fleuri , à Fleurier, à

15 h 45.
Il ne sera pas envoyé de lettre de faire part
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soignée an bureau du journal,
! qui la Tend au meilleur prix.

(sp) Comme on le sait, la fromagerie de
la Montagne de Buttes vient de cesser son

ctivité. Grâce à la compréhension de
l'ancien fromager, M. Werner Wenger, con-
seiller communal à Buttes, le Musée ré-
gional d'histoire et d'artisanat du Val-de-
Travers a pu sauver un important matériel
utilisé jadis et naguère pour la fabrication
artisanale du gruyère : brasseur, tranche-
caillé, thermomètre, formes, toiles, etc.

Cette nouvelle acquisition permettra de
reconstituer au musée de Môtiers une par-
tie de cette vieille fromagerie familiale des
hauts du Jura neuchâtelois.

De la Montagne-de-Buttes
au Musée régional
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La foudre sur une ferme qui est entièrement démolie
DANS LA VALLÉE DE LA SAGNE À PLAMBOZ

De notre correspondant :
Le premier orage de printemps, le plus

violent aussi puisqu'il fut accompagné de
grêle, a fait une victime dans le petit vil-
lage de Plamboz, relié à * la commune de
Brot-Plamboz au fond de la vallée de la
Brévine. La foudre, en effet, s'est abattue
sur la grande ferme de M. William Hugue-
let, à l'entrée de l'agglomération. En quel-
ques instants, le feu réduisait la toiture à
l'état de poutres calcinées. Malgré l'inter-
vention des pompiers de toute la région,

il ne restait hier vers 20 heures que quel-
ques pans de murs, et une quantité de dé-
bris de toute sorte.

LE CAPITAINE TRAYAIT
La foudre est tombée vers 16" h 15.

Aussitôt on téléphona à M. Marcel Jean-
neret, du Joratcî , capitaine responsable du
service du feu pour la commune. II était
en train de traire lorsqu'on lui demanda de
lancer l'alerte générale, en précisant toute-
fois que le sinistre s'apparentait à un bon
feu de cheminée. A l'arrivée de M. Jean-
neret, tout le toit était en flammes. Par
chance, la grange ne contenait quasiment
plus de fourrage. La bâtisse de M. Hugue-
let était de dimension respectable, à proxi-
mité immédiate de la route. Une partie
avait été ajoutée et d'importants travaux
de restauration réal isés. Quelques bêtes dc
la trentaine formant le troupeau étaient
à l'écurie. Le propriétaire s'empressa de
les libérer. Mais la tâche fut plus ardue
pour sauver les porcs et l'on assista à une
véritable expédition dans le bâtiment em-
brasé. Le capitaine des pompiers et l'un de
ses hommes, se frayant un chemin avec
deux lances en action, pénétraient dans la
porcherie où se trouvaient quatorze bêtes.
Il fallut alors les passer, les uns après les

La partie de la ferme, réservée à l'habitation, a été entièrement détruite. II
ne reste que quelques murs.

(Avipress - Nydegger)

autres, par une fenêtre située à 1 m 50 en-
viron du sol. Une demi-heure plus tard, on
signalait que quatre porcs étaient logés dans
un autre local, près du pont de Grange.
Là aussi l'opération de sauvetage réussit.

UN EXPLOIT
L'équipe de Brot-Plamboz, plus d'une

vingtaine de pompiers, aidés par des hom-
mes de La Sagne venus avec une moto-
pompe, quelques cadres des Ponts et une
dizaine de sapeurs du centre de secours
du Locle et leur camion tonne-pompe, réus-
sirent l'exploit de sauver quasiment tout
le mobilier mais surtout les papiers de
famille.

Précisons que les communes de la vallée
sont rattachées au réseau d'eau de La
Chaux-de-Fonds, ce qui veut dire que l'on
ne se trouve pas devant le problème de
s'alimenter dans des citernes souvent vides
en cette période. A Plamboz, par exemple,
il y a deux hydrants et en permanence
150 mètres de courses ou de tuyaux. De
plus, l'équipement de la commune com-
prend une moto-pompe, et des chariots
comportant au total 750 m de courses.
Plus qu'il n'en faut pour intervenir effica-
cement dans tous les bâtiments, parfois fort

éloignés les uns des antres. A vingt heu-
res, un tour de garde pour la nuit était dé-
cidé en raison de foyers subsistants.

LE TROUPEAU A L'ABRI
La ferme est entièrement anéantie. Mais

le matériel agricole, dans sa pre.*Iue tota-
lité , a pu être sauvé. M. Huguelet, qui vi-
vait là avec sa femme et ses deux enfants
possède encore une loge à la « Plature »
sur les hauteurs. C'est dans cet endroit qu 'il
a mené son troupeau. Quant aux porcs ils
sont chez des voisins. Pour l'instant, la
famille sinistrée sera sans doute logée chez
des amis.

UN BLESSÉ
Aucun incident grave n'est à signaler.

Toutefois un pompier a reçu, alors qu'il
combattait le feu à l'intérieur, un plot dc
monte-charge de 10 kg sur le casque. H
a néanmoins été atteint à une main et
a dû se faire panser. Quant aux montants
des dégâts, il est difficile de l'estimer ;
il dépasse certainement 300.000 francs.

Toute la poutraison sera jetée à terre au moyen de tracteurs.
(Avipress - Nydegger)

Trois personnes
éjectées

(c) Dans la nuit de samedi à dimanche,
une voiture conduite par M. Claude Chas-
sot, des Hauts-Geneveys, circulait sur la
route menant de la Chaux-du-Milieu au
Locle. Entre le Quartier et la Combe-
Jeauneret, dans un virage à gauche, l'auto
a traversé la chaussée et fini sa course
dans un champ. Le conducteur et ses deux
passagers ont été éjectés. Quant au véhi-
cule, après avoir encore fait plusieurs ton-
neaux , il s'est retrouvé sur le flanc gauche.

Le conducteur, M. Chassot, souffre d'une
fracture à la colonne vertébrale, de côtes
et d'une cheville cassées, ainsi que d'une
commotion. MM. Fredy et Walthi Buchs,
tous deux des Geneveys-sur-Coffrane, ont
des blessures superficielles. Tous trois ont
été transportés à l'hôpital du Locle.

JlHl BIBLIOGRAPHIE
André Corboz

HAUT MOYEN AGE
(Office du livre, Fribourg)

Il est certes difficile pour l'historien
de tenter, sur la foi de quelques débris
d' approcher cette architecture qui va du
VI au Xle siècle. En effet , par rapport
aux milliers d'édifices probablement cons-
truits , la proportion de ce qui reste s'avère
dérisoire. Tout un secteur , celui du loge-
ment , échappe à l'attention de l'auteur
et c'est pourquoi ont trouvera dans le
livre d'André Corboz des églises et seule-
ment des églises. Mais ce genre de cons-
truction offre à travers toute l'histoire
de l'architecture le matériel de lecture
de loin le- plus précieux. Grâce à des
plans, des cartes et des planches avec
légendes et notices , grâce à un texte soigné
et clair , André Carobz nous fait approcher
et pénétrer une architecture qui ne peut
que s'identifier à l'ensemble lacuneux qui
nous a été transmis , des basiliques alle-
mandes et des églises d'Espagne.

Jean Ricci
LA CORSE

(Fernand Nathan)
La Corse, île d'amour et de beauté,

joyau parfumé de la Méditerrannée, a
inspiré de nombreux écrivains.

Jean F.-A. Ricci, Corce lui-même, vient
de publier chez Nathan (Collection Pays
et Cités d'art), un ouvrage sur c son »
île !

Enrichi de très belles photographies lar-
gement commentées , agrémenté de notes
historiques et géographiques , parsemé d'anec-
dotes folkloriques et même... gastronomiques,
« La Corse » n'est pas un guide , c'est une
promenade enchantée de Bastia à Bonifac-
cio, en passant par la Castagniccia , Sartène,
Ajaccio et Porto Vecchio, une promenade
en mer et en montagne , où l'on fait con-
naissance avec les habitants , où l'on se fa-
miliarise avec leurs coutumes, leurs légen-
des et même leurs superstitions.

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Corso : 20 h 30. Comptes

à rebours (prolongations) .
Eden : 20 h 30 Un beau monstre.
Plaza : 20 h, La Fille de Ryan (prolonga-

tions) .
EXPOSITION. — Vivarium de la Bonne-

Fontaine : 9 h 12 h, 14 h - 20 h 30, plus
de 200 animaux.

Tourisme : Bureau officiel de renseigne-
ments, Léopold-Robert 84, tél. (039)
23 36 10, ouverture : 8 h 30 - 12 h ,

14 h - 18 h 30.
Permanences médicale et dentaire : En cas

d'absence du médecin de famille, tél.
22 10 17.

Pharmacie d'office : Neuenschwander, Indus-
trie 1, jusqu'à 21 heures, ensuite tél. 11.

Gaston Cherpillod : un homme libre
Cycle de littérature suisse au Club 44

Violent, irascible et extrémiste, c est tel
qu'en lui-même se plaît à se définir Gas-
ton Cherpillod. Le regard pétillant de ma-
lice, il affiche une intransigeante passion
de la vie ; irrévérencieux, sarcastique, franc
jusqu'à la provocation, il ne cherche pas
à cacher une profonde tendresse pour ses
semblables qu 'il honnit et qu'il aime tout
à la fois.

Ce qui le conduisit à l'écriture ? Tout ,
de la première contrainte scolaire aux rai-
sons les plus diverses ; génétiques : il est
d'ascendance épileptique ; familiales : sa
mère le rejeta ; socio-culturelles : fils d'ou-
vrier, il devint un « clerc > _ terme qu 'il
préfère à celui d'intellectuel ; passionnel-
les : il connut un amour fou d'adoles-
cence qui se brisa ; historiques : il échoua
dans la politique, car il n'avait rien du
mili tant type pas plus que de l'enseignant
qu 'il fut aussi . Autant de motivations qui ,
accumulées , le convertirent à l'imaginaire.

S'il écrit , c'est pour ne point trop se
déplaire pour plaire ou ne pas plaire
aux autres ! Pour transmettre un message
aussi ! Mais Cherpillod ne se leurre pas
sur l'influence réelle de l'écrivain. Il écrit
pour tout le monde : en fait , seuls lo
lisent certains « clercs », certains travail-
leurs , quelques bourgeois éclairés. Il doute
que ses violences verb ales aient touché
quiconque comme il l'avait espéré naïve-
ment.

Au temps où il composait ses poèmes
Cherpillod pratiquait l'amateurisme le plus
pur. Depuis une année, l'écriture est deve-
nue son activité principale. Avant d'écrire,
il recourt à de petits plans indicatifs.
Son style allusif resserré, c'est par un
travail de forcené qu 'il l'obtient : il manie
la matière verbale avec le soin d'un joail-
lier. S'il a passé de l'hermétisme du poè-
me à la transparence du roman , c'est
probablement qu 'il a toujours été d'abord
un prosateur. D'ailleurs, il sait qu 'il ne
pourra plus écrire de poésie.

Cherpillod se rattache à la famille des
réalistes-lyrique s. Ses maîtres furent Dos-
toïevski , Malaparte et Vallès. Au nombre
de ses projets , une série de récits consa-
crés à la condition des « petites > gens
et trois contes dont deux sont encore

à écrire se rapportant directement à son
existence. A ce propos, Cherpillod recon-
naît se sentir une vocation d'écrivain du
vécu plutôt que du fictif pur.

Ce qu'il eût souhaité être, s'il n 'était
devenu écrivain ? Révolutionnaire profes-
sionnel , totalement engagé dans le réel
et misant sur l'histoire. En somme, ce
qu 'il n'est point parvenu à devenir, lui
qui se situe entre le réel et l'éternité.

Cherpillod le contestataire. Cherpillod le
paradoxal. Cherpillod le sensible. Cherpil-
lod ? Un homme libre.

BI. N.

y*=m = . :j=r«i=m
Etat civil d'avril 1971

NAISSANCES. — Reichen , Frédéric, fils
de Michel, ramoneur et de Josiane-Noëile,
née, Niccolini, le 16 avril 1971 au Locle ;
Paratte, Frédéric, ' fils de Roland, héhogra-
veur et de Dominique-Aline-Virgînîe, née
De Landtsheer , le 25 4 71 à la Chaux-
de-Fonds.

MARIAGE. — Perrelet, Jean-Maurice,
styliste, au Locle et Aesbach, Andrée,
aux Brenets.

DÉCÈS. — Rufener , Rose, née en
1889, sans profession , veuve de Arnold,
le 30 3 71. Miserez, Georges, né en
1884, horloger , marié , le 3 4 1971.

Depuis jeudi soir , la place du Gaz a
retrouvé son animation des grands jour s.
Les amateurs de dressage , d'acrobatie et
de clowneries ont trouvé leur compte de

(Avipress - Roux)

plaisir en allant assister à un spectacle
de bon niveau sous le chapiteau du cirque
Nock. Dès le 10, le groupe se produira
au Locle, puis à Couvet et à Fleurier.
Malgré des moyens limités et une troupe
relativement peu importante, le cirque
Nock, plus que centenaire, a subsisté de-
puis la guerre dans la vraie tradition
des grands cirques. Dans l'entreprise, fa-
miliale par excellence, les quelque 50 ar-
tistes sont également employés au montage
et démontage des installations , soins aux
animaux ou entretien du matériel. Les
enfants  commencent très jeunes, si l'on
en croit les exploits spectaculaires de la
sixième génération des « enfants de la bal-
le • , dont une jeune trapéziste qui n'a
que neuf ans. L'entraînement commence
dès les premiers pas, il se poursuit paral-
lèlement aux études primaires ; une institu-
trice vit avec la troupe et procède à
l'instruction des dix gosses, artistes en
herbe qui mènent de front école et entraî-
nement de villes en villages, depuis le
début du printemps jusqu 'aux premières
neiges de novembre.

A. R.

Grande animation à la place du Gaz

Nombreux problèmes
scolaires

(c) Pour sa première séance de l'année,
la commission scolaire des Geneveys-sur-
Coffrane s'est réunie sous la présidence
de M. M. Calame. M. V. Guignard , con-
seiller communal et de M. Ph. Schaer , maî-
tre délégué, s'étaient joints aux membres
de la commission.

Après avoir pris connaissance du rapport
relatif à la rentrée des classes , la com-
mission scolaire s'est occupée des comptes
1970. Alors qu 'au budget , la somme de
275.150 fr. était prévue pour les dépenses
de l'instruction publique , finalement , la char-
ge nette reportée à pertes et profits s'élève
à 273.526 francs.

Les buts des courses d'école ont été
choisis comme suit : Ire année : la Brévine ;
2me année : Bonaparte (Doubs) ; 3me année
et développement : Gurten ; 4me année : la
Garenne ; 5me et 1 MP : 2 jours en Valais ,
glacier d'Aletsch et Grande-Dixence ; 2 P
et terminale : Rochers-de-Naye ; 3 P ; pic
Chaussy. Un projet intéressant sera étudié à
la prochaine séance pour la classe de 4P.

D'autre part , la commission scolaire don-
ne son accord pour que la Fête dc la
jeunesse se déroule au centre scolaire dans
un style traditionnel cette année encore ,
mais peut-être pour la dernière fois, en
raison du changement de début d' année.
Prochainement, l'autorité scolaire signera
deux conventions, l'une nommant le Dr
Mounier , médecin de l'école et l' autre con-
cernant les enfants du hameau de Malvil-
liers qui pourront être admis au centre
scolaire des Geneveys-sur-Coffra ne si leurs
parents en font la demande. - Depuis de
nombreuses années déjà, les enfants de
Malvilliers venaient au centre . Par cette
convention la situation s'éclaircit donc au-
jourd'hui. Enfin , la commission scolaire
s'est préoccupée du problème de l'équipe-
ment sportif du collège.

Une soirée très appréciée
(c) A l'hôtel des Communes et sous la
direction de son nouveau directeur , M.
J.-Cl. Blumenstein , la fanfare « L'Espéran-
ce » a donné samedi son concert annuel.

L'énergie électrique au service de l'homme
LES JEUDIS DU CLUB 44

Dès le XVIIIe siècle, l 'humanité a com-
mencé à utiliser de l'énergie, du bois
aux combustibles secondaires. Toutes ces
richesses naturelles disparaissent très rapi-
dement alors que l' augmentation de la
popul ation provoque des besoins toujours
accrus. C'est donc cette menace qui a
obli gé les cherchers à s'orienter ailleurs
et à tenter de résoudre le problème du
stockage de l'énergie électrique,

M. Klaus Beccu , chef de la division
d'électrochimie de l'institut Batelle, à Ge-
nève, est un des rares spécialistes euro-
péens en la matière. Son exposé accompa-
gné de la présentation de graphiques et
de tableaux comparatifs , faisait état des
dernières découvertes dans ce domaine. Une
des préoccupa tions majeures , dans ces tra-
vaux , est la suppression de la pollution
de l'air provenant des gaz des véhicules
à moteurs , au moyen de l'énergie électri-
que. Au cours de ces 20 prochaines an-
nées, la consommation de pétrole sera
la même que celle des 110 années qui
nous séparent de la première extraction.
Jusqu 'en l'an 2000, on prévoit qu 'il fau-
dra 160 milliard s de tonnes , alors que
les réserves disponibles sont estimées à
75 milliards de tonnes. C'est dire que
nous allons faire face à de graves problè-
mes. Les constructeurs d' automobiles pen-
sent qu 'ils seront assez faciles à résoudre ,
par divers systèmes d'accumulateurs très
chers , malheureusement.

^ 
La science n'est pas encore à même

d' apporter dc solution définitive. 11 est
donc nécessaire de conserver de l'énerg ie
pour pouvoir en profiter au moment voulu
et dans un temps idéal. Chaque ville
connaît dans ses réseaux de distribution
de courant , des périodes de basse et de
forte consommation sans pouvoir cependant
produire de manière régulière , et garder

une partie des ressources pour plus tard.
De grands efforts sont faits dans ce sens.
L'énergie de demain proviendra, pour 65 '", .
des centrales nucléaires et l'on peut espé-
rer que son prix baissera fortement en
1972, puis en 1980. Les piles et les accu-
mulateurs qui se trouvaient dans les radio-
transistors peuvent être adaptés aussi n'est-
il pas étonnant que l'industrie horlogère
trouve là son cheval de bataille pour
la nouvelle ère technique moderne qui
s'ouvre à elle.

P. Cn.

Hugh Davies au diorama
de la musique contemporaine
(sp) La séance de samedi, au Théâ-
tre populaire romand, a permis à un
nombreux public de faire la connais-
sance du chercheur anglais qui est
à la tête de la revue européenne d 'é-
lectro-acoustique de Londres. Edgar
Varèse, en 1916, disait déjà que no-
tre alp habet musical devait s'enri-
chir. € Nous avons aussi terriblement
besoin de nouveaux instruments ».
Hugh Davies a démontré samedi que
les nouveaux instruments avaient la
possibilité de créer de nouveaux moy-
yens d' expression. En 1922, Varèse
prétendait que le compositeur devait
travailler avec l'électricien à cette
recherche. On connaît le rôle prépon-
dérant joué par Pierre Schaeffer  dans
ce domaine inédit. Ses recherches
de 1948 ont quasiment vulgarisé son

travail. A Cologne en 1953, fu t  réali-
sée l'Etude 1 de Stockhausen . La pre-
mière œuvre de musique électronique
venait de naître.

Hugh Davies, après avoir joué sur
ses instruments nouveaux donna des
explications sur son travail de cher
cheur. Il confectionne ses instrumenta
avec les déchets les plus inimaginables.
Avec son humour anglais, il révéla
aux auditeurs captivés qu'il ne vou-
lait pas uniquemen t utiliser la ban-
de magnétique, mais qu'il désirait
surtout créer des sonorités, des brui-
tages inédits. En cela, il est le disci-
p le du peintre Russolo qui prétendait
déjà en 1913 qu'en choisissant et
coordonnant les bruits < nous enri-
chirons les hommes d' une volupté
insoupçonnée ».

(c) Vers 11 heures , une voiture conduite
par M. P.S., de Bussigny, circulait rue de
la Serre en direction ouest. A la hauteur
de la rue du Dr-Coullery, elle s'arrêta
normalement au stop, mais en repartant ,
elle coupa la route à une autre auto pilotée
par M. M.S., de la Chaux-de-Fonds. Dé-
gâts.

Une auto conduite par M. S.A., de la
ville, sortait vers 13 h 15 de la cour
de l'immeuble 38, rue des Mélèzes. Le
véhicule coupa alors la route à une auto
conduite par M. CE., de la ville. Dégâts.

Une voiture bernoise conduite par M.
O.R., de Saignelégier, circulait vers 16 h 50
sur l'artère sud de l'avenue Léopold-
Robert en direction est. Au carrefour près
de la Gare, le conducteur tamponna l'auto
pilotée par M. C.H., des Bois, qui venait
de stopper pour laisser passer un piéton
sur un passage de sécurité. Dégâts.

Vers 11 h 10, une voiture genevoise
conduite par M. B.M. roulait rue du Gre-
nier en direction nord. A la hauteur de
la rue du Manège, le conducteur a franchi
le stop et a provoqué une collision avec
une auto conduite par M. G.A., de la
ville, qui roulait en direction ouest. Dé-
gâts.

Samedi :
une suite d'accidents

LA CHAUX-DU-MILIEU

(c) La fanfare de la Chaux-du-Milieu, que
dirige M. Brunner, a vécu l'une de ses plus
belles fêtes : l'inauguration de ses nou-
veaux uniformes. Pendant trois jours, le
village a vécu au rythme de la musique et
de la danse, dans un collège aménagé pour
la circonstance. Tout fut parfait. Nous
donnerons ultérieurement de plus larges
reflets de cette manifestation.

Trois jours de liesse

LE CACHOT

(c) Samedi , vers 10 h 50, une voiture con-
duite par M. C. J., de la Chaux-de-Fonds,
circulait sur la route cantonale de la Bré-
vine à la Chaux-du-Milieu. Au lieu dit le
Cachot , à un endroit où la visibilité est
restreinte , le conducteur s'est déplacé sur
la gauche pour dépasser une déménageuse.
Il se trouva alors en présence d'une auto
conduite par M. I. C, du Locle, qui sur-
venait en sens inverse. La collision ne put
être évitée. La seconde machine fut proje-
tée dans un champ en contrebas.

En dépassant
une déménageuse...

Hier , a 17 JJ lu, M. Kene (jaberel , can -
tonnier , domicilié à Savagnier, circulait au
volant de son automobile des Vieux-Prés
en direction de Pertuis. Arrivé dans un
tournant qu 'il prit trop à la corde, l' avant
de son véhicule heurta la voiture conduite
par M. Alexandre Moser , restaurateur à
Neuchâtel , qui arrivait en sens invers e en
tenant régulièrement sa droite. Blessés, M.
et Mme Fritz et Frida Muhlheil , de Pré-
dame (Jura bernois), passagers de M. René
Gaberel , ont été transportés à l'hôpital de
Landeyeux par l'ambulance du Val-de-Ruz.
Le premier souffre de contusions à la tête,
sa femme a le bras droit fracturé et des
contusions sur tout le corps. Dégâts aux
deux véhicules .

Un virage dangereuxConseil général :
importante séance

(c) Le Conseil général est convoqu é en
séance ordinaire pou r mercredi à 20 heu-
res. Outre l' adoption des comptes et de la
gestion pour l'exercice 1970 ainsi que les
nominations réglementaires de son bureau
et de la commission du budget et des
comptes, le Conseil général sera appelé
à se prononcer sur quelques points impor-
tants, soit :

Présentation du projet de construction
des bâtiments destinés à remplacer ceux
de l'hôtel du district ; demande d'octroi
d'un crédit de 650.000 fr. pour la construc-
tion d'une station d'épuration des eaux
usées ; dérogations aux art. 28 et 29 du
règlemen t d'urbanisme pour permettre la
construction de sept bâtiments locatifs com-
prenant 58 appartements et 26 garages ; de-
mande d'octroi d'un crédit de 6500 fr. pour
le versement d'une subvention extraordinaire
à l'Association de la piscine du Val-de-
Ruz.

Délicate attention
(c) Indépendamment des réunions familiales,
la fête des mères est traditionnellement
marquée par un culte spécial. Présidé par
le pasteur Samuel Vuilleumier , ce culte
réunissai t , dimanche matin de nombreuses
familles. Il fut notamment embelli par deux
chants du chœur d'hommes et , à la sortie,
les participants furent l'objet d'une abon-
dante distribution de narcisses.

VALANGIN

(c) Un culte-concert œcuménique, présidé
par l'abbé de - Agostini de Cernier et le
pasteur Evard , a réuni parents et enfants
à la Collégiale de Valangin, à l'occasion
de la fête des mères. La < petite maîtrise »
de la localité , nouvelle chorale enfantine ,
a chanté toute la partie liturgique. A l'issue
du culte , accompagnée à l'orgue par Mlle
Simone Dubois ou à la guitare par M.
Georges-Alain Schertenleib , elle a interpré -
té des œuvres de Pidoux et des c negros
spirituals », tandis que « L'Hymne à la
joie » tiré de la 9me symphonie de Beetho-
ven, clôturait solennellement ce beau con-
cert. A la sortie du temple, les enfants
distribuèrent des fleurs aux mamans.

Les pompiers en exercice
(c) Le corps des sapeurs-pompiers de Va-
langin avec à sa tête son commandant,
M. Jean-Maurice Chollet , a passé son ins-
pection bisanuelle. Le capitaine Schumacher
des Ponts-de-Martel , instructeur cantonal,
s'est déclaré satisfait du travail des cadres
et des sapeurs.

Des chants et des fleurs
pour les mamans

IMPORTANTE ENTREPRISE INDUSTRIELLE
DE FRIBOURG

cherche

| CHEFS DE CHANTIER |
expérimentés, ayant excellente connaissance du béton armé, pour
Intéressant travail en fabrique. Nationalité suisse, ou étranger
avec permis à l'année.

Nous offrons un très bon salaire et tous les avantages sociaux.
Faire offres, avec certificats et photo, sous chiffres P 500.275 F
à Publicitas, 1701 Fribourg.
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par 24
SUZANNE CLAUSSE

Lentement Christine reprit les mots que Renaud
venait d'employer :

— Il faut croire que je ne suis pas n 'importe quelle
femme !

Il se pencha plus encore , essayant de fouiller les
yeux clairs qui se dérobaient derrière les longues pau-
pières baissées. Il ne put voir la tristesse qui s'y amas-
sait tandis qu'il insistait :

— Je ne vous comprends pas Christine, pourquoi
agissez-vous ainsi ?

Elle ouvrit la bouche comme si elle allait parler ,
se tut. Et puis, soudain , brutale à son tour , elle décla-
ra avec une violence subite :

—• Vous voulez savoir pourquoi je ne veux pas par-
tir avec vous ? Je vais vous le dire. Parce qu 'à Paris ,
seulement, il m'est possible de supporter la vie auprès
d'un mari qui ne m'aime pas et que je n 'aime pas
davantage.

Une soudaine pâleur envahit  le visage du jeune hom-
me. Il se redressa et demeura un bref instant , les bras
croisés sur sa poitrine , contemplant silencieusement la
jeune femme. Elle ne savait pas qu'il faisait appel à

ÉDITIONS DU DAUPHIN

toute sa volonté pour conserver son calme , pour ne
pas prononcer certains mots. Au bout de quelques se-
condes , sa voix s'éleva , un peu frémissante :

— C'est bien , puisque vous refusez de m 'accotnpa-
gner, vous rejoindrez Boisrivière. Là, près de tanle
Lattre , vous attendrez mon retour.

— Non ! cria Christine en se levant vivement. J' ai
décidé de rester à Paris.

Il eut un rire plein de sarcasme :
'—- Naturellement, pour continuer vos expériences de

coquette. Mais moi je m'y refuse. Vous vivrez à Bois-
rivière le temps de mon absence.

—¦ Vous n 'espérez tout de même pas m'y con-
traindre par la force ? Plutôt...

Elle s'interrompit brusquement comme si les mots
dépassaient tout à coup sa pensée.

— Eh bien ! Pourquoi vous arrêtez-vous '? Achevez
donc , je vous en prie !'

Il posait sur elle des yeux si durs qu 'elle éclata :
— Soit , puisque vous le voulez ! J'ai voulu dire :

plutôt divorcer ! Après tout , notre mariage n 'étant pas
un mariage ordinaire , ce ne serait qu 'une simple for-
malité. De plus, il serait facile également d'en obte-
nir l'annulation en cour de Rome.

La pâleur s'accentua sur le visage de Renaud. Il
fit un pas en avant et Christine recula devant l'expres-
sion de ses yeux. Soudain elle eut peur des mots
qu 'elle venait de prononcer et qui avaient , de beau-
coup, dépassé sa pensée. Elle avait agi poussée surtout
par le désir de heurter son mari , d'atteindre son
orgueil , cette maîtrise qu 'il avait de lui-même , d'attein-
dre aussi cette volonté qui voulait asservir la sienne.

Mais , à son grand étonnement , il se détourna d'elle.
Elle ne pouvait plus voir son visage et fut  surprise
du ton amer de sa voix lorsqu 'il répliqua :

—¦ Comme ce serait commode pour vous , en effet  !
Si nous divorcions , par ce moyen, vous reprendriez
Boisrivière et , du même coup, votre liberté. C'est par-
faitement raisonné. Mes compliments, Christine! Jamais

je ne me serais imagine  que vous puissiez cultiver de
telles pensées !

Un flot de sang envahit le visage de la jeune  fem-
me tandis  qu 'elle protestait désespérément :

— Non ! non ! Renaud, je n 'ai pas voulu dire cela !
Mais il ne l'écoutait plus et déjà s'éloignait. Elle

entendit  la porte retomber sur lui avec un bruit sourd.
Alors , éperdue , consciente d'avoir été trop loin , elle

éclata brusquement en sanglots.

CHAPITRE VII
Les jours qui suivirent amenèrent une trêve dans

les rapports des deux époux. Par suite de la maladie
d' un de ses principaux ingénieurs, Renaud avait dû
remettre son voyage.. Christine semblait avoir retrou-
vé son équilibre. 11 n 'en allait pas de même pour le
jeune homme. Depuis la scène qui les avait  opposés ,
il gardait un air  soucieux , obsédé. Il avait  maigri et
faisait  montre d'une nervosité inhabituelle.  Souvent , il
rentrait tard et , le diner achevé, il gagnait son bureau
où il s'enfermait jusqu 'à une heure avancée de la nuit.
La jeune femme finit  par s'inquiéter de cet état de
choses, mais étant donné l'attitude nouvelle de l'indus-
triel à son égard , elle n'osait pas lui poser de ques-
tions.

Au cours d' une visite qu 'elle fit à Nelly, elle ne
put s'empêcher de mettre celle-ci au courant de ses
incertitudes. Mme Murray l'écouta tout d'abord en si-
lence , puis , après quelques secondes de réflexions , elle
suggéra :

— Pourquoi ne dernanderiez-vous pas à Renaud de
vous accompagner pour quelques jours à Boisrivière ?
11 travaille beaucoup trop en ce moment. Une déten-
te lui serait nécessaire.

Le soir même , au cours du diner , Christine amena
la conversation sur Boisrivière qui , sous la neige ,
devait être ravissant et reposant. Renaud , qui coupait
distraitement sa viande , leva sur sa femme des yeux
surpris et celle-ci fu t  frapp ée par son air de lassi-

tude. Elle eut envie de lui en faire la remarque, mais
devant son visage fermé , elle jugea préférable de ne

rien ajouter.
— Pour le moment , il m'est impossible de quitter

Paris, se borna-t-il à répondre. Partez sans moi, j'ira i
vous y chercher dans quelques jours.

Christine secoua la tête.
— Alors j' attendrai que nous puissions partir ensem-

ble !
Elle rougit sous le regard dont il l'enveloppa subi-

tement , mais il ne fit aucune remarque. Avec le recul
du temps, la jeune femme se rendait compte qu 'au
cours de la scène qui les avait opposés, une dizaine
de jours auparavant , elle avait été beaucoup trop loin.
Depuis , elle essayait , par une attitude plus souple, de
faire  oublier à son mari ses paroles regrettables dont
le souvenir la taraudai t  de remords.

Malgré cela , elle avait l'impression que Renaud ,
insensiblement , s'éloignait d'elle. Elle le soupçonnai t  de
se rendre de plus en plus souvent chez Nelly. L'at t i -
tude de Mme Murray était toujours la même , mais
Christine avait remarqué que les visites de la jeune
femme se faisaient plus rares. A plusieurs reprises ,
elle l'avait trouvée triste , songeuse , et ses yeux sem-
blaient contenir à demeure une sorte de blâme ou de
regret.

Un soir , Renaud rentra plus tôt que d'habitude. Une
inexp licable sensation de crainte et d ' inquiétude s'em-
para d'elle en entendant la clef tourner dans la ser-
rure. Elle le vit qui entrait lentement , d'une démarche
lourde qui contrastait avec sa vivacité habituelle. Il
avait un visage creusé et soudain vieilli. Elle remar-
qua son regard sombre et soucieux , de tnètiic que le
p li amer de sa bouche.

Impulsivement elle demanda :
— Etes-vous souffrant , Renaud ? Vous ne semblez

pas bien !
(A suivre)

LA PERLE ET LE GRANIT
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Rester j e u n e ,
garder sa beau-
té, c o n s e r v e r
son succès , c est
adopter « Joli-
star » la perma-
nente des ve-
dettes.

£> .t Nouveau.

S^%»' Exclusivité.

Jeunesse Coiffu res
6 coiffeurs-visagistes spécialisés en co-
lorations, décolorations, soins.

Ouvert sans interruption.

Passage Saint-Honoré 2, 2me étage,
ascenseur. Tél. 25 31 33.

Réparations
de machines
à laver
24 ANS D'EXPÉRIENCE
Confiez vos réparations ainsi que les
services de graissage et d'entretien gé-
néral de machines à laver de toutes
marques à la maison spécialisée

Tanner - Neuchâtel
Portes-Rouges 149 - Tél. 25 51 31
Notre service de dépannage rapide est
à votre disposition.

Ecriteaux en vente au bureau du journal

VESTES DE DAIM
Confiez le nettoyage de vos vêtements en daim à
une maison spécialisée qui ne traite que le daim,

et le traite bien |
RENOVADAIM S. A., Gouttes-d'Or 92 (sous-sol),

Neuchâtel. y
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Ecoutez
les conf idences de****votre moteur.

La prochaine fois que vous mettrez
votre voiture en marche, prêtez l'oreille
aux discours de votre moteur.

«Pourquoi ne me lubrifies-tu
pas avec de la Valvoline? Une huile qui
possède une telle expérience de la
compétition me donnerait certainement
un regain de nerf.»

« Si tu pouvais enfin ta décider
à choisir ce qu'il y a de meilleur!...
La Valvoline améliorerait profondément
ma santé et prolongerait mon
existence...»

«Tu sais, ces démarrages-en
trombe avant que je n'aie réussi à bien
me réchauffer, la Valvoline me les
faciliterait beaucoup.»

«Et je consommerais moins
d'huile. Donne-moi de la Valvoline.
Tu ne le regretteras pas.»

Ecoutez votre moteur.
Il sait ce que parler veut dire.

Les moteurs valeureuxnei r°nt que p a la Valvoline
Valvoline OII Co. Ltd., Talacker42,8022 Znrkh «

¦ ' : , l i . .



Chute de 50 mètres
UNDERVELIER

(c) Un véhicule conduit par un Yougos-
lave résidant à Bâle, qui descendait du
Pichoux vers Undervelier, samedi à 17 h,
avec un passager, a manqué un virage
et dévalé la forêt à forte déclivité sur
une cinquantaine de mètres. Seul le pas-
sager a été légèrement blessé. La voiture
est hors d'usage.

Fête de la jeunesse jurassienne à Porrentruy
A gauche, l'état-major du groupe « Bélier ». A droite, vue de la manifestation avant le défilé aux flambeaux.

(Avipress - Bévi)

De notre correspondant .
Chaque printemps depuis sept ans est

organisée à Porrentruy, la Fête de la
jeunesse jurassienne. Cette manifestation,
à laquelle participent plusieurs milliers de
jeunes séparatistes, a deux aspects. Elle
est d'une part une occasion de joyeuse
et bruyante fraternisation à travers toute
la ville, lors du cortège aux flambeaux
et des réjouissances organisées dans une
vaste halle-cantine. Mais elle est aussi, et
avant tout dirons-nous, l'occasion pour les
dirigeants du groupe « Bélier » de faire
le point de la situation politique et de
prendre position sur les grands problèmes
de l'heure au niveau jurassien, national
et, parfois, même international, comme ce
fut le cas cette année.

Côté réjouissances, disons qu'il y eut
cette année un extraordinaire récital du
groupe folklorique sud-américain « Los In-
cas >, suivi par près de 2000 auditeurs
envoûtés, ainsi qu'un récital de chansons
de Michel Buhler et de Pierre-André Mar-
chand.

Côté politique : une conférence de presse
samedi après-midi et quatre discours lors
du grand rassemblement officiel du soir.
En ce qui concerne la première de ces
deux manifestations, elle fut présidée par
Bernard Varrin et consacrée à des sujets
en rapport indirect avec la question ju-
rassienne. Au problème de la formation
des maîtres secondaires tout d'abord, abor-
dé par MM. Pierre Lâchât, de Bonfol,
Roland Schaller, de Moutier, et Pierre
Parrat, de Delémont, trois membres du
Mouvement universitaire jurassien (MUJ).
Nous ne reviendrons pas sur cette affaire,
qui est connue dans ses grandes lignes,
sinon pour mentionner les conclusions ti-
rées par les trois orateurs qui rappelèrent
que le problème de la formation du corps
enseignant secondaire a été posé en son
temps par M. Marcel Joray dans un rap-
port approuvé par la Société pédagogique
jurassienne et regrettèrent que ce « spécia-
liste » n'ait pas été consulté cette fois
encore. Parlant des conditions « conforta-
bles » dans lesquelles les candidats au bre-
vet secondaire ont à accomplir leurs étu-
des à Berne, les trois porte-parole du
MUJ affirmèrent que trop d'avantages ma-
tériels dans le cadre des écoles tendent
à endormir tout esprit critique, à moins
qu'ils ne soient le résultat d'une concer-
tation. Enfin, ils s'étonnèrent de ce que,
dans la nouvelle communauté de travail
Berne - Neuchâtel, on agisse comme la

commission de réforme de l'inspecteur
Liechti, en ne consultant ni les associa-
tions culturelles qui, depuis longtemps, re-
vendiquent le droit de regard sur les
questions d'éducation, ni les étudiants qui,
aujourd'hui plus que jamais, exigent qu'on
ne les mette pas devant le fait accompli.

TOUTE MINORITÉ OBTIENT
FINALEMENT GAIN DE CAUSE

Les deux autres conférences furent con-
sacrées, l'une au problème basque, donnée
par M. Jean-Claude Montavon, l'autre au
problème du Québec, faite par M. Pierre-
André Marchand. De l'exposé sur l'his-
toire de ces deux pays et les événements
qui s'y déroulent, nous retiendrons les
parallèles avec la question jurassienne,
d'autant plus qu'il ne s'agit pas ici de
réflexions personnelles, mais bien du résul-
tat d'une étude collective entreprise par
le groupe « Bélier » . Pour M. Jean-Claude
Montavon , l'analyse du problème basque
autorise à dire qu'aussi longtemps que
les militants croient à une possibilité de
règlement dans la légalité et la non-vio-
lence, ils font confiance aux seules voies
démocratiques. Mais le jour où les jeunes
forces constatent avec amertume que rien
ne leur permet d'entrevoir une solution
de ce genre, alors elles saisissent la per-
che de la violence, et ceci d'autant plus
facilement que toute minorité opprimée
subit le constant attrait de cette méthode
de combat tant que le pouvoir fait fi
de ses revendications.

— Le souci de plaire s'amenuisant au
fil des successives brimades de la majorité,
la violence, dira M. Jean-Claude Montavon,
constitue objectivement un moyen raisonna-
ble d'obliger l'oppresseur à perdre la face
et à se rendre à l'évidence : toute mino-
rité, armée d'un idéal affermi par un
long combat puisant aux plus profondes
sources de son patrimoine, et consciente
de ses droits et devoirs, obtient finale-
ment gain de cause.

Et Jean-Claude Montavon de terminer
en constatant que, par ses vexations con-
tinuelles, son incompréhension congénitale
et son orgueil dépassé, Berne provoque
l'inéluctable éclosion d'une graine de vio-
lence qui ne peut laisser insensible la
jeunesse du Jura.

— A Berne de choisir, conclut-il. Le
Bélier , quant à lui , est prêt à toutes
les éventualités , car il se sait fort de
son droit et croit en la proche victoire
du Jura.

M. Pierre-Andrc Marchand conclura pour
sa part que si la souveraineté du Québec
pouvait signifier la mort du Canada, la
création du Jura, en revanche, serait dans
la Confédération suisse .. un coup de vent
frais dans un marais puant » .

Ces différentes déclarations, calmement
mais fermement appuyées encore lors de
la discussion qui suivit la conférence de
presse, laissent-elles entrevoir un glissement
du « Bélier » vers des méthodes plus vio-
lentes ? Bien que certains confrères en
soient parvenus à cette conclusion, nous
pensons personnellement que rien n'est
vraiment changé dans les méthodes de
combat des jeunes séparatistes. De tout
temps, ils ont clamé leur option pour
une action « pure et dure » et ils ont
montré en maintes occasions que leur «vio-
lence» n'était pas que verbale. Ils poursui-
vront donc leur action selon un pian
minutieusement établi lors de leur « con-
clave » annuel. Mais leurs éclats de voix
n'ont aucun relent de poudre. Cette vio-
lence, à laquelle faisait allusion Jean-Clau-
de Montavon, le Rassemblement juras-
sien entend d'ailleurs y recourir lui aussi
et Roger Schaffter nous déclarait à ce
propos récemment :

— C'est la Suisse qui doit régler le
problème jurassien sans violence. Les Ju-
rassiens, eux, sont acculés à la violence !

Lors de la manifestation populaire de
la place des Bennelats, quatre orateurs
ont, eux aussi, tenu des propos sans
aménité à l'égard des autorités bernoises
et suisses qui continuent à se montrer
incapables de résoudre le problème de
minorité du Jura. ' Il s'agissait de M. Fran-
çois Mertenat, conseiller communal à Por-
rentruy, de Mlle Marie-Claire Voisard,
porte-parole de l'Association féminine pour
la défense du Jura, et de MM. Dominique
Monnin, porte-parole du Groupe Bélier
et Jean-Pierre Reber, de Genève, membre
de l'Association des Jurassiens de l'exté-
rieur.

Deux résolutions furent votées. L'une
avertissant Berne que, face à l'inertie des
autorités, l'impatience grandit dans les
rangs de la jeunesse jurassienne. L'autre
dénonçant le traitement barbare infligé à
Gérard Rais, de Develier, incarcéré au
pénitencier bernois de Witzwil pour objec-
tion patriotique , et revendiquant pour les
objecteurs-patriotes le droit d'être, jugés
et emprisonnés dans le Jura.

C'est par un long cortège aux flambeaux
conduit par quatre fanfares , parmi lesquel-
les la « Municipale » , de Delémont, que
se termina la septième Fête de la jeunesse
jurassienne.

BÉVI

RECONVILIER

(c) Samedi, un jeune homme domicilié à
Reconvilier, circulait à vélomoteur sur la
route de Pontenet. Soudain, les freins de
son cyclomoteur lâchèrent, au moment où
survenait une voiture. Le cyclomotoriste fut
renversé. Il a été hospitalisé.

Cyclomoriste blessé

Pénurie de personnel spécialisé
et nécessité d'une aide uccrue

Les problèmes des handicapés mentaux soulevés à Delémont

De notre correspondant :

La Fédération suisse des associations des
parents de handicapés mentaux a tenu ses
assises annuelles samedi et dimanche à
Delémont. L'organisation de ces journées
était assumée par la très active association
jurassienne, de fondation récente , mais dont
les réalisations sont déjà nombreuses : co-
lonies de vacances ouverture d'un atelier
de préformation post-scolaire , de formation
professionnelle initiale limitée et , prochai-

nement, création d'un foyer résidentiel si
les promoteurs peuvent venir à bout des
grandes difficultés auxquelles ils doivent
faire face.

LA SUISSE COMPTE 170,000
HANDICAPÉS

Le thème principal fut la formation du
personnel pour les handicapés mentaux.
Ce problème fut traité en particulier par
M. Claude Pahud, directeur de l'école d'étu-
des sociales de Lausanne et par Mlle He-

gi, de l'institut de pédagogie curative de
Lucerne. Il existe actuellement 170,000 han-
dicapés en Suisse et le manque de person-
nel spécialisé dans ce domaine est inquié-
tant. Il y a lieu d'y remédier en forman t
par des études complémentaires des per-
sonnes de bonne volonté ayant déjà une
formation dans d'autres domaines.

Mgr Haenggi, évêque de Bâle, qui se
trouvait à Delémont pour la confirmation ,
a tenu à participer aux délibérations des
délégués , à leur apporter félicitations et en-
couragements. Il a été vivement remercié
par Mme Pasternac présidente de la Li-
gue internationale des parents de handica-
pés qui a elle-même été reçue récemment
par le pape à Rome. Paul VI lui a d'ail-
leurs remis à cette occasion une médaille
qu'elle a transmise à Mme Citherlet, de
Delémont , pour la remercier de l'activité
intense qu'elle déploie en faveur des han-
dicapés.

Hier matin c'est le conseiller d'Etat Si-
mon Kohler qui était l'hôte des congressis-
tes. Il les a vivement félicités et encoura-
gés à poursuivre leur œuvre. Au cours des
débats est apparue la nécessité d'une aide
plus efficace encore de l'assurance-invali-
dité et de l'ouverture , en Suisse, de nou-
velles écoles de pédagogie curative qui
viendraient s'ajouter aux quatre qui exis-
tent pour le moment, à Bâle, Lausanne
et Genève.

Une reine et 200 roses
pour la fête des mères

EumaoMa
Journée ensoleillée, hier, à l'occasion de

la fête des mères. De nombreuses familles
en ont profité pour se promener en ville
ou faire des excursions. Les aubades don-
nées par les huit fanfares de Bienne ont
été particulièrement appréciées.

Pour la 4me fois, la « Fratellanza > or-
ganisait à la Rotonde une soirée en l'hon-
neur des mères. Animée par Alberigo Ma-

rin!, toujours en verve, l'orchestre Mazzei,
la chanteuse Dino et A. Cattaneo, flûtis-
te , cette soirée a remporté un beau succès.
Quatorze jeunes filles se présentèrent à
l'élection de la € petite reine de l'émigra-
tion » . Le public, par 56 voix, désigna
Mlle Graziella Pescarmona, 18 ans, secré-
taire. M. Calvalcchini , consul général d'Italie
à Berne salua l'assistance . avant de remet-
tre la coupe à la « reine d'un soir » et
offrir plus de 200 roses aux mères pré-
sentes.

M. Calvalcchini, consul général d Ita-
lie à Berne, remet la coupe à Mlle
Graziella Pescarmona , « petite reine
de l'émigration ». Au fond, le prési-

dent de la Fratellanza.
(Avipress - Guggisberg)

Faut-il maintenir une population montagnarde ?
De notre correspondant :

La Société fribourgeoise d'économie alpes-
tre, présidée par M. Auguste Glasson,
syndic de Bulle , a tenu son assemblée
samedi soir à Moléson-Village. Tout com-
me M. Glasson, le président du Grand
conseil , M. Gabriel Kolly, avait revêtu
le « hredzon » gruérien. La société, qui
continue de croître , compte aujourd'hui
692 membres. Des paysans de montagne,
non pas des « objets > de folklore. Des
paysans plus touchés que leurs homologues
de la plaine, parce que plus vulhérables
encore, par la detérioriation du niveau
de vie dans l'agriculture.

La situation des exploitations agricoles
de montagne est donc critique. Des requê-
tes ont été adressées aux autorités fédé-
rales. La Société suisse d'économie alpes-
tre demande que la Confédération verse
aux teneurs de montagne alpant des vaches
(et non pas des génisses) un subside d'al-
page de 120 fr. par vache. L'existence
des paysans de montagne est en cause.
Tandis que les frais de main-d'œuvre et
d'exploitation ne cessent d'augmenter, le
rendement du bétail reste pratiquement sta-
ble.

PROTECTION DE L'ENVIRONNEMENT

Le député Edouard Gremaud, secrétaire
de la société , s'exprime sans ambage, après
avoir noté que le peuple suisse se pronon-
cera, le 6 juin, sur la protection de l'envi-
ronnement :

— L'homme se rend compte qu'il de-
vient indispensable de créer autour de
lui des zones de tranqu illité , à l'abri
de la pollution et des nuisances de tous
genres. Et on comprend que son intérêt
se porte du côté de la montagne, de
ces zones de forêts et de pâturages où
la civilisation moderne n'a heureusement
pas encore causé trop de mal. Mais pour
maintenir à la montagne ce rôle qu'on
voudrait à juste titre lui demander de
remplir, il faut commencer par protéger
l'agriculture de ces régions. Or, quand on
entend les théories des économistes du
Marché commun, quand on voit avec quelle
rapidité le niveau de vie des populations
montagnardes se détériore , quand on con-
naît les difficultés de toutes sortes qu 'ont
à résoudre les paysans (...), la question
peut se poser de savoir si les défenseurs
de la montagne ne sont pas en train
de mener un combat d'arrière-garde. Est-il
en définitive encore utile de sauver la
montagne qui se meurt, alors que sa popu-

lation trouverait facil ement de quoi gagner
son pain ailleurs ? La réponse à cette
question devrait être donnée par les auto-
rités fédérales.

DES « FAUX PAYSANS » ?
De plus en plus, l'Etat intervient par-

tout par des subventions. Pour l'agriculture
de montagne , on ne voit pas actuellement
d'autre voie de salut. Au point de vue
financier , dit M. Auguste Glasson, < on
aurait meilleur temps de tout lâcher » ...
La montagne en friche ? Avec quelques
faux paysans, pour faire sourire le tou-

riste ? Cela existe déjà, hélas ! Pas dans
le canton de Fribourg...

De vrais paysans de montagne ? Plu-
sieurs ont été fêtés samedi. Parmi eux,
Philippe Delacombaz, de Lessoc : 58 années
d'alpage, le jarret vif , le bras sec, la
main dure et nette , le regard droit et
malicieux. Alexandre Rime de Charmey,
53 ans d'alpage, Emile Cottier, de Bulle,
51 ans d'alpage. Bien d'autres encore, qui
n'ont pas la vie facile et valent morale-
ment, comme dit le président Glasson,
« des paquets de citadins » .

M. G.

L'économie a l pest re  à Moléson - Vi l l age

violente embardée :
trois blessés

Près de Fribourg

(c) Hier, vers 2 h, une voiture, conduite
par un étudiant de Murist, âgé de 22
ans, circulait de Neyruz en direction de
Fribourg. Peu avant Villars-sur-Glâne , au
lieu dit « Les Esserts », dans un virage,
le conducteur perdit la maîtrise du véhi-
cule qui quitta la chaussée, faucha un
poteau électrique et s'immobilisa sur le
talus, complètement démoli. Les trois occu-
pants de la voiture, légèrement blessés,
furent transportés à l'hôpital. Dégâts : 7000
francs.

Un septuagénaire
tombe du premier

étage
(c) Samedi, vers 16 h 30, M. Félix Brug-
ger, 73 ans, fixait un volet au premier éta-
ge d'an immeuble de la Grand-Rue, à Fri-
bourg, lorsqu'il perdit l'équilibre. Il tom-
ba tout d'abord sur le store d'un magasin
qui amortit sa chute, puis sur le trottoir.
Grièvement blessé à la tête, M. Brugger a
été hospitalisé.

VOS VÊTEMENTS PROPRES
ET BIEN REPASSÉS

y \0Eir

DANS TOUS NOS MAGASINS
Neuchâtel : 3, rue du Seyon , tél. 25 49 12 ;
21 , rue du Seyon, tél. 24 24 89 ». — Peseux :
6, rue de Neuchâtel , tél. 31 45 27 ; 8, Grand-
Rue, tél. 31 46 55. — La Chaux-de-Fonds :
place du Marché, tél. 23 23 22 ; 77, avenue
Léopold-Robert, tél. 23 13 43 ; 24, rue du
Locle, tél. 26 83 83 ; 108, Nuraa-Droz, tél.
23 15 53 ; 7, avenue Charles-Naine, tél.
26 03 38. — Le Locle : 4, rue du Pont ,
tél. 31 36 50.

Saint-lmier: une jeune Italienne
victime d'une odieuse agression

De notre correspondant :'
Samedi, vers 20 h, à Saint-lmier,

l'immeuble situé 6, rue de la Malathe ,
a été le théâtre d'un drame. Un loca-
taire de nationalité suisse, employé dans
une industrie, pénétra dans le studio
occupé par une coiffeuse italienne, âgée
de 27 ans. Pour des raisons que l'on
ignorait au moment de mettre sous

presse, il frappa la jeune femme de
plusieurs coups de couteau. La malheu-
reuse, grièvement blessée, a été trans-
portée d'urgence à l'hôpital. Le juge
d'instruction du district, M. Bosshart ,
et la police cantonale, se sont rendus
sur place pour les besoins de l'enquête.
Cette tragédie a suscité une vive émo-
tion à Saint-lmier.

Un jeune Fribourgeois se noie
VILLARS-BRAMARD

De notre correspondant :
Un dramatique accident s'est produit

à Villars-Vramard (Vaud), hier après-
midi, qui a coûté la vie à un jeune
Fribourgeois âgé dc douze ans.

Peu après 14 h, deux enfants de
Romont jouaient autour de l'étang dc
Villars-Bramard, situé à quelques cen-
taines de mètres du village et à environ
trois kilomètres dc Romont. Michel
Donzallaz, 12 ans, fils de Jean, domi-
cilié à Romont. se trouvant sur un
petit radeau, perdit soudain l'équilibre
et tomba dans l'eau stagnante, pleine
d'herbes et d'algues. Ne le voyant pas

réapparaître , son camarade courut au
village demander de l'aide. Des habitants
de l'endroit se rendirent immédiatement
sur les lieux du drame, mais ne par-
vinrent pas à retrouver le corps. Il fal-
lut faire appel aux plongeurs de la poli-
ce du lac , à Vevey, ce qui prit un
certain temps. Finalement, ce n'est que
vers 16 h 30 que le corps du malheu-
reux put être retiré de l'eau. Il a été
déposé a la morgue de l'hôpital de
Billens (Fribourg).

Ce tragique accident a causé une
vive émotion 11 Villars-Bramard et Ro-
mont.

COURTELARY

(c) Samedi, Cdurtelary a réservé un accueil
chaleureux aux membres de l'Association
pour la défense des intérêts du Jura. Le
président central , M. René Steiner, de De-
lémont, a été confirmé dans ses fonctions
et , pour la première fois, une femme, Mme
Marianne Trœhler, de la Neuveville, entre
au comité. Si la décision de créer un se-
crétariat permanent pour l'ADIJ fera l'ob-
jet d'une assemblée cet automne, samedi
on a voté une résolution soutenant le dé-
puté Marc Haegeli, de Tramelan, qui de-
mande l'intervention de l'Etat de Berne en
faveur du dédoublement de la voie de
chemin de fer dans le tunnel du Moutier-
Granges. L'inflation a fait l'objet d'une
brillante causerie du professeur François
Schaller. des Universités de Lausanne et
Berne. Puis , le maire de Courtelary . M.
Paul Erissmann, salua les congressistes et
la fanfare donna un concert.

A l'Association
pour la défense

•fc des intérêts du Jura

CRÉMINES

tcj samedi , à Crémines, plus de 300 délé-
gués représentant les 73 caisses de crédit
mutuel Raiffeisen réparties dans l'ensemble
du Jura ont entendu un exposé du direc-
teur du siège central , M. Joseph Roos,
sur la politique de crédits de la caisse
centrale.

Le titre de vétéran a été décerné à 18
membres comptant 25 ans d'activité. Par-
mi eux se trouve le conseiller national Si-
mon Kohler.

SAINT-IMIER
Carnet de deuil

(c) Le chœur paroissial Sainte-Cécile a ren-
du les derniers honneurs à l'un de ses mem-
bres , M. Maurice Bonvin , décédé à l'âge
de 37 ans. Le défunt laisse une veuve et
une fil lette.

Caisses Raiffeisen du Jura

MOUTIER

w irois Décisions oni ete prises, samedi,
à Moutier , au congrès du Parti socialiste
jurassien :

Liberté de vote le 6 juin, sur le nouveau
régime financier fédéral ; lancement d'une
nouvelle initiative populaire pour la revi-
sion de la loi cantonale sur les impôts ,
dans le cas où les propositions de la frac-
tion _ socialiste au Grand conseil seraient
rejetées et désignation de 31 candidats au
Conseil national.

Parmi les candidats citons. Mmes Hirschi ,
de Bienne Tanner, pour le district de Cour-
telary et d'une troisième candidate à dési-
gner pour le district de Moutier, puis MM.
André Auroi, ancien conseiller national,
André Ory, conseiller de ville et vice-chan-
celier cantonal , Jean-Roland Graf , conseil-
ler municipal, directeur des écoles, tous
trois de Bienne, le député Pierre Gassmann ,
instituteur Delémont, François Mertenat ,
municipal à Porrentruy, Armand Gobât
maire dc Tavannes, Edmond Fridez et Er-
win Beuchat , députés de Moutier , Marc
Haegeli , député de Tramelan et Pierre An-
nen , de Bienne. A relever la candidature
inattendue du conseiller d'Etat Henri Huber ,
présenté par ses amis politiques de la sec-
tion de Moutier , dont il est toujours mem-
bre.

La vie politique

SAINT-IMIER

(c) Le concours de l'écolier romand le
plus rapide se déroulera le 26 mai , à
Saint-lmier , sur le terrain de jeux de
la Société fédérale de gymnastique.

L'écolier le plus rapide

VILLARS-LE-TERROIR

(c) Hier, vers 13 h 50, à la Grange à
Jeanin , commune de Villars-le-Terroir, une
voiture a heurté un cyclomotoriste, M. Ro-
bert Pache, 64 ans , domicilié à Moudon.
Ce dernier , relevé avec une fracture de
la jambe gauche et des contusions , a été
hospitalisé à Lausanne.

Auto contre cyclomoteur :
un blessé

BONVILLARS

le; nier, a xo Heures , un moiocycusie
de Sengen, M. Willy Bohler, 21 ans, a
perdu la maîtrise de sa machine sur la
route secondaire Bonvillars-Onnens, à la
suite d'un excès de vitesse alors qu'il ren-
trait de la course Bonvillars-Fontanezicr.
Sa passagère, Mll e Anna Hartmann, d'Alt-
wis, grièvement blessée à la tête , a été
hospitalisée.

Motocycliste blessé

Dérapage mortel
(c) Hier , vers 2 h 45, sur le chemin
départemental 103, près de Chavanncs-les-
Grands , territoire de Belfort , par suite d'un
excès de vitesse , un véhicule conduit par
M. Thomas Scanzy, 23 ans, de Fontaine,
a dérapé dans une courbe et percuté le
pont de la Suartine. L'automobiliste fut tué
sur le coup et le passager, M. Mario Scanzy
19 ans, grièvement blessé, a été hospitalisé
à Belfort.

Les accidents de a route
Huit blessés importants dégâts

De notre correspondant :

9 Dans la nuit de vendredi à samedi,
entre Jaun et Boltigen, à la sortie d'un
virage, une voiture sortit de la route et
se jeta contre des arbres. Le conducteur,
M. Ernest Rothlisberger 45 ans et son
passager, M. Adolf Walter, 37 ans, tous
deux de Boltigen, grièvement blessés,
furent hospitalisés. Importants dégâts. 0
Samedi, vers 8 heures 40, un cyclomo-
toriste dc Fribourg. M. Didier Limât, 23
ans, s'engagea imprudemment sur la chaus-
sée, au moment où survenait un vélomo-
teur conduit par M. Hubert Purro, 19 ans,
de Guin. Ce dernier, souffrant d'une forte

commotion, voire d'une fracture du crâ-
ne, a été hospitalisé. 9 Vers 11 b 50,
un véhicule conduit par M. Aurelinno Cas-
tillejo , 32 ans domicilié à Granges-Paccot ,
eut sa route coupée 11 la bifurcation de
Givisiez, par une voiture conduite par M.
Francis Savary, 36 ans, de Vesin. Les deux
conducteurs, fortement commotionnés et
blessés, ont été hospitalisés. Dégâts : 9000
francs. M) Un peu plus tard, vers 12 h
40, une collision s'est produite route dc
Berne entre un motocycliste, M. Elle Clerc,
66 ans, et un cycliste, M. Marc Losci,
19 ans, tous deux de Fribourg. Souffrant
dc blessures à la tète notamment ils ont
été hospitalisés.

BULLE

(c) La Société des Armaillis de la Gruyè-
re a fêté son cinquantième anniversaire à
Bulle. Une manifestation populaire d'une
grande ampleur s'est déroulée à cette occa-
sion. Une messe en patois a été célébrée
en plein air, sur la place du Monument
à l'abbé Bovet. Puis un cortège a par-
couru les rues. Il comprenait notamment
un troupeau de noires et un troupeau de
Simmental, suivis du « train du- chalet ».
Le temps radieux , l'enthousiasme populai-
re, ont fait de cette journée une vraie fête
ou le folklore est encore branché diecte-
ment sur la réalité terrienne. Plusieurs
milliers de personnes ont assisté à l'offi-
ce et au cortège.

Les plus belles vaches portant le
sapin enrubanné sur la « chôla » à

fraire.
(Avipress - Gremaud)

Cinquantenaire
des Armaillis

DOUANNE

(c) Samedi, peu après minuit, un motocy-
cliste a heurté une voiture ù Douanne,
puis a pris la fuite. Il roulait probable-
ment sur une moto bleue et doit être
blessé au bras gauche. La police recher-
che les témoins éventuels.

Collisions en chaîne
(c) Samedi vers 14 h 45, un trolleybus et
deux automobiles sont entrés en collision
rue Franche. Dégâts : 4000 francs.

Avez-vous vu
cet accident ?
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Installations
téléphoniques

Concessionnaire
fédéral A et B
TÉLÉDIFFUSION
AUTOMATES
SÉLECTEUR TELEX

R. Monnier
TRAVERS 63 14 24
COUVET 63 19 22
FLEURIER 61 28 08

Articles de qualité chez

J. Knôpfel
Boulangerie - pâtisserie
Epicerie

TRAVERS (fi 63 10 22

H lil SERVICE
Garage

M. Carett i
TRAVERS (fi (038) 63 13 32

HALLE aux TISSUS
Depuis plus de

« 80 ans »

BÂHLER & FILS S. A.
Confection — Trousseaux

Travers Tél. (038) 63 24 33

ATELIER MÉCANIQUE

Auto-démolition

Pièces de rechange

Huile + Pneus + Batteries

C. Favre
TRAVERS (f i 63 20 50

PHOTO-CINÉ

DIANA
UNIPHOT S. A.

Dépôt <fi 63 15 74

TRAVERS

-k bonne ambiance
¦fr bon café

if disques - les succès
du jour

•*- P I Z Z A  - croque-
monsieur

* salle de jeux

Bar 65
Tél. (038) 63 22 22 TRAVERS

Appareils ménagers

Pi AEG
•¦ • •

:—~ Machines agricoles
¦̂—J G. BLASER

TRAVERS - ¥ (038) 63 13 55

ii vous faut DU CHARBON ?...
DU MAZOUT ?...

alors PELLATON
PREND LA ROUTE

mlchel pellaton fleurier V (038) 61 18 41
bière - limonade travers 0 (038) 63 17 45

¦¦¦¦ H une marque
pjlB ^es
HÉÉHi magasins

Buffet de la Gare
TRAVERS 0 63 13 31

? ? ?

Sa spécialité...

Filets de perches
Nouveaux tenanciers
Famille René UTIGER

EPICERIE ¦ PRIMEURS

L. FLÙCK
Choix
Qualité

Timbres escompte SENJ

TRAVERS (£ (038) 63 1629

Boulangerie - pâtisserie
Epicerie

R. Wampfler
¦ 

!

Produits diététiques

ARTICLES STOFFELS
Beau choix de laine

T R A V E R S  (fii (038) 63 13 41

et ses problèmes
futurs

L'administrateur communal fait le point pour nos lecteurs

L'administrateur communal,
M. A. Zbinden
(Photo Avipress - D. Schelling)

II y a quelques semaines, en présentant
les comptes communaux de Travers, on no-
tait que, l'année dernière, la commune
n'avait pas déboursé un centime pour les
intérêts passifs. Autrement dit, la dette était
réduite à zéro. Mais, ajoutait le rapport de
l'exécutif, cette situation n'allait pas se pro-
longer longtemps encore...

Aussi avons-nous demandé à M. André
Zbinden, administrateur communal, de brosser
un tableau d'avenir, à propos des travaux et
des investissements qui attendent les auto-
rités à plus ou moins brève échéance.

M. Zbinden s'occupe des affaires locales
depuis trente-cinq ans. II le fait avec une
particulière compétence, secondé par son
collègue M. P.-A. Adam.

M. Zbinden a fait son apprentissage à
Travers même et a assumé la fonction
d'administrateur, si ce n'est directement en
titre du moins de fait, à partir .du moment
où son prédécesseur, feu M. Coulot est
tombé malade.

Dans une localité où les conseillers com-
munaux ne sont pas permanents, tout passe
en main de l'administrateur, qui assiste à
toutes les séances du législatif, de l'exécu-
tif et des diverses commissions.

LE PROBLÈME NUMÉRO UN

Le problème numéro un à résoudre est,
dit M. Zbinden, celui de l'épuration des
eaux. Nous aurons à faire face à deux dé-
penses dans ce domaine. D'abord notre par-
ticipation au syndicat intercommunal et ensui-

te au remplacement des canaux-égouts du
réseau local.

Une station de relevage sera érigée entre
la rue des Moulins et la rivière et une sta-
tion au Loclat. Quant à la station d'épura-
tion, elle se situera près du pont du RVT
à la Presta.

Une chose est à relever : les possibilités
financières des différentes communes ne sonl
pas toutes les mêmes. Aussi devrons-nous
non seulement reviser le règlement des ca-
naux-égouts, mais fixer de nouvelles taxes
d'épuration qui ne peuvent pas être uni-
formisées dans l'ensemble du Vallon comme
d'aucuns auraient souhaité.

L'ÉLECTRICITÉ

S'aglssant du réseau électrique, le deuxiè-
me problème en importance du point de vue
des finances, nous allons poursuivre la mise
sous câbles du réseau basse tension, de
façon à assurer une meilleure distribution aux
abonnés et nous profiterons encore d'amé-
liorer l'éclairage public.

A Travers, la question de l'électricité se
présente d'une façon assez différente des
autres communes. Le village, par exem-
ple fait partie d'un secteur, le deuxième
étant constitué par ce que l'on appelle les
Sous-Bois, soit Vers-Chez-Montandon, sur le
Vau, les Quarres et le Crêt de l'Anneau.
Enfin, il faut alimenter toutes les fermes de
la Montagne-Nord et de la Montagne-Sud,
ce qui incombe, selon une convention, à
l'Electricité neuchàteloise S.A. par l'intermé-
diaire de la commune, alors que pour les

La gare de Travers, nœud ferroviaire du Vallon

secteurs principaux nous sommes sous le
régime de la Société du Plan de l'eau.

ROUTES ET CHEMINS

Travers a un réseau de routes et de che-
mins communaux d'une longueur de qua-
rante-cinq à cinquante kilomètres. C'est sans
doute le plus important du Vallon.

Nous avons procédé au goudronnage de
la route nord jusqu'au Sapelet et à la limi-
te du Petit-Martel. Maintenant, on va repren-
dre la correction et le goudronnage entre
le Mont et le Joratel, en collaboration avec
les communes intéressées et les proprié-
taires privés. Les autres perspectives pour
les routes de montagne sont la réfection du
parcours du Sapelet à la limite de Couvet
d'une part, du Sapelet à Roumaillard, d'autre
part.

— Le chemin de la Montagne-Sud a déjà
donné lieu à plusieurs interventions au Con-
seil général ?

— Oui, admet M. Zbinden. A ce propos, une
étude est d'ailleurs en cours, (nais il parait
exclu que le goudronnage puisse intervenir
jusqu 'à la Banderette, car ce chemin a été
créé avant tout pour la dévestiture. Mais
nous nous efforcerons de donner satisfaction
dans la plus large mesure possible.

LOGEMENTS ET IMPOTS

Lors du dernier recensement, on a enregis-
tré une diminution de la population, com-
me dans presque toutes les communes du
Vallon.

Le centre du village vu de la rive de l'Areuse

— Malgré les nombreuses interventions
auxquelles nous nous sommes livrés, poursuit
l'administrateur , il est regrettable que nous
n'ayons pas pu obtenir ces subventions pour
la construction d'immeubles à loyers modes-
tes. Nous avons présenté une nouvelle ' re-
quête et espérons qu'elle aura plus de suc-
cès que celles qui l'ont précédée. II faut,
de plus regretter encore, que la Caisse de
pension de l'Etat, par exemple, ou des socié-
tés d'assurances n'aient pas songé à venir
construire chez nous, comme on le fait dans
de grandes localités que l'on favorise.

La caractéristique du village de Travers,
c'est qu'il y a passablement de personnes,
âgées et d'autres, qui sont une ou deux
seulement à n'occuper qu'un appartement.

— Si, longtemps, nous avons été stables
du point de vue démographique, c'était par-
ce que les éléments étrangers compensaient
le départ des ressortissants suisses, ce qui
n'est pas le cas pour le moment. II faut
souligner que d'assez nombreux propriétaires
ont procédé à la modernisation des apparte-
ments qu'ils louent, mais que si de nou-
velles maisons pouvaient être bâties, on aurait
certainement de jeunes ménages qui vien-
draient ou qui resteraient plus facilement chez
nous.

Une chose qu'il faut répéter et qui est
réelle, c'est qu'en ce qui concerne la fis-
calité, Travers est au quatrième rang des
communes du district à partir du point de
départ ; ensuite, les taux sont très peu pro-
gressifs, ce qui place la commune en posi-
tion plus favorable que les grands centres
pour les salariés et les gens de conditions
moyennes.

M. Zbinden tient à souligner qu'à Travers,

la population fait partie d'une grande famil-
le, que les gens sont assez près les uns
des autres, que les indigènes manifestent un
excellent esprit , non seulement de compré-
hension, mais de camaraderie envers les res-
sortissants étrangers.

INVESTISSEMENTS

— Si l'on fait le total des investissements
futurs de la commune, lls se situeront entre
deux et trois millions de francs, souligne
M. Zbinden. On ne pourra donc pas échap-
per à l'emprunt. Prochainement, le Conseil
général va du reste être appelé à voter un
train de crédits de quelques centaines de
milliers de francs.

POLITIQUE

Depuis que M. Zbinden travaille pour la
commune, la présidence de l'exécutif a été
assumée par MM. Eugène Franel, Paul Leuba,
Robert Wyss, Jean-Pierre Joly et Armand
Fluckiger, « le maire » actuel.

Pour la présente législature, il y a au
Conseil général _ douze socialistes, dix radi-
caux et neuf libéraux. L'entente entre le
Conseil communal et le législatif est excel-
lente puisqu'on un tiers de siècle, trois pro-
jets seulement présentés par le premier n'ont
pas été approuvés par le second. Si une
opposition se manifeste, elle se fait dans une
intention constructive, car Travers ne connaît
pas ces contestataires qui veulent démolir et
n'ont aucun programme pour reconstruire.
C'est le signe d'une belle maturité politi-
que et la preuve que la démocratie est
bien vivante dans ce village qui, par son
importance, est le troisième du Vallon.

Georges DROZ
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Connaissez-vous
votre ville ?

S'il n'est pas comparable à celui
de Genève, le jet d'eau de Bienne
n'en reste pas moins sympathique,
surtout qu'il se trouve dans le
cadre magnifique de la Vieille-

Ville.

(Avipress - Guegisbere)

Résultats de la première
marche à ski de Macolin

On se souvient qu'en fin de saison
notre journal avait patronné la première
marche à skis de Macolin, dont le bé-
néfice était destiné au fonds de cons-
truction du home-atelier de l'Association
des invalides de Bienne el environs.

Quelque 80 participants prirent part
à cette première marche, avec un plai-
sir évident en dépit des conditions at-
mosphériques assez défavorables.

Dimanche 16 mai, dans la matinée,
aura lieu, devant la maison de l'organi-
sateur M. Francis Pellaud à Macolin, la
distribution des prix.

En attendant voici le palmarès de
cette épreuve :

Palmarès de la Ire Marche à skis de
Macolin :

A. Vétérans (parcours de 9 km).
a) Dames : Mme Mina Tamborini,

Neuchâtel : 2 h 23 min. (Bon pour un
week-end à Macolin).

B) Messieurs : M. Paul Mathys,
Bienne : 2 h 23 min. (Bon pour un
week-end à Macolin).

B. Elite (parcours de 9 km).
a) Dames : Mme Lotty Durant , Ni-

dau : 2 h 29 min. (Ouvrage « Biographie
Hermann Geiger »).

b) Messieurs : M. Laurent Carrel :
52 minutes. (Ouvrage «General Guisan»).

C. Juniors (parcours de 7 km avec
2 postes de contrôle).

a) Fille : Mlle Lichti Suzanne, Frin-
vilier : 1 h 22 min. (Ouvrage « Magie
du rail » + 1 bon pour « Funicar »).

b) Garçons : M. Thomas Nydegger,
Macolin-: 1 h 31 min. (Ouvrage « Cons-
truire une exposition » + 1 bon pour
« Funicar »).

D. Cas spécial : M. Germain Oberlé,
aveugle, Rebevelier : 1 h 54 min. (Pla-
teau d'étain offert par l'Express de Neu-
châtel).

NB. Les deux familles ayant partici-
pé à la marche, n'ont pu être classées,
les conditions n'étant pas remplies.

Cérémonie de remise des prix spé-
ciaux, sus-mentionnés, recevront une in-
ciaux : Les bénéficiaires des prix spé-
vitatîori personnelle à se rendre à Ma-

colin , le dimanche 16 mai , pour assister
à une petite cérémonie au cours de la-
quelle leur prix leur sera remis, en
main propre, par l'organisateur de la
marche.

D'UNE MARCHE A L 'AUTRE

Très satisfaits de la première marche
à skis de Macolin , les organisateurs pré-
voient, pour le dimanche 13 juin , une
marche populaire de 10 h à 12 km
avec départ du restaurant Seefels et ar-
rivée à l'« Oasis » à Macolin. Le tracé
empruntera la Hohfluh, — Gaicht —
restaurant du Twannberg — La Hoh-
rnatt — Fin du Monde — Colonies des
vacances-Oasis. Trois postes de contrô-
le et de ravitaillement sur le tracé. Les
départs sont prévus dès 8 h et la fer-
meture du contrôle a été fixée à 18 h.
Une médaille souvenir et des prix ré-
compenseront les participants ayant bou-
clé la boucle sans limitation de temps.
Nous aurons l'occasion de revenir sur
cette marche qui sera à nouveau pa-
tronnée par notre journal.

Adg.

Biennois et Jurassiens au championnat
suisse d'échecs par équipe

Chaque année, la Société suisse d'e-
checs organise son championnat natio-
nal par équipes. La création de cette
compétition date de 1951» Elle a donc
maintenant vingt ans d'existence. Au
début, on s'interrogeait sur l'utilité d'une
telle manifestation, mais actuellement
elle s'est imposée comme la principale
compétition sur le plan national. Au-
cun club, digne de ce nom, ne saurait
établir son programme d'activité annuel
sans envisager sa participation au cham-
pionnat suisse par équipes. Chaque sai-
son ce sont près de deux cents forma-
tions avec plus de deux milles joueurs
qui s'y rencontrent. A ces chiffres, il
convient encore d'ajouter les clubs ou-
vriers qui organisent leur propre cham-
pionnat tous les deux ans. Les vingts
champions suisse qui sont sortis vain-
queurs de ces joutes jusqu'à présent

ont toujours été bâlois ou zuricois, les
autres régions devant toujours se con-
tenter de places d'honneur.

La Société d'échecs de Bienne prend
part au championnat avec plusieurs équi-
pes. Sa première formation figure par-
mis les huit concurrents de la catégorie
supérieure. Ses meilleurs classements, elle
les a obtenus vers la fin des années
soixantes en terminant plusieurs fois deu-
xième ou troisième. Actuellement on ' la
trouve régulièrement dans la deuxième
partie du tableau parmi les formations
qui luttent contre la relégation.

^ 
Les

joueurs qui composent ses différentes
équipes proviennent de la ville, du See-
land et du Jura-Sud.

Les joueurs du centre du Jura, de
Delémont à Tramelan en passant par
Moutier et la vallée de Tavannes sont
réunis au sein du Cercle d'échecs Juras-
sien. Cette formation fait partie de la
catégorie IB et est une des vingts meil-
leures du pays. Elle a d'ailleurs obtenu
plusieurs fois sa promotion en catégo-
rie supérieure. Trois équipes défendent
les couleurs du cercle. '

Quant au Jura-Nord, il est représen-
té par deux clubs de troisième catégo-
rie ; Porrentruy pour l'Ajoie et Basse-
court pour la vallée.

L'EDITION 1971
Quatre équipes biennoises et cinq ju-

rassiennes se sont inscrites pour le tour-

noi de cette année, si bien que la région
est représentée dans chacune des cinq
catégories de jeu. En catégorie supérieu-
re, Bienne tentera de se maintenir par-
mi l'élite. Dans la classe IB, le CE.
Jurassien visera une place d'honneur.
Bienne II, qui évolue en deuxième caté-
gorie, on n'y trouve que Bienne IV, for-
partie d'espoirs qui devraient bientôt
pouvoir assurer la relève. Une équipe
de la région sera championne de groupe
en troisième catégorie, puisque les ha-
bitués de Bassecourt, Bienne ni, Jura
II, Jura III et Porrentruy forment un
groupe entre eux. Les joueurs du Cercle
d'échecs Jurassien sont favorits pour fa
promotion. Quant à la quatrième caté-
gorie, on n'y trouve que Bienne IV, for-
mée de juniors qui font leurs premières
armes. ?

LES PREMIERES RENCONTRES
La compétition ayant débuté plus tôt

qu'à l'accoutumée, certaines formations
ont déjà disputé deux rencontres. Bien-
ne 1 s'est incliné de peu devant le cham-
pion sortant Birseck et l'actuel leader
Genève. CE. Jurassien I a obtenu deux
points précieux dans son déplacement
à Lucerne avant de s'incliner nettement
devant Bâle. Bienne II s'est imposé net-
tement contre Granges. En troisième
catégorie, le pronostic se confirm e, puis-
que Jura II est la seule formation qui
n'a pas encore perdu de points.

Un témoin du passé

On peut découvrir sur la route de la
Douanne qui mène de Boujean à la rou-
te de Plagne, cette vieille borne, rafraî-
chie sur laquelle, on peut lire : « Défense
d'enrayer sans sabot ». Elle rappellera
aux générations futures que sur ce tracé
de route les véhicules devaient être mu-
nis de sabots pour enrayer leur course.
Epoque bien révolue...

(Avipress-GUGGISBERG)

Apollo (tél. 2 31 23), à 15 h et 20 h 15 :
Graf Bobby im wilden Westen jusqu 'au
11 mai.

Capitole (tél. 2 25 47), à 20 h 15 : Mou-
rir d'aimer, jusqu 'au 13 mai.

Elite (tél. 3 67 97), à 15 h et 20 h : Jeux
de nuit jusqu 'au 13 mai.

Lido (tél. 3 66 55), à 15 h et 20 h 15 :
Freiheit fur die Liebe.

Métro (tél. 2 28 87), à 20 h, mercredi,
samedi, dimanche à 15 h : Cartes à
abattre - Le Mystère de St-Pauli, jus-
qu'au 11 mai.

Palace (tél. 2 32 22), à 15 h et 20 h :
Schulmiidchen-Report.

Rex (tél. 2 26 25), à 15 h et 20 h : Appe-
lez-moi Monsieur Tibbs, jusqu 'au 11 mai
à 17 h 45 : Alice's Restaurant.

Scala (tél. 2 26 45), à 14 h 30 et 20 h i
La Fille de Ryan.

Studio (tél. 217 37), à 15 h et 20 h 15 :
Die Miihle der Jungfrauen.

DIVERTISSEMENTS
Asioriii : Original Zigeuner Orchester.
Bonne Auberge : Chaque samedi soir, di-

vertissement musical.
Café-bar Samt-Pauli : mercredi , vendredi ,

samedi et dimanche : divertissement mu-
sical. Mercredi soirée dansante.

City-Center : Vendredi , samedi soir ainsi
que dimanche après-midi : Disc-Jockey
François Bauder.

Chambord Night-Club : Le pianiste Tony
Cirasa.

Domino : Orchestre Paul's Six.
Fontasio : Orchestre Andy Tielmann and

his Indonesiains.

Seefels : Dise-Jockey Ringo. Light-show.
Hôtel Rotonde : Samedi, dimanche, diver-

tissement musical.
Stadtbaos Nidau : Le pianiste Renato Chez-

zi.
La Chartreuse : Bar à l'étage, tous les soirs,

ambiance créée par des pianistes ama-
teurs.

Club-Hôtel Palace : Le pianiste Jean Gra-
vedi.

EXPOSITIONS
Palais des congrès : Exposition de sculp-

tures Pgalina jusqu'au 15 mai.
Galerie Lydie Ray : rue Centrale 14 : Expo-

sition permanente d'oeuvres de Fofoli,
Friboulet, Rummel, Kischka, Lambert. •

Galerie d'Art Lyss : Exposition Willy Moss-
chlér, jusqu'au 16 mai.

Cave du Ring : Exposition de photos et
sculptures de C. Fleury et A. Rouillier
jusqu 'au 16 mai.

Galerie Flury : H. Erni, M. Hunziker,
A. Carigiet.

Galerie Pop-Art : Exposition Jirotkowa et
Framus jusqu'au 19 mai.

Galerie 57 : Ésposifion de peinture Strupler
jusqu'au 29 mai.

Galerie d'art La Neuveville : Exposition
J.-F. Comment jusqu'au 31 mai.

Dentiste : Dimanche, tél. 7 23 85 et 11.
Pharmacie de nuit et du dimanche : Phar-

macie T. Démény, rue des Maréchaux 9,
tél. 2 40 05.

Service permanent du jeudi : Pharmacie de
la Gare, avenue de la Gare 36, téléphone
2 52 57. Pharmacie Centrale, Dr J.
Jolissaint, rue de l'Union 16, téléphone
241 13. Pharmacie Stern, T. Demény,
rue des Maréchaux 9, tél. 2 40 05.

B I I L I T  B I B N H O I S

LE 22... À BOUJEAN
Nous pouvons désormais appeler

l'Amérique grâce à la sélection in-
ternationale automatique. Ce n'est
peut-être pas le Pérou, mais c'est tout
de même une heureuse nouvelle pour
les abonnés au téléphone !

Entendons-nous bien !... Ce qui se-
rait le Pérou, ce serait de pouvoi r
obtenir Boujean aussi fa cilement que
New York. Et puis, ce serait aussi
de pouvoir, le soir quand les pau-
p ières sont lourdes, obtenir en moins
de trois minutes l'assurance qu 'on se-
ra réveillé le lendemain matin par
une petite voix douce et souriante.

Le Pérou, ce pourrait être égale-
ment un service de renseignements...
qui renseigne! En dehors d'un nu-
méro d'abonné, on ne voit pas très
bien ce que l'on peut demander à

ces demoiselles du 11, surtout après
s'être déjà énervé en feuilletan t ra-
geusement ce diabolique et inutile an-
nuaire B des professions !

Admettons que ces charmantes jeu-
nes filles ne soient pas des « compu-
ters » mais il devrait y avoir une
juste mesure entre l'ordinateu r ency-
clopédique et le monotone «je  regret-
te, monsieur ! »

Non , ce n'est pas encore le Pérou,
mais on y arrivera, sauf tremblement
de terre !... En attendant, contentons-
nous d'appeler New York pou r obte-
nir... le 22 à Boujean !

Si ce que vous venez de lire devait
vous rappeler un sketch de Fernand
Raynaud, c'est pure coïncidence f ...

GASTON
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LISTE DES REVENDEURS :
Neuchâtel Auto-Senn, Pierre-à-Mazel 43, Garage E. Buhler, Bellevaux, Chézard-
Saint-Martin Garage M. Javet, Valangin Garage de la Station, M. Lautenbacher,
Fleurier Garage L. Duthé, Garage Moderne, W. Gattoliat, Diesse Garage de
l'Etoile, W. Bourquin, Saint-Aubin Garage Alfter.

Maculolure |||
Il 

soignée au bureau du journal,
|J qui la vend au meilleur prix.

| COURS DU SOIR ï
y Langues et bronches commerciales ¦¦•'.-'<#¦;

Il 13, ruelle Vaucher — Tél. 25 29 81 jj |

^a Secrétariat ouvert jusqu'à 20 h lundi^ mardi, jeudi ^M
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: '''̂ fl flmis de Neuchâtel
j'ai une mission exceptionnelle à remplir.
Manpower m'a confié lesoin de vous ren-
seigner sur le travail temporaire. A toute
heure, vous pouvez m'appeler au N°
240000.

—Enregistrement sur bande magnétique—

Beau choix de cartes de visite à I mprimerie de ce journal
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COUTURE
retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouchés , réparés ,
etc. par spécialiste
Veston-Pantalon
Toutes retouches
Pitteloud, couture
Temple-Neuf 4
Neuchâtel
Tél . 25 41 23

1510 MOUDON
rue du Poyet

Sans caution de
Fr. 500.- à 3000.-
Mod. remb. variés
Tél. (021) 95 24 24

• Ĵ §«j>'y _ v , f. :> ¦; > y' yy Y' ¦ .. - ¦•.¦¦•:..,ftW5 'SP Sot'- UB >ïgî®> c

-|f Orea lance le \t ' «prêt à prêter» f&H «Prêt à prêter» veut dire : l'argent immédiatement, sans ®&

¦ 

formalités. Remplissez la demandé ci-dessous et envoyez- p
la. Vous recevrez argent ou contre-proposition dans les ||
48 heures. |§

/ J e  désire un prêt de Fr , remboursable en mensualités. ^^
Salaire mensuel: Fr 65 ^^.|-$

•:ij  ̂ Autres revenus: Fr par mois (par exemple: salaire de 
l'épouse) ^gj:j

|:3 Loyer mensuel: Fr Possédez-vous une auto? gg
¦ Engagements actuels: Fr. L

•ia Nom: . Prénom: ' jÉS:
yj Date de naissance Oour, mois, année) : Eij

I 

Profession: , Etat civil: -f
Téléphone: Nationalité: l|
N° postal et lieu : jjjjjj :
N° et rue: fi|

M Adresse précédente: . ¦_

\'M Date: Signature: »:•:

S-ŝ . , Discrétion bancaire absolue vis-à-vis de votre employeur, votre régie ou 4j Œ_i

 ̂
propriétaire 

et votre famille. *M.

| %^anque ORCA SA, quai de l'Ile 13, 1211 Genève ^Jw |

Si;: Notre offre spéciale «prêt à prêter» Orca y compris assurance soldede M
dette (maladie - accidents - décès) :

gjj3 Durée du prêt 15 mois | 21 mois 27 mois 33 mois Jijïjij
•:::•:] Paiement comptant Remboursement mensuel ps i
SS Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. g:}
li;::! 2200.- 163.- 121.- 98.- 83.- M
tfg&>. 3100.- 230.- 171.- 138.- 117.- AÇ&
>  ̂ j 6200.- | 452.- | 334- | 268.- | 226.- | *<§7

«^> 
Si le montant ou la durée de votre crédit ne figure pas dans ce tableau, / $$&

^&:̂ j . nous vous l'accorderons quand même jusqu'à Fr. 10000.-et 36 mois. j f â S J r

f̂el !IIIll (DRCA)illM ^W
ORCA, institut spécialisé de l'UBS
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cherche pour ses CAMIONS-MAGASINS
partant de Marin

convoyeuse-caissière
Possibilité de formation par nos soins

Place stable, bonne rémunération, avantages sociaux d'une
entreprise moderne.

b̂ M-PARTICIPATION
Veuillez adresser vos offres ou téléphoner à la Société Coopé-

rative MIGROS NEUCHATEL, tél. (038) 33 31 41, ou présentez-vous
à la réception de notre siège central, 13, route de la Gare,
à Marin, de 11 à 12 h ou de 16 à 18 heures.

entreprise jeune et dynamique cherche,
afin de faire face à son expansion :

monteurs
d'appareils électroniques
et de télécommunications

pour travaux de contrôle et dépannage
dans son département de contrôle
d'appareils électriques et électroniques ;

mécanicien-électricien
ou installateur-électricien

pour travaux de contrôle et réparations ;

mécanicien
pour l'entretien de son parc de ma-
chines et pour la fabrication d'outils
et de gabarits.

Nous offrons :

Situations stables, ambiance de travail
agréable ; prestations sociales d'une
grande entreprise. Semaine de 5 jours.

Les candidats parlant le français ou
l'allemand, possédant les connaissan-
ces requises ou désireux de les acqué-
rir, sont priés de faire leurs offres à

W ELECTRONA S.A., 2017 BOUDRY (NE).
ELECTRONA 

Té|. (038) 421515.
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Chevron ne recule devant aucun effort
pour fournir la preuve

qtie Tessence Chevron avec F-310 nettoie parfaitement rhoumn chacune 6 pleins d'essence Chevron avec F-310 en roulant
des organes essentiels des moteurs même très encrassés WIUSVÏUH dans des conditions de circulation normales, l'essai a été
- et qu'elle contribue ainsi à ce que notre air reste propre. 'È^^-^^^Ê 

répété. 
Résultat: 

l'eau est restée presque claire.
Pour démontrer ce fait, Chevron a dirigé dans de l'eau Hgj| lËjKi pi Ce n'est qu'un test parmi les nombreux essais qui

propre les gaz d'échappement de 10 voitures avec des ^5^̂ ^̂  
prouvent l'évidence du 

pouvoir 
détergent 

de 
Chevron 

avec
moteurs particulièrement encrassés.Trois heures pius tard, Ŵ âgaE Ê̂ 

F-31

°-Un 
moteur propre développe une puissance accrue,

l'eau était noire comme de ia suie. ^9 |P réduit l'émission de gaz d'échappement sales et contribue
Après que les 10 mêmes voitures aient consommé ^^^̂ ^̂  ainsi à ce que notre air reste propre.
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L'Auberson : Garage Bornand, Auvernier : Garage du Port, Bienne : Garage Mathys, Aebistrasse 82, Boncourt : Station-Service
Chevron, Bourg-St-Pierre : Station-Service du Crêt, Brig : Station-Service Touring, Le Châble : Station-Service Villette, La Chaux-
de-Fonds : Garage des Montagnes, avenue L.-Robert 107 - Garage de la Ronde, rue Fritz-Courvoisler 55, Clarens : Station-Service
Chevron, Le Day-Vallorbe : Garage du Day, Estavayer-le-Lac : Garage Gendre S. A., Les Evouettes : Station-Service Chevron, Fri-
bourg : Station-Service Chevron, rte de Beaumont 6, Genève : Garage Brugger, rue Vermont 4, - Station-Service Chevron, rue des
Maraîchers 11 a,' La Heutte : Station-Service Chevron, Lausanne : Garage Blécherette, chemin des Sauges 1 - Blatter Automobiles
S. A., av. de Morges 78, Le Locle : Garage du Rallye, rue de France 82, Lutry x Station-Service Chevron, en Plantaz, Martigny :
Garage City, Meyrin (GE) : Station-service Chevron - Station-Service Chevron, Meyrtn-Parc, Môtiers : Garage Durig, Moutier : Ga-
rage Moderne, rue des Gorges, Perly : Garage Dubied, Prilly-Chasseur : Garage du Prilly-Chasseur, La Sarraz : Garage Baudraz,
Sierre : Station-Service Chevron, route de Sion 25, Sion : Garage des Nations, Saint-Biaise : Station-Service Chevron, Sainte-Croix :
Garage Cuendet, Saint-Ursanne : Garages Réunis S. A., Tafers : Garage Gobet S. A., Vallorbe : Station-Service Chevron, Vaulion :
Garage du Nozon, Les Verrières : Garage Franco-Suisse. Veyras : Garage de la Noble Contrée, Yverdon : Garage Bel-Air, av. des
Sports.
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MIKRON HAESLER

EMPLOYÉ(E) DE BUREAU

Pour divers travaux au bureau de PUBLICITÉ.
Conviendrait à une personne intelligente, cons-
ciencieuse et méthodique. La formation sera
assurée par nos soins.

Nous sommes une entreprise dynamique, affiliée
àjj. groupe MIKRON. ' qui est synonyme de haute
précision et de technique avancée. ?1

Nos machines-transferts répondent aux exigen-
ces de branches los plus diverses (automobile,
robinetterie, serrurerie, appareillage, horlogerie, *
etc.) • • ¦¦ • • ¦ •,' • • - ¦ : • -: • ¦ ¦¦ Q.

¦¦ . - A  ¦ -' .*,.-: 
¦ •

Désirez-vous participer à une évolution technique
fascinante ? Aider à la production d'une machi-
ne-outils qui porte, dans . le monde entier, la
grande réputation de ; la qualité suisse ? Si vous
aimez un climat de franchise et un esprit ouvert
aux nouvelles méthodes et , si vous appréciez
encore de nos jours le sens de la responsa-
bilité et l'intérêt pour de belles performances,
téléphonez à

MIKRON HAESLER S.A.
Fabrique de machines-transferts ,
73, rue du Collège, 2017 Boudry
Tél. (038) 42 16 52.

Les restaurants Beaulac, 1rs classe , cherchent :

sommelier ou sommelière
comme extra, fille d'office. »¦ - - •
Tél. 24 42 42.

wœmaBammm .̂

On cherche

jeunes représentants
Débutants recevront
une bonne
formation. Nous
offrons bonnes
conditions de
travail et salaire
élevé.
Téléphoner dès
18 h
au (037) 31 16 23.

Notre division électronique cherche à enga-
ger

un DESSINATEUR
qui sera appelé à participer à divers tra-
vaux de construction pour appareils de me-
sure du temps, tableaux d'affichage, com-
mandes électroniques.

Les candidats sont Invités à soumettre leurs
offres à OMEGA, Département du personnel
technique et de production, 2500 Bienne,
tél. (032) 41 09 11. ï

USINE D'INCINÉRATION DES ORDURES
ET DÉCHETS

COTTENDART (COLOMBIER)

Nous cherchons pour entrée immédiate ou date
à convenir :

un serrurier

un électricien
ou mécanicien-électricien

deux grutiers

deux ouvriers
Travail Intéressant et varié dans une exploita-
tion moderne et automatisée. Place stable, avan-
tages sociaux d'une administration. Horaire régu-
lier. Semaine de cinq jours.

Adresser les offres, accompagnées d'un curriculum
vitae, à la Société anonyme pour l'incinération
des ordures et déchets, hôtel communal , 2001
Neuchâtel.

Tous renseignements peuvent être obtenus par
téléphone au numéro (038) 41 36 20 ou en se
présentant au chantier de l'usine, à Cottendart
(commune de Colombier).

DECATECNIC S.A.
cherche 2 ouvriers pour travaux en atelier.
Semaine de 4 % jours (du lundi au vendredi à
midi).
Faire offres à la Direction : Saint-Nicolas 8, Neu-
châtel. Tél. 24 09 20.

Nous cherchons , pour la région de Neuchâtel,
un

MONTEUR
en brûleurs à mazout

Entrée immédiate ou à convenir.

Les candidats doivent être en possession du
diplôme de mécanicien ou d'électricien, ou être
monteurs de première force en matière de brû-
leurs à mazout.

Nous offrons un travail intéressant , varié, bon sa-
laire et caisse de retraite.

Demander formule de postulant à l'entreprise

wdÊE/Jumkmr
brûleurs à mazout et à gaz-circulateurs
Thunstrasse 87, 3016 Berne.
Tél. (031) 44 83 83, interne 26.



Ligue nationale B : Saint-Gall promu - Urania en vilaine posture
Les Tessinois arrachent un point à la 90me minute

CHIASSO - NEUCHATEL XAMAX
1-1 (0-1)

MARQUEURS : Bonny 39me ; Pauls-
son (contre son camp) 90me.

CHIASSO : Madaschi t Agustoni, Bor-
riani, Fassora, Sogari ; Lusenti, Daniels-
son, Katnic ; Van den Bosche, Berg-
na, Albisetti. Entraîneur : Viviani.

NEUCHATEL XAMAX : Jaccottet ;
Egli , Mantoan, Paulsson, Monnier ; Fa-
vre, Widmer, Brunnenmeier ; Claude,
Mathez , Bonny. Entraîneur : Garbani.

ARBITRE : M. Kamber , de Zurich.
NOTES : stade communal, bonne pe-

louse, magnifique soirée. 1000 specta-
teurs. Absences pour blessure de Man-
zoni et Krœmer chez Neuchâtel. Douziè-

Résultats
Bruhl - Martigny 1-3
Chiasso - Neuchâtel 1-1
Carouge - Urania 4-1
Granges - Wettingen 2-0
Monthey - Saint-Gall 1-2
Vevey - Mendrisiostar 0-0
Young Fellows - Aarau 3-0
Berne - Thoune 1-4
Breite - Porrentruy 3-5
Buochs - Gambarogno 2-2
Soleure - Moutier 3-2
Vaduz - Frauenfeld 4-2
Yverdon - Nyon 0-2

Sport-Toto
Colonne des gagnants

2 X 1 - 1 2 X - 1 2 2 - X 1 1 2

Dimanche prochain
Ligue A. — Bienne - Fribourg ; La

Chaux-de-Fonds - Grasshoppers ; Lau-
sanne - Lucerne ; Lugano - Young
Boys ; Sion - Bellinzone ; Winterthour -
Servette ; Zurich - Bâle.

Ligue B. — Aarau - Martigny :
Bruhl - Vevey ; Carouge - Saint-Gall ;
Mendrisiostar - Granges ; Monthey -
Chiasso ; Urania - Wettingen ; Young
Fellows - Neuchâtel.

me homme pour les Tessinois à la 60me
minute : Bombelli pour Albisetti. A la
70me minute, avertissement à Agustoni
qui proteste contre une décision de l'ar-
bitre. Coups de coin : 7-3 (5-2).

^En abandonnant un point à son ad-
versaire, Chiasso a mal été récompensé
de ses efforts. Et pourtant, à quelques se-
condes de la fin , Neuchâtel Xamax fai-
sait figure dc vainqueur. Une malheureu-
se déviation de Paulsson sur un coup
franc tiré par Danielsson atténua quelque
peu la déception des « tifosi ».

Le match fut de bonne qualité. Ar-
demment combattu tout en restant cor-
rect, il plut aux spectateurs, qui ne mé-
nagèrent pas leurs applaudissements.

Territorialement, Chiasso domina. Il
se créa de nombreuses occasions dc but.
Le retour de Bergna a donné à la ligne
d'attaque tessinoise le mordant qui lui
manquait depuis le départ dc l'inoublia-
BLE Ferdinand. Samedi soir, sans un
Jaccottet en grande forme, la fête dc
tir inaugurée la semaine précédente con-
tre Bruhl se serait poursuivie.

A la pause déjà , le résultat favorable

à Neuchâtel Xamax aurait dû être in-
versé. Les tentatives de Bergna furent
brillamment stoppées par le gardien ou
passèrent de peu à côté.

Neuchâtel Xamax bien que dominé,
ne fit pas mauvaise figure, bien au con-
traire. Pratiquant prudemment en défen-
se, les Neuchâtelois lancèrent de dan-
gereuses contre-attaques par Bonny et
Claude, alors que Mathez parut moins
à l'aise que ses camarades.

EFFORTS REDOUBLÉS
La seconde mi-temps fut plus intéres-

sante. Chiasso redoubla d'efforts pour re-
faire le chemin perdu. Neuchâtel Xa-
max résista admirablement. Cela sans
grands coups de balai donnés au ha-
sard. Si Chiasso étonna par son jeu
d'ensemble auquel il ne nous avait pas
habitués, les visiteurs eurent toujours
une idée claire des opérations. Face à
cette excellente organisation des Neu-
châtelois , Chiasso eut le mérite de ne
pas se décourager. A la dernière se-
conde, la récompense arriva : un bul
chanceux , mais largement mérité.

Neuchâtel Xamax ne doit pas être
déçu du point ainsi perdu. Chiasso ne fut
pas facile à contenir. Il a présenté son
meilleur match de la saison. Lui avoir
résisté situe bien l'honorable prestation
des Neuchâtelois.

Daniel CASTIONI

Partage entre Chiasso et Neuchâtel Xamax
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Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Saint-Gall 22 16 4 2 50 20 36
2. Granges 22 16 1 5 46 17 33
3. Neuchâtel 22 11 4 7 35 25 26
4. Carouge 22 9 6 7 42 38 24
5. Aarau 22 7 9 6 24 27 23
6. Mendrisiostar 22 7 8 7 22 24 22
7. Chiasso 22 6 10 6 22 29 22
8. Monthey 22 8 5 9 37 34 21
9. Wettingen 22 7 6 9 41 39 20

10. Bruhl 22 7 5 10 35 37 19
11. Vevey 22 7 5 10 25 37 19
12. Young Fellows 22 6 4 12 27 29 16
13. Martigny 22 5 5 12 19 40 15
14. Urania 22 3 6 13 18 47 12

Arsenal a réussi le «doublé» en cinq jours
La finale de coupe d'Angleterre a manqué de sel à Wembley

Les quatre-vingt dix mule spectateurs du
stade de Wembley auront dû attendre les
prolongations avant de vivre une finale
digne de ce nom entre Arsenal et Liver-
pool. La demi-heure supplémentaire a per-
mis aux deux adversaires de se départager
et surtout d'animer un débat qui avait été
fort terne durant la période réglementaire '.

RADFORD PERCUTANT
Lundi dernier , Arsenal assurait son suc-

cès en championnat d'Angleterre. Samedi
le club londonien , sur le résultat de 2-1
bat Liverpool et réussit du même coup
le « doublé » : un exploit rare dans l'his-
toire du football britannique.

Sur l'ensemble de la partie , Arsenal a

mérité sa victoire. Il fut le plus souvent
à l'attaque. Il disposait avec Radford de
l' avant le plus percutan t et ses hommes
du milieu , en particulier Charlie George,
avaient pris une part prépondérante au jeu
offensif. Celui de Liverpool était trop ba-
sé sur le géant gallois Toshack que l'on
savait dangereux de la tête. L'action mono-
corde de l'équipe de Liverpool fut pour
beaucoup dans la qualité médiocre de cette
finale de la coupe d'Angleterre.

PRUDENCE EXCESSIVE
Vainqueur , Arsenal laisse à Liverpool le

soin de défendre le prestige anglais dans
la prochaine coupe des vainqueurs de
coupe. Le club londonien , en effet , jouera
la coupe des champions européens. Le pu-
blic du continent apprendra à connaître
la haute stature du stopper McLintock.
qui neutralisa Toshack , la facilité de tir
du beatle Charlie George, la puissance de
Kennedy et l'abattage de Radford , lui aus-
si très impressionnant sur le plan athléti-
que. Arsenal enfin ne le cède en rien aux

équipes du vieux continent dans la rigueur
de son organisation défensive. Cette finale
de la coupe d'Angleterre a d'ailleurs dé-
montré que les entraîneurs britanniques
eux aussi faisaient preuve d'une prudence
que les spectateurs jugeront excessive.

LIVERPOOL : Clémence ; Lawler, Smith,
Lloyd , Lindsay ; Hughes. Callaghan, Hall ;
Evans (Thompson), Heighway, Toshack.

ARSENAL : Wilson ; Rice, Simpson,
McLintock, McNab ; Armstrong, Storey
(Kelly) , Ch. George ; Graham. Radford ,
Kennedy.

ARBITRE : M. Burtenshaw.
MARQUEURS : Heighway (92me), Gra-

ham (lOlme), George (lllme).

Les Loclois se sont repris à temps
Les Neuchâtelois font de bonnes affaires en première ligue

¦»¦» .m m.Résultats
Groupe occidental : Berne. - Thoune

1-4 ; Durrenast - Minerva 0-1 ; Lan-
genthal - Chênois 2-6 ; Meyrin - Raro-
gne 3-3 ; Salquenen - Audax 1-2 ;
Yverdon - Nyon 0-2.

Groupe central : Le Locle - Concor-
dia 5-3; Emmenbrucke - Delémont 0-0;
Soleure - Mouder 3-2 ; Breite - Por-
rentruy 3-5 ; Breitenbach - Turgi 3-2 ;
Baden - Zofingue 4-2.

Groupe oriental : Blue Stars - Coire
0-0 ; Vaduz - Frauenfeld 4-2 ; Buochs -
Gambarogno 2-2 ; Zoug - Kusnacht
4-0 ; Amriswil - Red Stars 3-0 ; Locar-
no - Uster 1-0.

Classements
GROUPE OCCIDENTAL

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Nyon ' ' 21 12 . 6 3 49 23 30
2. Chênois 21 12 6 3 38 19 30

3. Durrenast 21 10 7 4 35 25 27
4. Beme 22 8 7 7 41 33 23
5. Meyrin -21 7 7 7 40 31 21
6. Rarogne 20 6 8 6 27 20 20
7. Berthoud 21 7 6 8 31 36 20
8. Yverdon 22 7 6 9 31 39 20
9. Minerva 21 6 7 8 23 30 19

10. Audax 21 7 5 9 33 51 19
11. Thoune 20 7 4 9 34 41 18
12. Langenthal 22 5 5 12 42 56 15
13. Salquenen 21 4 4 13 30 50 12

GROUPE CENTRAL
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Delémont 21 12 5 4 39 19 29
2. Le Locle 20 12 3 5 47 30 27
3. Breite 22 11 5 6 38 30 27
4. Soleure 21 11 3 . 7 38 31 25
5. Nordstern 21 10 4 7 42 37 24
6. Porrcntruv 21 8 7 6 35 26 23
7. Breitenbach 21 11 1 9 36 38 23
8. Baden 21 8 5 8 27 28 21
9. Concordia 21 7 5 9 29 33 19

10. Emmenbrucke 21 7 4 10 35 40 18
11. Turgi 21 5 7 9 31 37 17
12. Moutier 22 7 2 13 39 43 16
13. Zofingue 21 2 1 18 20 64 5

LE LOCLE - CONCORDIA 5-3 (1-2)
MARQUEURS : Hurn i 13me ; Bula

17me, 77me, 85me ; Roethlisberger 3Sme ;
Naldi (contre son camp) 60me ; Huguenin
(penalty) 65me ; Scheider 80me.

LE LOCLE : Eymann ; Fruti g, Hugue-
nin , Veya , Bosset ; Porret , G. Dubois ;
J.B. Dubois , Bula , Kiener , Borel. Entraî-
neur : Jaeger.

ARBITRE : M. Dubach , de Nidau .
NOTES : Stade des Jeannerets , pelouse

bonne. Temps lourd , orageux. A une demi-
heure de la fin , un violent orage éclate ,
rendant difficile la tâche des joueurs. On
note la rentrée dc Porret dan s l'équipe
locloise. A la 15me minute , le défenseur
bâlois Scheider expédie un violent tir sur
le montant de son but. Peu après, c'est le
gardien Eymann qui est sauvé par la bar-
re transversale. Deux buts loclois sont annu-
lés par l'arbitre , en première mi-temps :
l'un pour hors-jeu , l'autre pour faute préa-
lable. A la 43me minute, J.B. Dubois ,
blessé, est remplacé par Humair. A la
46me minute , l'entraîneur Jaeger entre pour
Borel. A la 60me minute, sur centre de
Frutig, l'arrière Naldi bat son gardien. Cinq
minutes plus tard , sur coup de coin , Schei-
der arrête la balle de la main sur la ligne.
C'est penalty qu 'Huguenin transform e impa-
rablement. Coups de coin : 8-7 (5-3).

BALOIS SURPRENANTS
Pendant près d'une heure, l'équipe lo-

cloise, qui aurait dû être survoltée par le
résultat nul de Delémont samedi à Emmen-
brucke peina visiblement contre une équi-
pe bâloise surprenante de vitalité. II ne fal -
lut pas longtemps pour se rendre compte
que les Bâlois n'avaient pas entrepris leur
voyage en simples touristes. Décidée, volon-
taire et prête à créer la surprise, l'équipe
visiteuse se présenta sans complexe. Et
alors qu'on s'attendait à voir les maîtres
de céans s'assurer d'emblée un avantage
afin d'éviter toute surprise, on assista à
une démonstration des Bâlois qui profitè-
rent du mauvais départ des Loclois. Après
quarante-cinq minutes, on pouvait craindre
le pire pour les Montagnards qui n'appa-
raissaient pas en mesure de s'imposer.

VIVE RÉACTION
Subitement, ù une demi-heure de la fin

et alors que l'orage éclatait avec violen-
ce, la chance tourna en faveur des Loclois.
En cinq minutes, les hommes de Jaeger
firent pencher la balance en leur faveur.
Ce n'était pas tout. Piqués au vif , les Bâ-
lois, qui se voyaient frustres d'une victoi-
re qu'ils espéraient conserver , réagirent vio-

lemment, obligeant les Neuchâtelois à pren-
dre une marge de sécurité suffisante afi n
d'éviter toute surprise.

Bula, une nouvelle fois , se montra oppor-
tuniste en signant trois buts. La victoire
restait locloise mais les visiteurs la con-
testèrent jusqu'au coup de sifflet final , fai-
sant preuve d'un moral excellent.

La fin dc championnat sera difficile pour

l'équipe locloise. Le rôle de favori ne com-
porte pas que des avantages. Il faut re-
connaître que les hommes dc Jaeger ont
lutté avec cran et volonté pour renverser
la marque défavorable en première mi-
temps. Ils ont mérité ce nouveau succès
mais l'alerte a été chaude et il fau t espérer
que la leçon sera profitable.

P. MASPOLI

Trop d'acharnement
chez les Yverdonnois

YVERDON - NYON 0-2 (0-0) .
MARQUEURS : Carluzzio 70me ; Bovy

89me.
YVERDON : Drapel ; Bovet , Kohli , Cha-

puis , Narbel ; Rubini. Comisetti ; Beney,
Péguiron , Glauser , Aguilar. Entraîneur: Mor-
genegg.

NYON : Bron ; Pilez , Fontannaz , Tallent ,
Lapaire ; Degaudenzi . Carluzzio, Buhler; Bo-
vy Georgy, Schwap. Entraîneur : Georgy.

ARBITRE : M. Despont , de Lausanne.
NOTES : Stade municipal. Terrain en

bon état. Beau temps. 1200 spectateurs.
Blessé avec l'équipe suisse amateurs , Mer-
lin n'entrera qu'en cours de match , rem-
plaçant Schwap. Chez les Yverdonnois , Via-
latre entre pour Glauser après la pause.

Yverdon prenant sa tâche trop au sé-
rieux et Nyon pensant surtout au résultat
final , cette rencontre n 'atteignit jamais la
valeur esp érée. Le rythme et la volonté de
chaque joueur ' étaient évidents, mais la
qualité faisait défaut. Bien que n'ayant
rien à gagner ni à perdre , les hommes de
Morgenegg se sont engagés comme s'il
s'était agi. pour eux , du match dc la der-
nière chance. Certains joueurs firent mê-
me preuve de brutali té envers l' entraîneur
Georgy, surtout. C'était d' autant plus dom-
mage qu ' inut i le .

Assurant le résultat en fin de partie,
Nyon marqua son second but sur contre-
attaque , Bovy traversan t seul presque tout
le terrain avant de battre l'excellent Dra-
pel qui sauva son camp à plusieurs re-
prises.

Cette victoire récompense justement des
Nyonnais qui ont su appliquer une tacti-
que prudente tout en portant fréquemment
le jeu dans le camp local. J. -C. G.

Delémont a retrouvé son second souffle
L'entraîneur Wechselberger a joué avec Emmenbrucke

EMMENBRUCKE - DELÉMONT 0-0
DELÉMONT : Tièche ; Bron , Anker ,

Schriberschnigg, Luthi ; Hoppler , Bernai ,
Chèvre ; Meury, Missana , Schindelholz. En-
traîneur : Hoppler.

ARBITRE : M. Jaberg, dc Thoune.
NOTES : Stade de Gersag, en bon état.

Match joué samedi en fin d' après-midi.
8110 spectateurs. A la 69mc minute , Ruoz-
zi prend la place de Schindelholz. Six mi-
nutes plus tard , Bernai , blessé, cède son

poste à Fmk. L entraîneur Wechselberger
fait également son apparition au détriment
de Buss. Schriberschnigg sauve son camp
sur la ligne fatidique. Niederer l ' imite pour
les Lucernois. Auparavant , Meury expédie
un tir sur la transvesale.

MATURITÉ

A Emmenbrucke , les Delémontains ont
fait honneur à leur réputation de chef de
file , même si , au décompte final , un point
est resté en territoire lucernois. Supérieurs
dans l'entre-jeu , les Jurassiens ont fait va-
loir une maturité technique remarquable.
Les demis, s'ils servirent à la perfection
les hommes de pointe, n'appuyèrent mal-
heureusement pas suffisamment leurs ac-
tions , à tel point que le trio d'attaque ,
par trop esseulé, fut muselé par des dé-
fenseurs alémaniques appliquant des consi-
gnes à la lettre.

Meury, par exemple, fut suivi comme
son ombre par un garde du corps qui ne
lui laissa qu 'un minimum de liberté d'ac-
tion. Hoppler aura , avec satisfaction , cons-
taté que ses défenseurs ont repris confian-
ce en eux. Tièche stupéfia l'assistance par
deux arrêts remarquables. Les arrières ma-
nifestèrent , eux aussi, une belle autorité
et s'opposèrent assez facilement aux spo-
radique s actions dangereuses des hommes
de Wechselberger. A trois 4étapes de la fin
du championnat , Delémont a prouvé qu 'il
avait retrouvé son second souffle , même
si certaines lacunes , principalement en at-
taque , ont encore été décelées.

LIET

• Match amical à Savièse : Sion bat La
Chaux-de-Fonds 5-3 (0-1).

Situation grave
pour les prévôtois
SOLEURE - MOUTIER 3-2 (1-0)
MARQUEURS : Bur 21me ; Vernier

70me ; Saxer, 72me ; Kamber, 75me ;
Bur 85me.

MOUTIER : Schorro ; Schaller , Oergel ,
Zaugg, Von Burg ; Joray, Witschi ; Feurer
Vernier , Pauli , Kamber. Entraîneur : Chair
gnat.

ARBITRE : M. Wini ger , de Wetzikon.
NOTES : stade de Soleure, chaleur esti-

vale. 500 spectateurs. Moutier joue sans
Monnier , retenu au service militaire , et
Trajkovic , absent pour raisons disciplinai-
res. Witschi est remplacé par Burkhalter
à la 74me minute. Coups de coin : 6-3
(2-1).

Moutier n'a pas trouvé grâce devant So-
leure, sans pourtant s'être montré inférieur ,
mais aussi sans avoir jamais donné l'im-
pression d'être en mesure de forcer le des-
tin. Pourtant, à deux reprises, les Prévô-
tois étaient parvenus à rétab lir l'égalité.
Mais ces réussites n 'eurent pas l'effet sti-
mulant que l'on aurait pu espérer. A nou-
veau , de belles occasions furent lamenta-
blement gâchées et à nouveau aussi, la
défense concéda deux buts parfaitement
évitables. Ainsi , pour avoir manqué d'oppor-
tunisme et du ressort qui permet les exploits ,
Moutier , à moins d'un véritable miracle, se
retrouvera en deuxième ligue la saison pro-
chaine.

Me

Déclaration
de M. Brundage

yP§||§J olympisme

« J'ai sur mon bureau une liste compre-
nant 50 noms de skieurs qui doivent être
expulsés des Jeux olympiques » a déclaré
M. Avery Brundage (83 ans), président du
Comité international olympique, au cours
d'une conférence de presse qu 'il a tenue
à Vienne.

M. Avery Brundage s'est montré une
nouvelle fois partisan du « pur sport olym-
pique ou personne ne peut se servir de
son nom dans des buts lucratifs ». II a
précisé que le sport était devenu un moyen
de gagner de l'argent en Autriche et dans
beaucoup dc pays alpins et que la présence
du ski aux Jeux olympiques était devenue
incertaine.

Répondant à une question, le président
du C.I.O. a précisé que la plupart des
50 skieurs figurant sur la liste noire ap-
partenaient à l'élite mondiale. Il a ajouté
que tous n'avaient pas enfreint les règles
olympiques et qu'il n'avait pas reçu de
plaintes concernant les Japonais et les
Américains.

Il a terminé en affirmant qu'il serait
regrettable que le ski ne fasse plus partie
du programme olympique.

Les Bruntrutains applaudis â Bâle
BREITE - PORRENTRUY 3-5 (2-1)
MARQUEURS : Guerdat 32me ; Bau-

mann 34me ; Vukoje 45me ; Guerdat 46me ;
Rouèche 58me ; Klopfenstein 76me ; Rouè-
che 81me ; Baumann 88me.

PORRENTRUY : Cramatte ; Hermann
Conz , Pheulpin , Parietti ; Isquierdo , Vuil-
laume ; Merillat , Rouèche, Guelat , Guer-
dat. Entraîneur : Jucker.

ARBITRE : M. Haldimann , de Bienne.
NOTES : Stade du Landhof , en excel -

lent état. Température très chaude. 1500
spectateurs. A la 45me minute, Klopfen-
stein entre pour Merillat. A la 86me minu-
te , avertissement à Baumann pour faute con-
tre un adversaire. Coups de coin : 6-2
(2-1).

LA JEUNESSE
Les Bruntrutains ont certainement réali-

sé le plus bel exploit de leu r saison. En
effet , marquer cinq buts au redoutable Brei-
te, et sur son propre terrain , est une per-
formance remarquable.

Les Ajoulots , face à une formation qui
tînt  la dragée haute à Lausanne ont vou-

lu prouver qu 'ils étaient une des meilleu-
res formations du groupe et leur victoire
ne souffre aucune discussion. C'est le
triomphe de la jeunesse si l' on sait que
six juniors étaient alignés dans la forma-
tion jurassienne. Le solide Breite ne s'at-
tendait certainement pas à une pareille dé-
convenue ; l'énervement de Baumann , en
fin de partie , en fut une preuve.

Inutile de féliciter tel ou tel joueur.
C'est en bloc que l'équipe ajoulote a droit
aux louanges car, menée à la marque à la
mi-temps, elle eut le mérite de se repren-
dre magnifiquement en seconde période pour
s'imposer avec éclat. Il est bon de souli-
gner la sportivité du public bâlois , qui
apprécia à sa juste valeur l' excellent foot-
ball pratiqué par les hommes de Jucker .
Chez les maîtres de céans on a remarqué
la classe du gardien Erdin , l' abattage de
Baumann , (trop vindicatif ), alors que l'avant-
centre Vukoje qu 'on redoutait tout spécia-
lement , ne put rien contre une défense
bien organisée.

M.V.

ffg  ̂ karting

La première manche du championnat
suisse s'est déroulée à Courgenay, en pré-
sence de 4000 spectateurs. Il y avait 73 par-
tants repartis en trois catégories. Les
conditions atmosphériques étaient excellen-
tes.

Catégorie internationale : 1. Marcel Gysin
(Bâle) ; 2. Matternini (Vucherens) ; 3. Pezzo
(Bâle) ; 4. Carieget (Schwarzenbourg) ; 5.
Sangali (Vucherens). Catégorie nationale A :
1. Antonio Solazo (Vucherens) ; 2. Fiora
(Schwarzenbourg) ; 3. Studer (Oerlikon).

Première manche
du championnat

suisse

Audax voulait un point il en a deux
SALQUENEN - AUDAX 1-2 (0-0)
MARQUEURS ! Heumann , 67me ; Ber-

tschi. 68me ; Rub , 85me.
AUDAX : Meisterhans ; D'Amico, Carol-

lo. Burgi , Franco ; Bertschi , Facchinetti ,
Debrot ; Fiorese , Rub, Planas. Entraîneur :
Bertschi.

ARBITRE : M. Délia Bruna , de Lumino.
NOTES : Stade de Salquenen. Terrain en

bon état. Temps lourd. 200 spectateurs.
A la 46me minute , Moulin remplace Planas.

« COULEUR » ANNONCÉE
Pour ce match de la dernière chance ,

surtout pour l'équipe valaisanne, l'entraî-
neur Bertschi • annonça la couleur » dès
la première minute en reculant Planas au
milieu du terrain, ne laissant uniquement
que le rapide Fiorese et Rub à l'attaque.

Audax s'était donc rendu en Valais avec
l'intention ferme de ne pas perdre ce
match. Devant un excellent Meisterhans,
la défense, très à l'aise sur ce petit ter-
rain, a fourni un match irréprochable.
L'entraîneur neuchâtelois, malgré la cha-
leur très lourde, fut, quant à lui , l'homme-
vedette de son équipe.

Après une première mi-temps marquée
par la nervosité , les deux équipes se con-
trôlant tour à tour, la seconde partie fut ,
par moments, dramatique, Salquenen es-
sayant le tout pour le tout afin de récol-
ter les 2 points. A la 67me minute, un
cafouillage devant la cage de Meisterhans
permettait à Heumann d'expédier la balle
au fond du filet. Mais, à peine une minu-
te plus tard , Fiorese, « lancé en profon-
deur », était crocheté à vingt mètres du
but valaisan. Le coup franc, tiré magistra -
lement par Bertschi, ne laissait aucun es-
poir à Dumas.

DE QUARANTE MÈTRES
A 1-1, Audax chercha à maintenir le

jeu au milieu du terrain. Salquenen vit ses
effort rendus vains par la tactique dc Neu-
châtelois à la technique supérieure. A cinq
minutes dc la fin , Rub, à une quarantain e
dc mètres du but laissa trois adversaires
sur place pour aller battre le gardien. Ce
but condamnait pratiquement Salquenen à
la deuxième ligue.

La formation valaisanne a défendu ses
dernières chances avec beaucoup dc cor-
rection et dc foi. Audax , qui devait à tout

prix enlever un point afin de consolider
sa position , est à féliciter en bloc. Chaque
joueur a lutté et a œuvré dans un esprit
sportif. INTÉRIM

Les six autres matches en bref

RETOUR EN LIGUE A. — Le Saint-Gallois Brander (au sol) et ses coéquipiers
se retrouveront parmi l'élite nationale, la saison prochaine,

(A.S.L.)

Granges - Wettingen 2-0 (0-0)
Stade du Bruhl. — 1500 spectateurs . —

Arbitre : M. Keller (Onex). — Marqueurs
Blum 51me et 60me.

A la 46me Fuchs (W) remplace Meier
65me von Burg (G) remplace Obrecht.

Etoile Carouge - Urania 4-1 (3-0)
Stade de la Fontenette. — 2800 specta-

teurs. — Arbitre : M. Bays (Marly) . —
Marqueurs ; Marcuard 23me Fatton 39me.
43me, 51me, Guillod 80me.

A la 46me Fragnière (UGS) pour Cli-
vaz. 51me Challandes (UGS) pour Gon-
net. 56me Andrey (Carouge) pour Fatton ,
78me Isoz (Carouge) pour Ruch.

Vevey - Mendrisiostar 0-0
Stade de Coppet. — 1800 spectateurs. —

Arbitre : M. Renggli (Lucerne) . — Men-
drisio sans Tomljenovic, Vevey sans Budry.
46me Blondel (V) pour Corthésy.

Bruhl - Martigny 1-3 (0-2)
Stade du Krontal. — 1000 spectateurs.

Arbitre : M. Wieland (Granges). — Mar-
queurs : Baud (16me), Toffol (44me) . Weiss-
haupt (65me), Durussel (90me).

32me Toffol (M) pour Maag. 61me Zim-

mermann (B) pour Duvoisin. 70me Sager
(B) pour Scheidbach , 72me Charvoz (M)
pour Morel.

Monthey - Saint-Gall 1-2 (0-1)
Pare des Sports. — 2200 spectateurs. —

Arbitre : M. Scheurer (Bettlach). — Mar-
queurs : Luder (45me) , Hertig (72me), Vo-
gel (77me) .

Saint-Gall avec Biaggi pour Fischer et
Luder pour Sidler. —¦ 46me Bera (M) pour
Lennartsson , Blechschmidt (SG) pour Ru-
fli.

Young Fellows - Aarau 3-0 (1-0)
Letziground. — 1200 spectateurs. — Ar-

bitre : M. Burioli (Lausanne.) — Mar-
queurs : Caduff (23me), Laupper (50me),
Laeuppi (59me).

Young Fellows sans Kaiserauer , Aarau
sans Hurzeler. 56me Cina (YF) pour Schae-
rer. 67me Thomann (A) pour Veya, 84me
Feurer (YF) pour Svab.

Championnat des réserves
Groube B : Bruhl - Martigny 0-5 ; Etoi-

le Carouge - Urania 5-3 ; Granges - Wet-
tingen 8-0 ; Vevey - Mednrisiostar 0-2 ;
Young Fellows - Aarau 2-3.

Au Hampden Park de Glasgow en pré-
sence de 134,000 spectateurs , les deux clubs
rivaux du grand port écossais, Celtic et
Rangers , se sont à nouveau affrontés. Cet-
te fois , il s'agissait de la finale de la
coupe d'Ecosse. Ils n 'ont pas pu se dé-
partager , le résultat étant resté nul , 1-1.
Ils devront rejouer mercredi.

Finale à rejouer en Ecosse

Vingt-et-unième journée : Saint-Etienne -
Bordeaux 2-3 Marseille - Lyon 2-2 ; Nî-
mes - Strasbourg 3-0 ; Nancy - Rennes
5-0 ; Angers - Metz 5-0 ; Nantes - Bastia
3-1 ; Angoulême - Reims 1-3 ; Valencien-
nes - Sochaux 4-0 ; Sedan - Nice 0-1.

Allemagne
Trentième journée : Duisbourg - Ham-

bourg 2-2 ; Schalke - Bayern Munich 1-3 ;
Kickers Offenbach - Rotweiss Oberhausen
3-2 ; Borussia Dortmund - Rotweiss Essen
7-2 ; Eintracht Brunschwig - Hannover 0-4 ;
Hertha Berlin - Eintracht Francfort 6-2 ;
Stuttgart - Borussia Moenchengladbach T-l ;
Cologne - Kaiserslautern 1-2 ; Werder Brè-
me - Arminia Bielefeld 4-1. Classement :
1. Borussia Moenchengladbach 30-42 ; 2.
Bayern Munich 29-40 ; 3. Herth a Berlin
30-38 ; 4. Eintracht Brunschwig 30-34 ; 5.
Schalke 30-33 ; 6. Hambourg 30-31.

V
France

ALLEMAGNE DE L'EST - YOUGOS-
LAVIE 1-2

A Leipzig, en présence de 105,000 spec-
tateurs, la Yougoslavie a réussi à battre
l'Allemagne de l'Est par 2-1 (2-0) et à
prendre , du même coup la tête du groupe
7 du championnat d'Europe.

Sur un terrain sec, les Yougoslaves ap-
parurent plus à l'aise que leurs rivaux.
Ils assommèrent littéralement la défense
germanique en début de partie , marquant
deux buts au cours des vingt premières mi-
nutes.

Classement du groupe 7: 1. Yougoslavie
4 matches, 7 points ; 2. Allemagne de
l'Est 4-6 ; 3. Hollande 4-3 ; 4. Luxembourg
4-0.

L'Espagne s'impose à Nicosie
Dans le cadre du championnat d'Europe

des nations (groupe 4), l'Espagne a battu
Chypre par 2-0 (1-0) à Nicosie, devant
12,000 spectateurs.

Sous la direction du tandem Amancio-
Claramunt . les Espagnols ont pris l'ascen-
dant dans l'entrejeu et ont souvent mal-
mené la défense cypriote. Mais l'ineffica-
cité des attaquants empêcha que cette su-
périorité se traduise nettement au tableau
d'affichage. Le premier but a été marqué
par le capitaine Pirri, à la 3me minute.
A la 85me, Violeta paracheva victorieuse-
ment un élégant c solo » au travers du ré-
seau de la défense adverse.

Classement du groupe 4:  1. Espagne
2-4 ; 2. Irlande du Nord 3-4 ; 3. URSS
1-2 ; 4. Chvpre 4-0.

Surprise à Leipzig



I

Motta « maillot vert » depuis Sierre
met ses adversaires K.-0. à Brissago

J| cyclisme | RENVERSEMENT DE SITUATION DANS
LES DERNIÈRES ÉTAPES DU TOUR DE ROMANDIE

A SIERRE. — C'est dans la cité valaisanne que Gianni Motta, que l'on voit
passant le maillot vert, a construit une partie de son succès final.

(Téléphoto AP)

Gianni Motta... le moins favori des fa-
voris a conquis sa deuxième victoire dans
le Tour de Romandie, Après sa casaque
verte de 1966, le voilà à nouveau vêtu du
vert de l'espoir. Depuis trois ans, l'Italien
était à la recherche d'un succès probant
depuis sa malheureuse expérience avec le
« mage di Donato », l'homme qui voulut
façonner cet athlète de 28 ans en un su-
perchampion selon une conception person-
nelle. La suite — et les mésaventures de

En fin de compte, c'est en Valais que
Motta a posé la première pierre de son
succès. Le Pillon n'aurait pas dû jouer un
rôle déterminant. Or, dans la descente Mot-
ta attaqua. Puis Zilioli et Salutini vinrent
le seconder. A ce groupe de trois hom-
mes, six vinrent se joindre peu après Bex.

Pour la première fois une échappée arri-
vait à terme. Echappée ou ni Sercu (fati-
gué par ses efforts des premiers jours),
ni Gœsta Pettersson, ni Bitossi, ni Van den
Bossche, ni Gimondi (et pour cause...)
ne trouvèrent place. Fournissant un grand
travail menant souvent le train Motta
trouva encore les ressources nécessaires
pour gagner l'étape. Plus qu'un succès
de prestige le Lombard s'accorda encore
trente secondes de bonification.

DANS L'OPTIQUE D'UNE VICTOffiE...
Or, Motta vêtu de vert avec une avance

d'une demi-minute sur des hommes tels
que Zilioli, Salutini (l'homme certainement
le plus actif du tour), Sercu entre autres
n'était pas un garant suffisant pour Adorni
dans l'optique d'une victoire finale. Par
le jeu des bonifications, son chef de file
pouvait perdre tout le bénéfice de l'opéra-
tion valaisanne. Et c'est alors qu 'intervint
la première demi-étape d'hier (Brissago -
Lugano) avec le passage du roulant Mon-
te-Ceneri. Une fois encore le peloton écla-
ta sous l'impulsion de Salutini le plus dan-
gereux adversaire de Motta, au classement
général. Venant contrôler le jeune Italien,
le maillot vert se retrouva une fois encore
aux commandes. Sans Zilioli, resté enfermé
le « poulain » de la Ferretfj fut la princi-

pale victime tout comme Gœsta Pettersson
résigné... Quant à l'étape luganaise, elle
resta, à l'image de ce qui se fait au Tour
de France, celle de la « rentrée triompha-
le ». Et comme il fallait bien un vain-
queur, Thomas Pettcrson se chargea de
régler cette ultime inconnue en sa faveur.

Le Tour de Romandie appartient déjà
au passé. Avant que le rideau ne tombe
définitivement sur le « vingt-cinquième » il
convient d'en tirer les principales conclu-
sions.

1. PARTICIPATIONS
• Quinze équipes de six coureurs c'est

trop » confiait Motta, en gare de Sierre
avant de rejoindre Brissago. Il est vrai que
deux jours durant le nombre (90 coureurs)
a joué un rôle déterminant dans le blo-
quage de la course. Lors de chaque échap-
pée, les quinze groupes sportifs désiraient
être représentés en fonction des chances
accrues en vue de la victoire finale (les
alliances devenant pratiquement inutiles)
puisque sept formations seulement possé-
daient des atouts de premier ordre, certai-
nes alignant même deux vainqueurs possi-
bles (Gœsta Pettersson et Zilioli chez Fer-
retti ; Motta et Gimondi chez Salvarani,
entre autres). De plus, la brièveté de la
course (cinq jours) ne permet pas une telle
participation. Finalement, le Tour n'a pas
gagné en intérêt à proprement parler.

2. PARCOURS
Il eut le don de mettre en « rogne » beau-

coup de monde en raison même des dis-
tances mal calculées et toujours plus lon-
gues que prévues. Mais, dans son ensem-

ble, il repondit aux exigences d une telle
épreuve. Et on ne pourra faire grief aux
organisateurs si la première décision inter-
vint dans un secteur relativement facile
(descente du Pillon et long plat jusqu 'à
Sierre). En revanche, si la décision domini-
cale intervint dans la descente du Monte-
Ccneri dans sa phase initiale, elle prit
définitivement corps sur une portion de
parcours tourmenté. Et la dernière demi-
étape (Lugano-Lugano) ne pouvait qu'avor-
ter en raison même des positions serrées
du classement général et du marquage des
« Salvarani » pour contrôler et conserver
les positions acquises.

3. RÉPARTITION DES FORCES
Un regret vient d'emblée à l'esprit : la

réserve dont fit preuve tout au long du
Tour le grand Van den Bossche. Souf-
frant d'une intoxication alimentaire il se
contenta d'un rôle effacé. De ce fait, en
l'absence de Merckx, la Molteni essuie une
sévère défaite. Et la Fcrretti ? En premier
lieu elle avait le maillot vert 1970 à sau-
ver. Gœsta Pettersson voulait obtenir un
second succès. Il fut victime de Zilioli —
son compère italien désirant tirer la cou-
verture à lui — et de l'encerclement des
favoris étant, lui , le premier homme à
bloquer. Sa chance — tout comme celles
dc ses frères — il l'a tenta dans la pre-
mière partie du Tour. Ensuite, il ne trou-
va pas les ressources nécessaires pour faire
pencher la balance en sa faveur.

Du côté de la Filotex, seul Bitossi et
par moments Bergamo tentèrent de se met-
tre en évidence, le premier avec succès
gagnant à Estavayer. La même remarque
est valable pour la SCIC, Dancelli et Mi-
chelotto n'amassant en fin de compte que
très peu de choses. Pour les autres forma-
tions, ce « vingt-cinquième » fut le Tour
d'un homme : Pintcns (plus préoccupé à
préparer le Giro qu'autre chose) chez de
Gribaldy, Sercu chez Drchcr (maillot vert
jusqu'à Sierre) alors que le reste des quin-
ze groupes engagés roula dans l'ombre.
Et la déception vint des Espagnols : une seu-
le fois un des leurs tenta de s'illustrer. Ce
fut Gandarias dans la montée des Pontins.
Les Ibériques devaient jouer un rôle de
trouble-fête. Ils optèrent pour l'anonymat...

Et les Suisses pour conclure. Ni bons, ni
mauvais telle est la qualification leur con-
venant, Spahn , Thalmann et Vifian faisant
parler d'eux en quelques trop rares occa-
sions. Et comme le Genevois jouait sa car-
te pour le Giro, il est peu probable qu 'il
retienne l'attention des dirigeants de In
GBC, son groupe sportif en dehors de
Suisse.

Le rideau est tombé. Dans douze mois
le « vingt-sixième » !

P.-H. BONVIN

Autres résultats
HIe ligue : Serrières - Bôle 3-3 ; Etoile -

Audax II 2-1 ; Les Bois - Marin 2-2 ;
Le Locle II - Saint-lmier II 3-0 ; Le Lan-
deron - Corcelles II 1-2 ; Cortaillod - Flo-
ria- 2-5 ; Superga II - Saint-Biaise 1-5 ;
L'Areuse - Neuchâtel Xamax III 2-1 ; Co-
mète - Ticino 0-3 ; Espagnol - Auvernier
3-0.

IVe ligue : Bôle II - Auvernier II 7-2 ;
Colombier II - Boudry Ha 4-2 ; Châte-
lard la' -" Gorgier 1-2 ; Fleurier lia" -J Bé-;
roche Ib 6-1 ; Dombresson - Cortaillod II
6-0 ; Châtelard Ib - Saint-Biaise Ilb 15-3 ;
Béroche la - Helvetia 6-1 ; Comète n .
Marin Ha 6-2 ; Ateltico - Cressier 1-1 ;
Serrières II - Saint-Biaise Ha 2-3 ; Le Lan-
deron H - Lignières 0-3 ; Hauterive II -
Boudry Ilb 5-0 ; L'Areuse II - Môtiers
2-3 ; Fleurier Ilb - Travers Ib 1-0 ; Blue-
Stars - Buttes 0-4 ; Travers la - Saint-Sul-
pice 11-1 ; Deportivo - Chaux-de-Fonds II
5-0 ; Les Bois II - Ticino II 0-1 ; Le Parc
II - Floria Ib 1-1 ; Etoile Ha - Le Locle
I 1 -3 ; Centre esp. - Saint^mier III 4-0 ;
Dynamic - Fontainemelon II 2-6 ; Sonvi-
lier II - Floria lia 0-6; La Sagne H-Etoi-
le Ilb 3-0 ; Les Ponts - Geneveys s/Cof.
2-10.

Juniors A : Floria - Le Parc I 2-1 ;
Neuchâtel Xamax I - Chaux-de-Fonds 0-1;
Geneveys s/Cof. Audax 2-3 ; Dombres-
son - Corcelles 4-0 ; Fontainemelon - Su-
perga 4-1 ; Le Parc II - Ticino 0-2 ; Hau-
terive - Neuchâtel Xamax II 2-3.

Juniors B : Floria - Neuchâtel Xamax
II 2-2 ; Saint-lmier I - Le Parc 1-4 ;
Etoile I - Gorgier 4-3 ; Neuchâtel Xamax
I - Neuchâtel Xamax IH 5-1 ; Fleurier -
Saint-Biaise 1-0 ; Le Landeron - L'Areuse
1-0 ; Boudry - Châtelard 4-8 ; Les Ponts -
max I - Chaux-de-Fonds I 11-0 ; Neuchâ-
Colombier 1-7 ; Sonvilier - Hauterive 2-7 ;
Geneveys s/Cof. - Fontainemelon 4-0 ; Co-
mète I - Marin 2-0 ; Cressier - Cortaillod
0-4 ; Travers - Buttes 0-0 ; Comète II -
Couvet 3-0 ; Etoile II - Saint-lmier II4-1 ;
Saint-lmier III - Les Bois 14-0.

Juniors C : Hauterive 1 - Comète 1 8-1 ;
Le Parc I - Fleurier 3-2 ; Neuchâtel Xa-
max I - La Chaux-de-Fonds I 11-0 ; Neu -
châtel Xamax III-Boudry I 3-4; Le Locle I
- Neuchâtel Xamax II 6-2 ; Chaux-de-Fonds
II - Couvet 1-4 ; Béroche - Hauterive II
3-5 ; Cortaillod - Saint-Biaise 4-0 ; Bôle -
Marin 1-3 ; Noiraigue - Colombier I 0-9 ;
Cocelles - Boudry II 2-2 ; Colombier II -
Comète II 3-1 ; Saint-lmier I - Le Locle
II 6-0 ; Etoile II - Geneveys s/Cof. 0-8;
Chaux-de-Fonds III - Etoile I 1-6 ; Flori a
- Les Ponts 3-0.

Vétérans : Chaux-de-Fonds - Ticino 3-4 ;
La Sagne - Le Parc 2-3 ; Fontainemelon -
Deportivo 6-2 ; Etoile - Le Locle 0-0.

Jura
Deuxième ligue : Bévilard - Tramelan 3-2;

Boncourt - USBB renvoyé ; Lyss. - Boujean
1-2 ; Mâche - Aarberg 1-2 ; Aile - Auro-
re 0-2.

Troisième ligue : Longeau - Courtelary
6-0 ; La Neuveville - Grunstern 1-3 ; Per-
les - Aurore 4-2 ; Reuchenette - Lyss 3-5 ;
Court - Tavannes 1-3 ; Les Genevez - Vic-
ques 4-2 ; Le Noirmont - Tramelan 1-0 ;
Courrendlin - Reconvilier 0-1 ; Les Breu-
leux - Corban 1-2 ; Delémont - Chevenez
1-3 ; Courtételle - Bure 4-3 ; Fontenais -
Courtemaîche 6-2 ; Movelier - Bassecourt
4-3 ; Glovelier - Courtedoux 1-1.

Un nouveau point pour Superga
Colombier - Superga 0-0

Colombier : Schreyer ; Sandoz, Eocatelli,
Luthi*. .Perrone ; Cometti, Baechler ; Vau-
thier Derungs, Frieden, Gendre. Entraîneur:
Mella.

Superga : Agresta ; Calder oni , De Fiante,
Federici, Salvi, Leonini ; Krebs, Betschmann,
Rodriguez. Piervitori, Tonda. Entraîneur :
Manini.

Arbitre : M. Winter, de Martigny.
Cette rencontre très importante pour Tes

deux adversaires a été agréable à suivre.
Certes, les défenses ont été très attentives
si bien que le résultat demeura sans but.
Pourtant quelques occasions échurent aux
attaquants des deux côtés, mais ils se mon-
trèrent maladroits et tirèrent hors du ca-
dre. Bonne affaire pour chacun qui s'es-
timèrent tous les deux satisfaits.

S.B.

Fontainemelon - Le Parc 2-0 (1-0)
Fontainemelon : Weyermann ; Ballaman

(Dcerflinger), Rumo I (Zaugg), Piemontesi ,
Mantoan j Simeoni I. Jendly ; Simeoni II ,
Griffond, Rumo II, ' Cerutti. Entraîneur :
Ballaman. .

Le Parc : Ratgeb ; Leichter, Zeltner, ' Boil-
lat , Gaille ; Leuba II, Cuche II ; Steudler
Courvoisier, Cuche I, Leuba I (Rossel). En-
traîneur : Ratgeb.

Arbitre : M. Wohlmann, de Pully.
Buts : Simeoni II (2).
Face à un adversaire jouant la défensi-

ve à outrance et venu dans le but mani-
feste de récolter un point — c'est com-
préhensible dans la situation du Parc —
Fontainemelon eut le tort de vouloir trop
percer par le centre, ce qui explique le
résultat étriqué. Weyermann ne fut jamais
en danger, l'attaque chaux-de-fonnière man-
quant d'appui et devenant réduite à un
ou deux hommes, les rares tirs étant adres-
sés de loin. Par contre, les défenseurs cal -
mes et bien placés prirent le pas sur les
attaquants locaux. Ratgeb évita aussi de
nombreux buts par de belles parades.

C.

Saint-lmier - Corcelles 9-1 (5-0)
Saint-lmier : Hirschi ; Venzin _ Châtelain

I, Erard , Fiiistorf ; Holzer, Elia ; Wengei
(Courvoisier), Châtelain II, Barbezat, Boi-
chat (Compondu). Entraîneur : Donzé.
, Corcelles : Burgdorfer ; Buillard , Planche-
rel I, Schweizer, Collaud ; Kunzi, Kâhr,
Pittet ; Joly_ Colin, Zanetti. Entraîneur : Col-
laud.

Arbitre : M. Tschabold, de Chavannes.
Buts : Barbezat (6), Elia, Holzer_ Châte-

lain II ; Schweizer.
A la mi-temps, la cause était entendue.

Après 35 minutes de jeu , les attaquants
« jaune et noir » avaient déjà passé cinq
buts à Burgdorfer. Ce dernier, à l'image
de son équipe, était bien mal inspiré. En
deuxième période, bien qu'ayant nettement
ralenti le tempo, les Erguéliens marquè-
rent à quatre reprises. Relevons les six
réussites de l'astucieux Barbezat.

L.B.

La Sagne - Couver 3-1 (0-0)
La Sagne : Paltenghi ; Huguenin , Schnell,

Favre, Gentil ; Perret , Reichenbach ; Luthi
(Moreira), Cassi I_ Richard, Cassi II. En-
traîneur : Favre. ,.

Couvet : Salazar ; Faivre, Fabrizzio, Clé-
ment, Chiuminatti ; Righetti , Balmelli ; Hotz;
Bachmann, Camozzi, Garcia. Entraîneur :
Munger.

Arbitre : M. Chanez, d'Estavayer.
Buts : Huguenin, Cassi I, Richard ; Ri

ghetti.
Le match débuta sur un rythme lent

certainement dû à la chaleur. Couvet do-
mina légèrement et se créa quelques occa-
sions mais la défense locale au sein de
laquelle Schnell fit valoir sa brillante con-
dition actuelle, était bien organisée. La Sa-
gne ouvrit la marque par Huguenin, mais
Righetti égalisa de belle façon peu après.
Toutefois, les Montagnards, plus décidés
crurent en leur chance et exploitèrent ha-
bilement les lacunes de la défense covas-
sone.

F.F.
Neuchâtel II - Superga 1-1

Adorni : cène année le Tour
fut particulièrement difficile

Très entouré après sa victoire, Gianni
Motta était rayonnant sur la ligne d'ar-
rivée. « Je suis content pour le public de
Suisse romande, où j' ai fait  mes débuts
de coureur. Je crois qu 'il y a une diffé-
rence entre le Motta de 1966 et le
Motta de 1971. Ce dern ier a gagné en
maturité. Au vu de la course, je pense
que je suis parfaitement capable de réa-
liser une bonne performan ce au Tour
d'Italie », indiquait l'Italien qui s'empres-
sait d'ajouter : « Je suis doublement
content , car tout le monde disait que
Motta était fini... et moi aussi. »

Son directeur sportif ,  l'ancien cham-
pion du monde Vittorio Adorni, affichait

lui aussi une joie légitime. « Pour mes
débuts comme directeur sportif, je crois
que ce n'est pas mal », déclarait-il ma-
licieusement. « Le Tour de Romandie est
dur. Je le savais bien puisque je l'ai
gagné à deux reprises. Mais cette année,
il f u t  particulièremen t difficile , parce
que couru à vive allure », ajoutait-il.

Sur le point de la dif f iculté de la
course romande, tous les avis étaient
d'ailleurs unanimes. « C'est la première
fois que je prenais part à cette épreuve.
Elle est difficile et elle constitue une
préparation excellente pour le Giro », in-
diquait pour sa part Willy Van Neste.
Le petit Belge était également content
de sa performance. « Je n'avais pratique-
ment pas roulé les trois dernières se-
maines et c'est pourquoi je pense que j 'ai
fait une course honorable », disait-il.

Quant à Eric Spahn, il était quelque
peu déçu. « Après le championnat de
Zurich, je croyais être en mesure de
tenir un rôle important dans ce Tour
de Romandie. Mais ma forme n'est pas
encore excellente. Pourtant , j 'aurais dû
faire mieux... » pensait-il.

Daeppen gagne le
Critérium de Boujean
Les cinquante fonctionnaires et invités

mis à part , seuls 200 spectateurs se sont
déplacés, samedi après-midi à Boujean pour
assister au '2me critérium cycliste suisse pouf
amateurs.

À quoi attribuer cette carence ?
Premièrement au manque d'intérêt que

les Biennois portent au cyclisme, ensuite à
un service de presse au-dessous de la
moyenne.

Une boucle de 600 m à parcourir 36
fois pour les 16, juniors, 20 fois pour les
21 débutants et 120 fois pour les 35 ama-
teurs. A relever qu'une équipe de 7 mem-
bres des FC Boujean et Mâche s'est me-
surée dans cette épreuve.

Il appartenait au boxeur biennois Toni
Schâr de donner le départ de l'épreuve.
Dans chaque catégorie la lutte fut serrée.
Chez les amateurs, Daeppen se paya le
luxe de prendre trois tours d'avance, com-
me d'ailleurs son camarade de club Bau-
mann, alors que Sitz n'avait que deux
tours à l'arrivée.

Classement : 1. Kurt Daeppen (Berne)
18 points ; 2. . Walter Baumann (Berne) et
3. Fausto Stot (Horw) 11 points.

Tamames en tête de la «Vuelta»
Le Hollandais Gérard Vianen — presque

un inconnu — a remporté la dixième éta-
pe du Tour d'Espagne, Pampelune - Saint-
Sébastien (120 km).

Ce parcours était jugé idéal pour des
coureurs comme Ocana ou Bracke, mais
il semble que le champion espagnol ait
renoncé à se distinguer dans cette 26me
« Vuelta » dont il avait dit — dès avant
le départ d'Almeria ¦— qu'elle rie lui con-
venait pas.

Classement de la lOme étape, Pampelu-
ne - Saint-Sébastien (120 km) : 1. Vianen
(Hol) 2 h 43'43" ; 2. Guimard (Fr) 2 h
43'44" ; 3. Karstens (Hol) ; 4. Perurena
(Esp) ; 5. Godefroot (Be) puis le peloton
dans le même temps.

Classement général : 1. Tamames (Esp)
43 h 14'23" ; 2. Lasa (Esp) 43 h 14'28" ;
3. Linarès (Esp) 43 h 14'40" ; 4. Zoetemelk
(Hol) 43 h 14'42" ; 5. Bracke (Be) mê-
me temps.

Olympic Fribourg est sur le bon chemin
sg -̂ basketball Premier match de 

barrage pour le tit re 
national

FRIBOURG OLYMPIC - STADE FRAN-
ÇAIS 84-66 (36-31).

FRIBOU RG : Andrey, Kund, Renevey,
Egger, Koller, Dumoulin , Denervaud Cl.,
Tutundjian , Denervaud J.B., Gremaud, Cur-
rat P., Currat D.

STADE FRANÇAIS : Bourquin, Sayegh,
Zakar, Calame, Duclos, Diserens, Stoll ,
Dinig, Brian.

NOTES : Halle des Sports de Fribourg.
1100 spectateurs. Match de barrage comp-
tant pour l'attribution du titre 1970-71.

ARBITRES : MM. Hofmann et Cambro-
sio.

DÉBUT HÉSITANT
Au cours du premier match d'appui comp-

tant pour l'attribution du titre final , entre
les deux meilleures formations du pays,
les Fribourgeois sont parvenus à prendre
une sérieuse avance aux points, qui pour-
rait être décisive avant leur déplacement
à Genève, samedi prochain.

C'est peut-être la première fois que la
salle fribourgeoise a connu une teUe affluen-
ce mais il faut relever que cette importan-
te manifestation suscitait, à Fribourg, un
intérêt tout particulier.

Comme d'habitude, la machine locale fut
longue à se mettre en train, ce qui permit

aux Stadistes de prendre immédiatement une
avance de plus de dix points. Plus à l'aise,
les Genevois se montrèren t moins nerveux
que leurs adversaires qui devinrent, toute-
fois, plus efficaces dès la 15me minute
avec l'apparition de Tutundjian , qui appor-
ta une grande stabilité à l'équipe. Avec
Kohler et Kund, il réalisa des percées
très efficaces qui portèrent aussitôt la mar-
que en faveur des Fribourgeois.

Comme à l'accoutumée dans un tel
match, l'engagement physique fut total et
provoqua de nombreuses fautes personnel-
les. Cette situation profita aux hommes de
Kohler en seconde partie, car, malgré l'éli-
mination de l'entraîneur lui-même, des frè -
res Currat , de Gremaud et Denervaud, Fri -
bourg possède assez d'hommes de valeur
pour éviter une baisse de régime. En re-
vanche, ce fut l'élimination de Zakar, me-
neur de jeu des Genevois, qui déséquilibra
Stade Français, lequel perdit Brian.

Les efforts 'des Stadistes pour éviter une
trop grande différence à la marque réus-
sirent en partie mais, face au déchaîne-
ment des Fribourgeois, la marque se fixa
finalement à 18 points d'avance. Forts de
cet avantage important, les Olympiens se
rendront samedi à Genève pour un second
match d'appui qui devrait leur permettre
d'obtenir une consécration qn'ils mérite-
raient parfaitement à l'issue d'une brillan-
te saison.

MUR.

# Poule de relégation : Pully - Birsfel-
den 104-76 (45-36).

m Barrage pour le titre de champion
suisse féminin de ligue nationale (match
retour) : Stade Français - Riri Mendrisio
55-59 (24-34). — Déjà victorieuse au match
aller, l'équipe tessinoise est sacrée cham-
pionne de Suisse.

La Suisse sera opposée à
l'Autriche et au Portugal

Dans le tournoi juniors U.E.F.A

Voici le programme des rencontres du
tournoi pour juniors de l'UEFA. qui aura
lieu du 22 au 30 mai en Tchécoslovaquie :

Groupe préliminaire A : samedi 22 mai :

Autriche-Espagne à Karlovy Vary ; Portu-
gal-Suisse à Sokolov. Lundi 24 mai : Au-
triche-Portugal à Karlovy Vary ; Espagne-
Suisse à Domazlice. Mercredi 26 mai : Au-
triche - Suisse à Sokolov ; Espagne-Portugal
à Pilsen.

Groupe préliminaire B : samedi 22 mai :
URSS-Bulgarie à Trutnov ; Belgique-Pays de
Galles à Vysoke Myto. Lundi 24 mai :
URSS-Belgique à Pardubice ; Bulgarie-Pays
de Galles à Jablonec. Mercredi 26 mai :
URSS-Pays de Galles à Hradec Kralove ;
Bulgarie-Belgique à Nove Mesto.

Groupe préliminaire C : samedi 22 mai :
Allemagne de l'Est - Grèce à Ostrava ;
Tchécoslovaquie - Allemagne de l'Ouest à
Povazska Bystrica. Lundi 24 mai : Grèce-
Allemagne de l'Ouest à Frydek Mistek ;
Allemagne de l'Est - Tchécoslovaquie à
Vsetin. Mercredi 26 mai : Allemagne de
l'Est - Allemagne do l'Ouest à Veselina
Morave ; Grèce - Tchécoslovaquie à Gott-
valdov.

Groupe préliminaire D : samedi 22 mai :
Pologne - Yougoslavie à Spieska Novaves ;
Suède-Angleterre à Poprad. Mercredi 26
Pologne - Yiugoslavie à Spieska Novaves ;
Suède-Angleterre à Poprad . Mercredi 26
mai : Pologne - Angleterre à Presov ; Suè-
de-Yougoslavie à Kosice.

Demi-finales au stade des Bohémiens à
Prague, vendredi 28 mai : vainqueur groupe
A contre vainqueur groupe C. Vainqueur
groupe B contre vainqueur groupe D.

Finales au stade Sparta, à Prague, di-
manche 30 mai.

^^ athlétisme Les décathloniens suisses
se sont entraînés ce week-end à Macolin

A Macolin , les décathloniens suisses ont
fait une série de tests qui servaient en
même temps d'épreuves de qualification en
vue du match contre l'Allemagne de l'Est
à Leipzig. Blessé, Urs Trautmann a dû
déclarer forfait. Il aura cependant la pos-
sibilité de se repêcher dans quinze jours.
Voici les résultats :

Classement général : 1. Heinz Born
(Berne) 5264 points. 2. Kunz (Zurich)
5246. 3. Straehl (Pratteln) et Mathis (Lan-
genthal) 5113. 5. Riedo (Pratteln) 5090.
6. Zucllig (Saint-Gall) 4996. 7. Meier (Lu-
cerne) 4961. 8. Erhbar (Genève) 4896. —
Juniors : 1. Andres (Langenthal ) 5056. 2.
Mangisch (Zurich) 4828.

Meilleurs résultats. 110 m haies : Riedo
14"2, disque : Straehl 40 m 48 ; longueur :
Born 7 m 16. — Poids : Kunz 14 m 51.
— Hauteur : Born et Meier , 2 m. — Jave-
lot : Ehrbar 61 m 20. — 300 m, Riedo
35"3.

Autres épreuves. 110 m haies : 1. Hof-
maenner (Berne) 14"3. 2. Pfister (Berne;
14"5. 3. Marches! (Lucerne) 14"5 (ven t fa-
vorable de 3 m/sec). — 600 m : 1. Ho-
fer (Berne) l'18"8. 2. Zuercher (Genève)
l'19"3.

Au Bernois Born le meilleur résultat

Motta — est connue. Aujourd'hui, il re-
noue avec les « grands ». Certes, depuis
1969 le Lombard n'était pas resté écarté
de la première marche du podium. Rete-
nons simplement sa victoire en septembre
dernier dans les « trois vallées varesiennes »
devant Merckx.

LA REVANCHE D'ADORNI
Le vert de Motta à Lugano, c'est un

peu la revanche de Vittorio Adorni, autre
cape de l'épreuve de l'UCS (1965 et
1967). Aujourd'hui, l'ancien champion du
monde a passé la rampe. Le voilà direc-
teur sportif de la Salvarani, le groupe spor-
tif des Motta, Gimondi et autre zandegu.
Or, en 1970 Adorni connaissait son chant
du cygne du côté des Diablerets notam-
ment. « Cette année je rêve de revanche
en lançant mes troupes à la conquête du
maillot vert » confiait-il au départ de Ge-
nève. C'est chose faite. Bien faite. La vic-
toire de Motta est également un succès
tactique des équipiers de Salvarani. Mais il
est dû aussi à un coup de pouce de Gi-
mondi. Le Bergamasque — mis à part-les
deux premiers jours — a favorisé la vic-
toire de Motta. « Ils ne sont pas amis :
mais ce sont des professionnels honnêtes »
confiait un confrère italien en parlant des
deux « frères ennemis ». Et Motta de sou-
ligner : « à mon tour de favoriser Gimon-
di au Giro. Quant à moi, je désire égale-
ment courir le Tour de France ». L'Ita-
lien a-t-il des chances sur les routes de
France et de Navarre ? Tout est une ques-
tion de récupération. Au Tour de Roman-
die, il a démontré que là aussi il avait
retrouvé une partie dc ses moyens en cons-
truisant son succès final en deux jours.

m̂ De notre envoyé spécial B|

R. de Vlaeminck
gagne à Dunkerque

Les quatre jours de Dunkerque se sont
terminés hier par la victoire du Belge Ro-
ger de Vlaeminck.

Classement général final : 1. Roger de
Vlaeminck (Be) 22 h 53'24". 2. van Mal-
derghem (Be) 22 h 54'24-î'. 3. Tschan (Al)
22 h 54'28". 4. Delisle (Fr) 22 h 55'23".
5. Hézard (Fr) 22 h 55'40". 6. Verbeeck
(Be) 22 h 55'46". 7. Santy (Fr) 22 h
56'01". 8. Mollet (Fr) 22 h 56'10". 9.
Van Marcke (Be) 22 h 56'14". 10. Aimar
(Fr) 22 h 56'27".

La sélection
à croix blanche

A l'issue des différents matches de
préparation , la commission technique de
l'ASF a sélectionné les 16 joueurs sui-
vants en vue du tournoi juniors UEFA
qui se déroulera en Tchécoslovaquie du
22 au 30 mai :

GARDIENS : Chamot (1952 Koniz),
Engel (1952, Ibach).

ARRIERES ET DEMIS : Conz (1952,
Porrentruy), Cuenoud (1953, Lausanne),
Parquet (1952, Sion), Feuz (1952, Soleu-
re), Krapf (1953, Uzwil), Marietan (1953,
Servette), Parietti (1952, Porrentruy), Ric-
kenbacher (1952, Bâle), Vœgtle (1952,
Zurich).

ATTAQUANTS : Andes (1952, Wet-
tingen), Castella (1953, Servette), Else-
ner (1953, Grasshoppers), Mathez (1953,
Neuchâtel), Mumenthaler (1953, Gran-
ges).

Les sélectionnés joueront un dernier
match de préparation le 12 mai contre
Berne, sur le stade du Neufeld à Berne.

S& Vv marche

L'ancien champion lympique, l'Italien
Abdon Pamich a dominé nettement tous
ses adversaires dans le premier Grand
prix de Genève. Il  a remporté les deux
manches de l 'épreuve, laquelle s'est dé-
roulée sur ur. circuit tracé dans le quar-
tier de la Jonction.

Classement général final : 1. Abdon Pa-
mich (It) 3 h 52'03" ; 2. Sowa (Lux)
4 h 01'57". 3. Andreotti (It) 4 h 16'27" .
4. Secchi (It) 4 h 19'16". 5. Bomba (It)
4 h 25'15", 6. Beaucousin (Strasbourg)
4 h 30'28". 7. Monnier (Payerne) 4 h
34'35".

Pamich
gagne à Genève

A deux semaines du match international
Suisse-Belgique-Hollande de Berne, le Bâ-
lois Manfred Aeberhard (36 ans) a rem-
porté, à Lausanne, une épreuve de sélec-
tion sur 35 km. Les cinq premiers de
l'épreuve sont qualifiés pour Berne en
compagnie du Lausannois Alfred Badel.
Voici les résultats :

1. Aeberhard (Bâle) les 35 km en 3 h
03'25" ; 2. Grob (Zofingue) 3 h 11*50" ;
3. Dœbcli (Mœhlin) 3 h 12'03" ; 4. Val-
lotton (Genève) 3 h 16'53" ; 5. Siffert
(Lausanne) 3 h 21'53". Juniors (15 km) :
1. Tillmann (Fribourg) 1 h 19*24" ; 2.
Marclay (Monthey) 1 h 21*31" ; 3. Ber-
nard (Nyon) 1 h 26'57". Dames (5 km) :
1. Dubuis (Sion) 29'48" (nouveau record) ;
2. Gisler (Lugano) 30'00".

/Eberhard gagne l'épreuve
de sélection de Lausanne

j èyfàû hippisme

Chute mortelle
d'Irouleguy à Aarau

Le cheval suisse « Irouleguy « (13 ans)
a fait une chute mortelle au cours de la
deuxième journée des courses d'Aarau
(7500 spectateurs). L'accident s'est produit
au cours du Grand prix du canton d'Ar-
govie.

Classement de la 4me étape Fribourg
- Sierre (182 km) : 1. Motta (It) 4 h
26'51". 2. Nassen (Be) . 3. Zilioli (It).
4. Salutini (It). 5. Moser (It). 6. Urba-
ni (It) . 7. Van Neste (Be) même temps.
8. Sercu (Be) 4 h 27'41" suivi du gros
peloton.

Classement de la 5me étape, Bris-
sago - Lugano (90 km) : 1. Motta (It)
2 h 15'15" (moyenne 39 km/h 950).
2. Tosello (It). 3. Ducreux (Fr). 4. Van
Neste (Be). 5. Panizza (It). 6. Saluti-
ni (It). 7. Pettersson (Su). 8. Bellone
(Fr) tous même temps. 9. Farisato (It)
2 h 16'08". 10. Colombo (It) 2 h
16'38". 11. Martinez (Esp). 12. Wagt-
mans (Ho) puis le peloton.

Classement de la 2me demi-étape,
Lugano - Lugano (circuit) : 1. T. Pet-
tersson (Su) 2 h 11*24" . 2. Fritz (Ail)
3. Schiavon (It). 4. Wagtmans (Ho). 5.
Sercu (Be). 6. Motta (It) . 7. Claes (Be).
8. Sorlini (It). 9. Tosello (It). 10. Bas-
so (It) puis le peloton.

Classement général final : 1. Motta
(It) 24 h 20'37". 2. Salutini (It) et
Van Neste (Be) à 50". 4. Tosello (It)
à 1*30". 5. E. Pettersson (Su), Ducreux

(Fr), Panizza (It) et Bellone (Fr) à
l'40". 9. Zilioli (It) et Moser (It) à
2'12". 11. Farisato (It) et Bitossi (It)
à 2'32". 13. T. Pettersson (Su) à 2*42".
14. Genty (Fr) et Poppe (Be) à 2'55".
16. G. Pettersson (Su), Maggioni (It) ,
Sorlini (It), Colombo (It), Cavalcanti
(It) , Piitens (Be), Fontanelli (It), Agos-
tinho (Port) , Martinez (Esp), Vifian
(S), Thalmann (S), Van den Bossche
(Be), Gimondi (It),. Houbrechts (Be) et
Vam Impe (Be) tous à 3'02'*, etc.

Classement final par points t 1. Ser-
cu (B) 75 points. 2. Motta (It) 67.
3. Wagtmans (Ho) 37. , 4. Salutini (It)
35. 5. Tumellero (It) 34. 6. Nassen
(Be) et Bitossi (It) 32. 8. Gimondi
(It) 31. 9. Fontanelli (It) et Aldo Moser
(It) 28. 11. Zilioli (It) 26. 12. Tosello
(It) 25.
Prix de la montagne, classement final :

1. Van Impe (Be) 22 points. 2. Paniz-
za (It) 13. 3. G. Pettersson (Su) 9.
4. Maggioni (It) 6.

Classement final par équipes : 1. Fi-
lotex, 73 h 07'38". 2. Salvarani et Fer-
retti , à 17". 4. Molteni , à 47". 5. Bic,
à l'50".

Visa? Y
pYFA classeM : M



Grandidier gagne à Fontanezier
W mptocycKsme : j Excellentes prestations des Neuchâtelois

à la deuxième manche du championnat

Les années se suivent et se ressemblent.
Telle est la conclusion qui s'impose auxyeux des observateurs puisque comme l'andernier, c'est le Neuchâtelois Jean-Marie
Grandidier qui s'est imposé dans la deuxiè-
me manche du championnat suisse moto-
cycliste sur route. Réalisant le meilleur
temps de la journée tu 2'04"6 au guidon
de sa nouvelle « Yamaha 350 cmc », Gran-
didier a en outre remporté les deux man-
ches dc sa catégorie.

Le parcours cette année a été amputé
de ses deux premières éping les, réduisant
la distance réelle à 3400 mètres. Il est
clair dès lors «juc le record de la piste
détenu par Peier en 2'20" depuis 1969
n'a pas été à proprement parler battu,
mais qu 'un nouveau record a été réalisé
par Jean-Marie Grandidier.

LA FIN D'UNE ÉPOQUE ?
L'on se souvient de l'outrageante domi-

nation des Egli-Vincent durant les champion-
nats suisses des deux dernières années. Par
le Zuricois Fritz Peier en 1969 , puis par
le Genevois Florian Burki en 1970, cette
machine s'était révélée pratiquement imbat-
table sur route sèche, si ce n'est dans les
courses très sinueuses comme Orsières, en
Valais, ou Tcnero, au Tessin. Il semble
que cette année les choses se passent dif-
féremment. Comme lors de la première
manche à Oulens où le meilleur temps
dc la journée avait été réalisé par le Zuri-
cois Bruno Kneubuhlcr sur une Yamaha
350 cmc, c'est à nouveau une telle ma-
chine, cette fois dans les mains de Gran-
didier, qui a battu en brèche les machi-
nes du constructeur suisse Fritz Egli.

SURPRISE
En catégorie 125 cmc, l'on attendait le

Tessinois Enrico Canonica en l'absence du
Fribourgeois Claude Bongard , c'est finale-
ment Hans Muller, de Hirzel, qui s'est
imposé au guidon de sa « Yamaha ». Pour-
tant vainqueur des essais chronométrés de
la catégorie, le Tessinois a dû se conten-
ter de la deuxième place. Il précède le
Genevois Claude Recordon, sur Yamaha

et le Bienno-Tessinois Iwan Panizzl, sur
Aermacchi.

En 250 cmc, le favori Frilz Peler, sur
Weber-Suzuki, doit s'incliner d'un dixième
tie seconde devant le Bâlois Emilio Doli-
nian , sur Crooks-Suzuki, qui a réalisé le
temps dc 2'07"3. Il faut souligner que dans
cette catégorie le Zuricois Eric Bachmann.
sur Yamaha, mis hors concours pour non
respect des délais d'engagement, a été cré-
dité du temps de 2'04"4, battant ainsi théo-
riquement le meilleur temps dc Grandidier.
Mais il est temps que les organisa teurs
fassent preuve de fermeté.

MEILLEUR TEMPS
En catégorie 350 cmc, c'est le Neuchâ-

telois Grandidier qui a remporté l'épreuve.
Il est à souligner que les cinq premiers
pilotes de la classe étaient dotés de Ya-
maha, machines qui dominent depuis la
saison dernière le championnat suisse de
la catégorie. Nous trouvons au deuxième
rang le récent vainqueur d'Oulcns - Villars-
le-Comte. le Zuricois Bruno Kneuhuhler,
qui précède un autre Zuricois, Giicl i Lin-
denmiillcr et le Neuchâtelois Gilbert Piot ,
vainqueur des premiers essais chronométrés.

Une surprise qui n'en est plus une en
500 cmc. Comme lors dc la première
manche à Oulens, c'est le Lucernois Xaver
Suss, sur Honda , qui s'est imposé. Il a
réalisé, lors de la première comme lors de
la seconde manche, l'excellent chrono de
2'05"8. Pour un coureur qui l'an dernier
militait  encore chez les débutants, cette
deuxième victoire semble prouver d' excel-
lentes qualités. II précède au classement
le Fribourgeois Félix Andcrau, sur Egli-
Kawasakl, le Valaisan Jean-Elie Fornage
également sur Egli-Kawasaki et Bruno Mi-
chaud , dc Monthey, sur Ducati.

Dans les grosses cylindrées, c'est natu-
rellement Florian Burki , dc Genève, qui,
au guidon dc son Egli-Vincent , a réalisé
le meilleur temps en 2'07"5. Nous trou-
vons ensuite deux Neuchâtelois. Hans
Meyer, sur Norton-Meyer et Georges Bcu-
chat, sur Rickmann-Cooper, qui se clas-
sent respectivement deuxième et troisième.

Chez les side-cars, c'est la paire bernoise
Traxel-Kemmer, sur Suzuki, qui prend la
première place, devant les Bienno-Neuchâ-
telois Hamel-Schueider qui concouraient
pour la première fois sur leur nouvel en-
gin doté d'un moteur Kawasaki qui nous
a paru regorger de chevaux. Gageons que
Bruno Hamel et son passager Hans Schnei-
der feront encore parler d'eux durant cette
saison. Les Bernois Siegrist-Meycr, très au-
dacieux, nrennent la troisième place.

CHEZ LES DÉBUTANTS
Comme l'an dernier à Bonvillars, les dé-

butants étaient divisés en deux catégories,
à savoir jusqu'à 250 cmc et une autre au-
dessus de 250 cmc. C'est le Schaffhousois
Félix Harzenmoser, sur Kawasaki, qui s'est
imposé dans les grosses cylindrées, en pre-
nant le meilleur sur un excellent Rcynald
Baudin , de Peseux, sur Norton. Nous trou-
vons ensuite à la cinquième place un au-
tre Neuchâtelois, Roland Gaillet , sur Hon-
da, et à la vingt-troisième Roland Salathé,
de Cortaillod, sur Norton-Manx.

Dans les petites cylindrées, chez ces mê-
mes débutants, victoire de Marcel Alther,

dc Neukirch , sur Aermacchi. Les Neuchâ-
telois Philippe Amez-Droz, Eric Augier et
Eugène Sylvestre ont pris respectivement les
quinzième, vingtième et vingt-sixième pla-
ces de la classe.

Charles-F. PÉCOUD

CLASSEMENTS
125 cmc : l. Hans Muller (Hirzel) Ya-

maha , 2'12"5 ; 2. Canonica (Lamone) Aer-
macchi , 2'13"7 ; 3. Recordon (Genève) Ya-
maha , 2'15"3. 240 cmc : 1. Emilio Doli-
man (Bâle) Crooks-Suzuki, 2'07"3 ; 2. Peier
(Dietikon) Weber Suzuki , 2'07"4 ; 3. Muh-
lebach (Schachen) Suzuki , 2'0S"5. 350 cmc :
I.  Jean-Marie Grandidier (Neuchâtel) Ya-
maha ,, 2'04"6 (meilleur temps de la jour-
née) ; 2. Kneubuhler (Glattbrugg)' Yamaha ,
2'05"1 ; 3. Lindmuller  (Dietikon) Yamaha.
2'()5"6. 500 cmc : i. Xaver Suss (Ruswil )
Honda , 2'05"8 ; 2. Anderau (Cordast) Egli-
Kawasaki.  2' 05"9 ; 3. Fornage (Sion) Kawa-
Egli, 2'08"6. 550 cmc et plus : 1. Florian
Burki (Genève) Egli-Vincent), 2'07"5 ; 2.
Meyer-Norton , 2'07"6 ; 3. Beuchat (Neu-
châtel) Rickmann-Cooper, 2'10"5.

Side-cars : 1. Ernst Trachsel . Oscar
Kemmcr (Heimberg) Suzuki , 2'12"8 ; 2. Ha-
mel - Schneider (Bienne) Kawasaki , 2'15" :
3. Sigrist - Meyer (Sumiswald) BMW , 2'
19"2. Débutants (jusqu 'à 250 cmc) : 1. AI-
therr (Neukirch) Aermacchi , 2'12"8 ; 2.
Margot (Peney-Vuitebœuf) Suztki , 2'15"4 :
3. Widmer (Bâle) Suzuki. 2'19"7. Plus de
250 cmc : 1. Harzenmoser (Schaffhouse)
Kawasaki. 2'06"7 : 2. Baudin (Peseux) Nor-
ton, 2'08"3 ; 3. Weggler (Schaffhouse) Ka-
wasaki , 2'09"2. Side-cars : 1. Aerne-Spal-
tenstein (Aadorf) BMW, 2'25"5 ; 2. Weedtli-
Schaer (Rothrist)  Barracuda. 2'33"3 ; 3.
Zwedler - Frigerio (Rorbach) BMW, 2'34"9.

ÉLÉGANCE. — Le vainqueur du jour, le Neuchâtelois Grandidier, négocie un virage avec beaucoup de doigté
(Photo A.S.L.)

Rodriguez et Oliver devancent Siffert et Bell
lM^ET) automobilisme Porsche s'impose comme prévu à Spa - Francorchamps

La plus rapide des courses automobiles
qui a heu en Europe, les 1000 km de
Spa-Francorchamps, s'est terminée, comme
prévu , par une double victoire des puissan-
tes « Porsche ».

ÉCART MINIME
Pedro Rodriguez et Jackie Oliver se sont

imposés de très peu devant Jo Siffert et
Derek Bell. Une demi-longueur de voiture
seulement séparait les deux bolides sur
la li gne d' arrivée. Roclriguez-Oliver ont éta-

bli un nouveau record de l'épreuve, à la
moyenne étonnante de 249 km 069. Ils
ont ainsi amélioré de près de 9 km/h la
moyenne-record établie l' an dernier par Sif-
fert , qui faisait alors équipe avec le Bri-
tannique Brian Redman . Siffert a pris sa

revanche avec le record du tour , qu il a
porté à 3'14"6 (moyenne 260,842). L'amé-
lioration de la performance de Rodriguez
est ici d'environ 2 km/h.  40,000 spec-
tateurs seulement ont assisté à l'épreuve
qui a vu l'Alfa Romeo de Andréa de Ada-
mich - Henri Pescarolo prendre la troi-
sième place, mais à quatre tours du vain-
queur. L'Alfa Romeo a devancé deux au-
tres Porsche, une 917 et une 908.

REGAZZONI ACCROCHÉ
Jacky Ickx et Clay Regazzoni , au vo-

lant de la seule Ferrari d'usine , ont été
contraints à l'abandon au Mme tour, à
la suite d' un accrochage, lls ont cependant
encore été classés à la huitième place. C'est
Recazzoni nui é ta i t  au volant lors dc l ' ac-

cident. Au moment où il voulait dépasser
le Br i tannique Tyler , celui-ci fil  un écart.
L'accrochage était inévitable. Les pilotes
s'en sont tirés sans aucun mal. Au mo-
ment de leur él imination . Ickx-Regazzoni
occupaient la troisième place avec trois
tours de relard sur les Porsche. Les Suisses
Herbert Muller  - René Herzog (Ferrari 512)
onl également été maelhanceux. Des en-
nuis avec une bielle les ont contraints à
l' abandon , peu avant l'accident de Regaz -
zoni , alors qu 'ils occupaient la cinquième
place. Quant à Wiesendanger-Kocher (Fer-
rari 512 également), ils ont connu des en-
nuis dès le départ et ils ne furent jamais
dans la course.

Pedro Rodriguez - Oliver et Siffert-Bell
se sont partagé le commandement dès le
dpnvipmp mur

QUARANTE-DEUX ANS. — C'est l'âge de Graham Hill, vainqueur à Sil-
verstone à bord de ce bolide.

(Keystone)

1. Rodriguez - Oliver (Mex-GB) sur
Porsche 917. 4 h ()1'()9"7 (249 ,069) ; 2.
Jo Siffert - Derek Bell (S-GB) sur Porsche
917, à une demi-longueur ; 3. De Adamich-
Pescarolo (It-Fr) sur Alfa Romeo 33/3, à
quatre tours ; 4. Kauhsen - Joest (Ail) sur
Porsche 917, à cinq tours ; 5. Ballot Lena-
Chasseuil (Fr) sur Porsche 908, à onze
tours ; 6. Pilette - Gosselin (Be) sur Lola
T/70, à 13 tours ; 7. Kremer - Huber
(Ail) sur Porsche 911 (vainqueur de la ca-
tégorie GT) à 15 tours ; 8. Ickx-Regazzoni
(Be-S) sur Ferrari 312, à 17 tours ; 9.
Quist - Krumm (Ail) sur Porsch e 914, à
18 tours ; 10. Simonsen - Larsson (Su) sur
Porsche 911.

Classement provisoire du championnat du
monde des constructeurs : 1. Porsche 49
p. ; 2. Alfa Romeo 27 p. ; 3. Ferrari 16
p. ; 4. Chevrolet 3 p. ; 5. Lola 1 point.

jftâ tennis

Samedi déjà , les quarts de finaliste dc
la zone européenne de la coupe Davis
étaient connus. Le week-end prochain, ces
quarts de finale se dérouleront dans l'ordre
suivant :

Groupe A : Portugal - Tchécoslovaquie,
Belgique - URSS, Finlande - France et Suis-
se - Espagne. — Groupe B : Allemagne -
Autriche, Hongrie - Luxembourg, Yougos-
lavie - Italie et Roumanie - Israël.

Résultats des huitièmes de finale :
Groupe A :
A Helsinki, Finlande - Irlande 3-0. A

Baastad, Suède - France 0-3. A Copenha-
gue. Danemark - URSS 0-3.

Groupe B :
A Tel Aviv, Israël - Norvège 4-1.

Les quarts de finale
de la coupe Davis

IrQ boxe Dramatique championnat du monde des poids moyens

L'Argentin Carlos Monzon a aisément
conservé son tftre de champion du monde
des poids moyens, au stade Louis II à
Monaco, face à l'Italien Nino Benvenuti.
Celui-ci donc, à 33 ans, et en dépit des
encouragements frénétiques des nombreux
supporters italiens, n'a pu réussir à repren-
dre le titre mondial qu'il avait cédé le
7 novembre dernier à l'Argentin, à Rome,
après avoir été battu par knock ont à
la douzième reprise.

ATTAQUE RAPIDE
A Monaco, il a suffi de trois rounds

à Monzon pour confirmer sa supériorité.
Benvenuti, qui à midi, à la pesée avait

accusé 72 kg 570, soit quatre grammes
seulement au-dessous dc la limite (Monzon
avec son mètre 81 pesait 72 kg 300) avait
pourtant fort bien entamé son combat. Les
cheveux courts et raides, le visage blême,
il avait attaqué dès le premier coup de
gong, touchant son adversaire de gauches
à la face, puis d'une très belle droite.

Monzon, très calme, répliquait par une
série au corps mais l'Italien remportait
néanmoins le premier round.

DÉCHAÎNEMENT
Grâce à son habileté et à la précision

dc ses gauches, Benvenuti faisait encore
illusion pendant la première m i m i l e  de lu
seconde reprise. Et puis d'un seul coup,
et après quelques accrochages, Monzon se
déchaînait. Sa supériorité physique et sa
fraîcheur athlétique ne faisaient plus de

doute, et Benvenuti , touché d' un crochet
gauche à la face, tombait au sol alors
que retentissait le gong annonçant la fin
du second round.

CURIEUX FINAL
La troisième reprise allait être la der-

nière. Après soixante secondes, Monzon
touchait l'Italien d'une terrible droite à la
face. Benvenuti était projeté dans les cor-
des, pratiquement sans garde, et Monzon
lui assénait un crochet gauche au corps
qui l'envoyait à terre. Le manager de
l'Italien jetait alors sur le ring, en signe
d' abandon,  une serviette blanche que Ben-
venuti , qui venait dc se relever, renvoyai!
furieusement hors du ring d'un coup de
pied. Mais il n'y avait rien à faire, le match
était joué et on peut penser que le manager
de Benvenuti a été bien inspiré d'arrêter
le combat. C'était en tout cas l'avis de
Monzon qui , sautant dc joie sur le ring,
déclarait : « Si le manager de Benvenuti
n'avait pas jeté la serviette j'aurais tué
mon adversaire ».

L'Argentin Monzon s'impose en moins de trois rounds

Titre européen en jeu a U Empire Pool de Wembley demain soir

Le Britannique Bugner conservera-t-il son bien?
Demain soir à l'Empire Pool de Wembley

le Britannique Joe Bugner mettra en jeu
son titre de champion d'Europe des poids
lourds face à l 'Allemand Juergen Blin.

Bugner , qui est d'origine hongroise , a
conquis le titre européen , ainsi que ceux
de Grande-Bretagne et du Commonwealth.
en remportant , en mars dernier  sur le même

ring, une victoire quelque peu contestée
face au «¦ vétéran » anglais Henry Cooper.

ARME FAVORITE
C'est la première fois que Joe Bugner

(21 ans) défendra son titre européen. Il
compte à son palmarès 34 combats pro -
fessionnels. Il a remporté 32 victoires, la
plupart , avant la limite. Depuis quelque
lemps il semble toutefois avoir perdu son
« punch ». Son arme favorite, le crochet
du gauche, si elle est moins décisive, finit
cependant,  à la longue , par saper la résis-
tance de ses adversaires.

Son « challenger » est son aîné de sept
ans et il a disputé 40 combats. Il compte
seulement 27 victoires, dont 5 avant la
l imi te , mais il n 'a jamais été battu avant
la fin d'un combat , sauf sur disqualifica-
tion. Rude, résistan t et résolu , Blin pour-
rait être dangereux pour son jeune rival ,
à moins que celui-ci ne retrouve son ef-
ficacité.

Au cours de la même réunion.  l'Ecossais
Ken Buchanan, champion du monde des
poids légers, sera opposé en dix reprises ,
au Vénézuélien Carlos Hernandcz, ancien
champion du monde des superlégers.

tairëe victorieuse de l'Anglais Hill
Le Grand prix de Silverstone émaillé d'incidents

L' ancien champion du monde Graham
Hill (42 ans) a fêté à Silverstone sa pre-
mière victoire en formule 1 depuis son
grave accident au Grand prix des Eta t s -
Unis en octobre 1969.

VOI RJRES DÉMOLIES
Dans les deux manches que comportait

l 'épreuve l 'Anglais , sur sa « Brabham », a
pris le troisième rang au premier parcours
et la première place à la seconde manche.
Il s'est ainsi assuré la victoire avec une
minu t e  d' avance.

Cette course a été marquée par de nom-
breux incidents. Le Suédois Ronnie Pe-
tersson a démoli complètement sa «March»
lorsque ses freins se bloquèrent dans le 26me
et dernier tour dc la première manche.

Apres avoir heurte les balustrades, le Sué-
dois fut sorti sans connaissance de sa voi-
lure.  Transporté it l 'hôpital , on craignit le
pire. Mais en fin de soirée, on apprenait
qu 'il ne souffrait  d' aucune fracture et qu 'il
pourrait  qui t te r  l 'établissement hospitalier
hier déjà.

Accidenté dans le premier tour de la
deuxième manche alors qu 'il voulait dou-
bler Surtees, Jackie Stewart sortait de la
piste avec sa « Tyrell-Ford » mais il n 'était
pas blessé. Stewart avait remporté la pre-
mière manche en battant son propre re-
cord du tour à la moyenne do 210 km
600.

Classement de l'épreuve (52 tours, soit
244 km) : 1. Graham Hill (GB) « Brabham. ,
I h ll '03"2 (moyenne 206 km 840/heure) ;
2. Gethin (GB) « McLaren », 1 h 12'03"7;
3. Schenken (Aus) « Brabham », 1 h 13'
(17"9 ; 4. Rodri guez (Mex) « BRM », à 1
tour : 5. Hailwood (GB) * Surtees », à 1
tour ; 6. Pescarolo (Fr) « March », à 1
tour ; 7. A. Dean (GB) « McLaren » à 2
tours.

J$fâ hockey sur roulettes

Le championnat d'Europe
A Porto , l'équipe suisse a entamé vic-

torieusement le championnat  d'Europe en
battant l'Angleterre par 4-1. Autres résul-
tats de la première journée :

Portugal - France 16-0 ; Espagne - Hol-
lande 11-5 ; Italie - Allemagne de l'Ouest
1f)-3

Le match
Amérique - Europe
à New Brunswick

<*~ffî^ athlétisme

Le match Amérique - Europe s il doit
avoir lieu comme prévu les 20 et 21 août,
se déroulera f inalement à New Brunswick
dans 1 New Jersey, sur les instal la t ions
(cendrée) dc l 'Université Rtitgeis . a révélé
Dan Fcrris, représentant américain à la
fédérat ion in ternat ionale .

Torinto, pour des raisons techniques, a
dit en effet  abandonner son projet d' orga-
niser la rencontre , la firme suisse qui de-
vait se charger du revêtement de la piste
du stade n 'ayant pu s'engager à terminer
les t ravaux aux dates données.

« Nous sommes pra t iquement  parés sur
le plan f inancier  et nous réglerons les der-
niers détai ls  dans les prochains jours , après
quoi nous inviterons les dirigeants de la
fédération européenne à venir nous don-
ner leur accord », a indiqué M. Ferris ,
qui a par ail l eurs siuligné que le match
à l 'Université Rutgers , très proche de New
York et à quelque 70 km seulement de
Philadelphie , pourra it bénéficier d'un bon
succès populaire.

Succès helvétique
à Athènes

^̂ >^&- natation

Trois nageuses suisses, Christiane Fla-
mand , Thérèse Basso et Françoise Monod ,
se sont imposées au cours de la réunion
internat ionale d'Athènes , dont voici les prin-
cipaux résultats :

Dames. — 100 m libre : 1. Christ iane Fia.
mand (S) l'05"2. — 200 m dos : 1. Ilio-
poulou (Grèce) 2'38"6. 2. Françoise Mo-
nod (S) 2'38"7. — 100 m papillon : 1.
Thérèse Basso (S) l'13"2. — 400 m libre :
1. Hara (Fin) 4'57"2. 2. Sigg (Fin) 5'04"3.
3. Christiane Flamand (S) 5'07"2. — 400 m
libre junior : 1. Françoise Monod (S) 4'58"2.

Messieurs. — 100 m libre : 1. Koskinas
(Grèce) 58". — 200 m dos : 1. Grahn
(Fin) 2'24"6. 3. Cyrill Kubler (S) 2'32"2.
— 200 m brasse : 1. Lanaras (Grèce)
2'44"4. — 100 m papillon : 1. Nikul a  (Fin)
1*03"3. — 400 m libre : 1. Theodoropou-
los (Grèce) 4'30"5. 2. Cyrill Kubler (S)
4*41".

La radio italienne a diffusé une inter-
view de Nino Benvenuti, qui a décidé
de se retirer de la boxe à la suite
de. son échec f a c e  à Monzon.

Benvenuti a déclaré que ce match
avait eu « u n  épilogue él range » e:
que le jet  de l 'éponge à la troisième
reprise a été pour lui « le p lus mau-
vais coup qu 'il ait jamais reçu ». //
a reconnu qu'il avait une pari de
responsabilité dans cet ép ilogue ù la
suite de l'erreur technique commise
en voulant attaquer à la deuxième
reprise. « J'étais décidé à tout , a-t-il
ajouté. Pour moi, le fai t  d'avoir vu
se terminer la rencontre alors que je
sentais seulement se réch auf fer  mes
énergies avec la possibilité de les
exprimer d' une manière claire a élé
comme de ne pas avoir pu f in i r  une
œuvre. Mais ce sont là des désagré-
ments que donne un sport aussi dur
que la boxe ».

Benvenuti
se retirera-t-il?Un nouveau titre pour E. Haenni

fis judo Championnats suisses

Aux championnats suisses de judo , qui
se sont déroulés à Wallisellen devant 600
spectateurs , seul le poids léger Peter Wiler
a réussi à conserver son titre. Notons , ce-
pendant , que le Neuchâtelois Kyburz. ac-
tuellement au Japon , ne défendait  pas le
sien. L' ancien médaillé olympique Eric
Haenni est parvenu pour la première fois
à s'imposer chez les poids moyens après
avoir conquis deux fois le titre chez les
légers et trois fois chez les welters. Par-
mi les cinq judokas d'ores et déjà sélec-
tionnés pour les championnats d'Europe ,
Pierre Paris, Ulrich Falk et Peter Wiler
ont décroché le titre. En revanche, André
Arrigoni a dû se contenter d'une deuxième
place, cependant que Karl Kammerer n'a
nu obtenir la moindre médaille.

LES CHAMPIONS. — De gauche à droite : Paris , Falk , Haenni, Goldschmtd
e» Wiler.

(Photopressl

RÉSULTATS
Poids légers (jusqu'à 63 kg) : 1. Peter

Wiler (Zurich) : 2. Maron (Berne) ; 3. Trol-
liet (Lausanne). Welters (70 kg) : 1. Da-
niel Goldschmid (Allschwil) ; 2. Arrigoni
(Yverdon) : 3. Linder (Zurich).  Moyens (8(1
kg) : 1, Eric Haenni (Zurich) : 2. Pillez
(Galmiz) : 3. Vuil le  (Lausanne) .  Mi-lourds
(93 kg) : 1. Ulrich Falk (Zurich) ; 2. Zur-
kirchen (Zurich) ; 3. Eberhard (Genève).
« Open » : 1. Pierre Paris (Lausanne) ; 2.
Zurkirchen (Zurich) ; 3. Falk (Zurich).

Juniors. — Légers : 1. Meili (Zurich) ;
2. Burkhard (Zurich). Welters : 1. J. Zinsli

(Zurich); 2. R. Zinsli (Zurich). Moyens : 1.
Ulmer (Bâle) ; 2. Bahni (Zurich). Lourds
(plus de 80 kg) : 1. Lehmann (Bienne) ;
2. Lanz (Zurich).

CARRIERES INTERESSANTES
L'ÉCOLE GENEVOISE D'INFIRMIÈRES
LE BON SECOURS
reconnue par la Croix-Rouge suisse vous offre ses programmes
d'infirmières et infirmiers en soins généraux
— durée des études : 3 ans
— gratu ité des études et de l'entretien pour les élèves suisses
d'infirmières-assistantes et d'infirmiers-assistants
— durée des études : 18 mois
— gratu ité des études
— allocations d'études
d'infirmières de la santé publique
— spécialisation réservée à l'infirmière diplômée.
Pour tous renseignements concernant le délai d'inscri ption et le débuf
des cours, s'adresser : 6, ch. Thury, 1206 Genève , tél. (022) 46 54 11.



Madame...
Mademoiselle ...
Cherchez-vous un travail varié 7
Aimez-vous les contacts humains ?

I Nous vous offrons un poste très intéressant et bien rétribué dans notre
entreprise en plein expansion I
Nous cherchons une

EMPLOYÉE
5 pour la réception de notre clientèle et notre central téléphonique.

Divers travaux de bureau vous seront également confiés.
II s'agit d'une place stable et bien rétribuée pour candidate active et
douée d'initiative.

5j Si vous êtes bonne camarade et de caractère agréable, vous êtes la
personne que nous souhaitons compter bientôt parmi nos collaborateurs.
Semaine de 5 jours, avantages sociaux d'une grande entreprise.
Date d'entrée à convenir.

¦i Nous attendons volontiers votre offre manuscrite, avec photographie et
un bref curriculum vitae. Toute discrétion vous est assurée.
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Importante maison de détail sur la place de Neuchâtel %M
cherche, pour entrée immédiate ou pour date à conve- SS
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vendeur-décorateur I
pour département rideaux-décoration. î J

Semaine de 5 jours. ĵ

Avantage sociaux d'une grande entreprise. Ug
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de cigarettes ou plus...
c'est ce que peut produire chaque jour

? une machine à cigarettes

Le service d'entretien de machines, responsable du fonctionnement
partait de nos machines et installations de production, cherche pour
renforcer son effectif des :

Mécaniciens

Mécaniciens-serruriers

Mécaniciens-électriciens
en possession du certificat fédéral de capacité ou de formation équi-
valente.

LES TACHES :
l'entretien préventif sous toutes ses formes ; le remplacement
de pièces et les gros dépannages ; les révisions de machi-
nes ; l'installation de nouvelles machines.

S LES CONDITIONS DE TRAVAIL :
l'horaire en équipes (aôternance hebdomadaire) ; le transport
assuré par nos soins en cas de non-convenance avec les
transports publics ; des prestations sociales de premier ordre;
la stabilité de l'emploi.
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Erlsmann-Scliloz u. ETS. MOMEX
Manufacture do disposais amorti oceur» do chocs, chatons combinés, rnquottorla et fournitures pour l'hprlcaarle et rapoerelFloa*
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2520 LA NEUVEVILLE

/ f \ ë£à cherche

f̂f secrétaire
bilingue, pour : service du téléphone, réception et travaux divers
de bureau.
Poste indépendant.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres écrites, téléphoner ou se présenter.
Tél. (038) 51 37 37.

LOOPING
Pour notre Département exportation, nous cherchons
une

SHtth
Activités : Travail varié dans le secteur vente et expor-
tation. Travaux de secrétariat et de direction.

Qualités requises : Certificat de capacités ou diplôme
d'une école de commerce. Connaissances des langues
française, anglaise et allemande.

Noua offrons : Situation stable, ambiance de travail
agréable dans le cadre d'un petit groupe.
Entrée immédiate ou à convenir.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae et
copies de certificats, à la Direction de

LOOPING S.A., manufacture de réveils et de pendu-
lettes, rue de la Gare 5a, 2035 Corcelles.
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IMPORTANT BUREAU TECHNIQUE OE GENÈVE
cherche

dessinateurs en bâtiment
qualifiés

pour travail en équipe sur d'importants groupes de construction.

Nous demandons :
— de l'esprit d'initiative
— de bonnes facultés d'adaptation

Nous offrons :
— bonne rémunération
— situation stable
— ambiance de travail agréable
— avantages sociaux d'une grande entreprise
— semaine de 5 jours.

H i.es candidats sont priés d'adresser leurs offres manuscrites, avec
,i curriculum vitae, date d'entrée possible et prétentions de salaire,

sous chiffres K 920318-18, Publicitas, 1211 Genève 3.
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Kodak I
Qu'est-ce qu'un Pool des dactylos ? H|

Un centre de correspondance et de traitement du texte. Le Pool des M
dactylos de notre siège de Lausanne comprend 8 sténodactylographes Wm

j et exécute le travail des départements commercial et administratif dans LH
les langues française, allemande et anglaise. Pour diriger ce groupe de Bj
travail, nous cherchons une j Pfl

SECRÉTAIRE-STÉNODACTYLO EXPÉRIMENTÉE I
— au bénéfifce de plusieurs années de pratique de la correspondance ilg

dans deux des trois langues française, allemande et anglaise, BS
— à jnême de„- prendre des initiatives et d'assumer des responsabilités,^

ayant le sens de l'organisation et le goût des contacts humains, mM
— âge minimum 25 ans. |£|

Notre maison offre les différents avantages d'une entreprise moderne HX
(installations, institutions de prévoyance, restaurant d'entreprise). m§

Horaire variable dès le 1er Juillet 1971. H!

Veuillez faire vos offres de service, avec curriculum vitae, copies da H
certificats et prétentions de salaire, à RI

KODAK SOCIÉTÉ ANONYME Éft
Service du personnel (réf. 30) P#
Case postale I
1001 Lausanne. mÊ

m. Wâ BUMam_mmwmwmmmm_ mamMn_ _̂ mmm
A Neuchâtel et la Chaux-de-Fonds
SECURITAS S. A.
engage des hommes de confiance en
qualité de

gardes professionnels ou auxiliaires
Services nocturnes et diurnes

Pas de connaissances spéciales né-
cessaires. Nous assurons votre for-
mation.
Situation stable, bien rémunérée ;
excellents avantages sociaux.

Téléphoner au No (038) 24 45 25 ou
se présenter à :
SECURITAS S.A. Ecluse 30

Nous cherchons

sommelières
Horaire 8 heures.
2 dimanches libres.
Fermé le lundi.
Restaurant Le Lacustre
2013 Colombier.
Tél. (038) 41 3441.

En vue d'améliorer et d'étendre notre service de vente, nous
engagerions

TECHNICIEN en génie civil
: ¦ . .. . ". . .. ¦ . ¦ ¦ i .  .j
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(ou formation équivalente).
ayant du goût pour la prospection.

Après des preuves de capacité, le candidat pourrait, par la suite,
| diriger ce service.

i| Situation d'avenir assurée à jeune homme dynamique, sérieux et
I ayant le sens des responsabilités. Semaine de 5 jours. Avantages
I I sociaux.

I Adresser offres, avec curriculum vitae et indication des connaissan-
1 ces acquises, références et prétentions de salaire, sous chiffres
I P. 11-950044 à Publicitas S.A., 2300 la Chaux-de-Fonds.

^M ŜBKp̂ n̂ wSJBl̂ HP̂ ŝKpMf̂frW^BBiJftHfflaB Il
m E k V M m  H-y:lly::: :K

EiïsEr WEÊRiirïm mËl l̂ * llaE

Afin de faire face à notre constante extension, nous engageons le
personnel suivant pour nos ateliers et laboratoires : j

MONTEURS D'APPAREILS
ÉLECTRONIQUES

RADIO-ÉLECTRICIENS
ainsi qu'un

MÉCANICIEN
Prière d'adresser offres à OSCILLOQUARTZ S.A., référence EH,

pour travaux de mécanique générale.
Brévards 16, 2002 Neuchâtel 2, ou de téléphone au (038) 25 85 01,

interne 22.
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K9 Neuchâtel engage pour ses différents services ggg

FILLE ou GARÇON GÉRANTES
BOUCHERSDE CUISINE OU D'OFFICE VENDEUSES

CONGÉ LE DIMANCHE ET JOURS FÉRIÉS VENDEUSES AUXILIAIRES
Faire offres à M. Strautmann, Treille 4. Faire offres à l'Office du personnel ,

Portes-Rouges 55
Tél. (038) 24 04 44 Té| (058) 25 37 21

1 VENDEUR (euse) 1 PERSONNE
pour stand fruits et légumes Pour la manutention.

, . „ . , , „ , „ , , ,  AUXILIAIRES
SSÏTr r̂*

1011 d6S 
GrandS Faire offres ou se présenter j° au magasin La Cite,

rues Saint-Maurice - Saint-Honoré
Tél. (038) 24 02 02 Tél. (038) 24 61 24

mmmmmmwmaamm ^mmMmMMmM f Caisse de retraite
• Assurance maladie

I^̂ FlrWlÎ P'ï GO * 
Assurance accident

? BĤ SWIl m Assurance chômage
A i iA i iEié * Habits de travail
QUALIFIE • Participation

au 13me salaire
_ . j , , , p.. .. , _ 1. • Assistant socialFaire offres à la Direction des Grands
,. T M A etc., etc.Magasins Treille 4
Tél. (038) 24 02 02

EjJïï Prestations sociales 5H3 = SÉCUR ITÉ E-llS

t

IL e  

plus grand centre spécialisé de la région neu- t;̂
châteloise en Arts ménagers - TV - Radio - Hi- ^m
Fi - Transistors - Enregistreurs - Photo - Dis- ifa
ques, cherche ^̂

ELECTRO- f
MÉCANICIEN |
spécialisé sur appareils ménagers £B|

sérieux et de toute confiance, pour son service By
extérieur, habitué au contact avec la clientèle. Per- Saga
mis de conduire nécessaire. Un candidat habile Hgg
trouvera chez nous un poste indépendant, intéres-
sant et varié , bénéficiera de tous les avantages ^9
sociaux d'une entreprise importante et moderne.

Semaine de 5 Jours. Entrée immédiate ou à con- |£i
venir. *̂

Prière d'adresser offres à X9
TORRE - AMSA, AUX ARTS MÉNAGERS S.A., con
5, rue des Fausses-Brayes, 2000 Neuchâtel. '£y j



L'impertinence de Marcel Proust [M***uHÏ
LE PREMIER TOME de la Correspon-
dance 1) de Marcel Proust , texte éta-
bli , présenté et annoté par Philip Kolb,
nous donne un ensemble de lettres cou-
vrant les années 1880 à 1895. O
surprise ! c'est là un Proust étonnamment
libre , jeune, mordant , satirique , parfo is
diaboliquement spirituel. En somme,
pour tous ceux qui ne connaissaient de
Proust que de 'longues lettres terrible-
ment sophistiquées , c'est une révélation.
Une révélation qui donne à réfléchir ,
car le jeune Marcel se montr e là sous
un jour qui suscite bien des hochements
de tête. Voyons-le dans ses relations avec
sa mère. Nous avons de Mme Proust
dans ce volume même une vingtaine de
lettres d'une distinction parfaite et d'une
délicatesse exquise. « Adieu , mon chéri ,
je t'embrasse tendrement avec un point
d'orgue à prolonger jusqu 'au prochain
baiser. » L'amour maternel saurait-il
mieux s'exprimer ?
Quant au jeune homme , lui , comment
s'exprime-t-il ? Il commence par lui di-
re que son estomac est divin, sa bou-
che infecte, et qu 'il dîne solidement.

Philip Kolb a établi les bases de la
chronologie proustienne, il y a une
trentaine d'années, avec une thèse de
doctorat qu'il o présentée à Harvard. Il
est professeur de littérature française à
l'Université de l'Illinois.

'Puis il lui raconte que l'oncle Louis
Weil a eu avec sa nièce Nuna une dis-
cussion sur Ingres et qu 'il « s'est fou-
tu dans une telle colère » que Nuna
horrifiée lui a répondu : « Je suis au
moins contente parce que je vous fais faire
votre digestion. » Nuna s'est « tordue »,
puis l'oncle s'esquivant est allé « pisser »
au jardin. Bien sûr , le jeune Proust a
toute liberté de raconter ces scènes à
sa mère, mais tout de même , il pour-
rait le faire avec un peu plus de tact ,
en évitant les termes vulgaires qui ne
devaient pas être du goût de Mme
Proust. Devant une lettre comme cel-
le-là, on ne peut s'empêcher de penser
qu'il lui a manqué de recevoir ' dans
son enfance la ration de bonnes fessées
qui l'auraient corrigé, discipliné et édu-
qué.
Parmi ces lettres , les plus divertissantes
sont celles qu 'il adresse à Montesquieu.
On • a dit et redit , et Philip Kolb le
répète encore dans la préface , que Mar-
cel Proust s'était montré « flagorneur »
à son égard. A examiner 'de près les
textes , on a l'impression plutôt que ce
diable de petit jeune homme exagère
exprès l'éloge pour mieux se moquer
de lui. Ce qui me le fait croire, c'est
que Proust cite comme par exprès les
vers les plus gonflés, les plus baroques
et les plus ridicules du poète de
Chauves-Souris et du Chef des odeurs
suaves pour les porter aux nues. Tel
ce quatrain sur la mort du paon :
Il a passé faisant le bel, faisant la roue,
Le Paon se meurt , le Paon est mort ,
d'ombre effleuré.
Sur son col de saphir descend son bec
de proue;
Paon , l'oiseau Paon est mort, le dieu
Pan l'a pleuré !
Ces vers sont pour Marcel Proust un
« divin opium ». Ailleurs, il fait de Mon-
tesquieu l'égal de Corneille pour ce
vers : ,
Ceux que la pudeur fière a voués au
cil sec.
Ailleurs encore il cite les « carpes d'or
cousues ». On imagine sans peine la
joie féroce et gamine du je une roman-
cier qui observe son modèle à la loupe,
pousse le jeu aussi loin que possible ,
pour voir jusqu 'où l'autre gobera ces
grossières flatteries, et qui , lorsque l'au-
tre enfin se fâche et tonne, note avec
ravissement toutes les péripéties de la
scène, en sachant que tout cela lui
servira un jour à composer un étonnant
et magnifique personnage, le baron de
Charlus.

Marcel Proust en 1905 : l'impertinence du jeune homme est dissipée.

Que Proust joue la comédie , on peut
donc difficilement le nier, quand il se
dit « guindé d'admiration ». De même
pour s'élever à l'estime dc Montesquieu,
il dit se suspendre aux ailes de ses
Chauves-Souris. Enfin , dans une brève
missive, il dit être « la vallée obscure
et étroite » où résonnent les chants du
maître. Et il termine par ce post-scrip-
tum d'une stupéfiante perfidie : « Re-
tournez-vous bientôt dans ce Versailles
dont vous êtes la Marie-Antoinette pen-
sive et le Louis XIV conscient ? Je sa-
lue Votre Grâce et Votre Majesté ».

Anatole France,
le vrai maître

Il y a dans ce volume une lettre à
Anatole France. Quelle différence de
ton ! Quel tact ! Quel respect ! C'est
qu 'ici le jeune Proust saluait un maître
véritable , ou que du moins il croyait
tel. Cette sincérité , cette finesse, cette
ouverture d'âme, on la retrouve égale-
ment dans beaucoup d'autres lettres que
nous aurions aimé commenter.

.Terminons par une note pure et joyeu-
se. En 1895, à la veille de partir en
vacances, Marie de Hérédia — est-ce
la fille du poète ? — écrit à Marcel :
« Cher Canaque. » Elle déclare : « J'étais
très inquiète de vous, cher Canaque ,
vous n'êtes pas venu au dernier de nos
samedis et ma Majesté n'a pas été sans
regretter ainsi que les Canaquissimes. »
Elle termine : « Je vous fais de canaques
adieux; la Reine est très triste de se
séparer de ses sujets et en particulier
du premier Canaque de France... Je
vous serre canaquement les mains. Vo-
tre Reine. Marie de Hérédia. »
Ici, de' la part d'une amie de Marcel,
au sein même de la mystification et de
la moquerie, subsiste une parfaite dis-
tinction. La jeune fille garde une réser-
ve de bon ton. On répondra que cette
réserve convient bien à une jeune fille

>de bonne famille, mais que , pour s'épa-
nouir, le génie a besoin de se débrider
complètement. En rédigeant ces lettres,
Proust faisait ses gammes. Il apprenait
à tout voir , à tout sentir , à tout com-
prendre, afin d'être un jour capable de
tout dire.

P.-L. B.
1) Pion.

René Héron de Villefos.se. Les Graves
heures de la Commune. (Librairie Aca-
démie Perrin.) Une histoire pittoresque
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et imagée de la Commune qui a le mé-
rite de vouloir être objective. C'est de
l'histoire , ..et non une prise de position.

RÉPUBLIQUE FRANÇAISE
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Affiché dans les rues le 23 mai 1871...

Le renversement de la colonne Vendôme.

Georges Piroue. Comment lire Marcel
Proust ? (Petite Bibliothèque Payot.) A
une parfaite c o n n a i s s a n c e  d e
l'œuvre, Georges Piroué joint une intel-
ligence profonde du génie de Marcel
Proust. Comme il le dit au début , la
Recherche du temps perdu n 'est pas
-seulement le reflet d' une biographie spiri-
tuelle elle n'est pas seulement une choni-
que et une satire de la société, elle est l'une
et l'autre à la fois , une oscill ation perpé-
tuelle entre le subjectif et l'objectif. A par-
tir de là, l'auteur ressuscite l'artiste, le
psychologue, le romancier. Dans le dernier
chapitre, il souligne éloquemment ce que
l'œuvre, cathédrale périssable , a finale-
ment de funèbre , l'âge faisant des per-
sonnages des cadavres montés et animés
comme des marionnettes , le narrateur
lui-même ressemblant à un revenant dés-
articulé. L'art triomphe donc aux -dépens
de la vie, car Proust a fait l'inverse de
Malraux qui introduisait les moyens de
la vie dans l'art , « non pour faire plus
d' art , mais pour faire plus de vie ». Res-
te cependant un incertain -espoir d'éter-
nité qu 'il ne faudrait pas négliger com-
plètement, puisqu 'il a inspiré les plus
beaux passages de l'oeuvre, notamment
la mort.de -Bergotte.

Georges Pascal. L'Idée de philosophie
chez Alain. (Bordas , Paris-Montréal.) Un
tableau très complet de toute la pen-
sée d'Alain , animal humain , imagination,
liberté , morale , art , reli gion , philosophie.
Permet de situer exactement cette pen-
sée dans sa grandeur et dans ses limi-
tes.

Lectures pour tous. Constellation. Avril
1971. Très intéressants articles sur la se-
conde Renaissance de Florence, mon
ami Fernandel , le divorce, farce ou tra-
gédie, les petits miracles de Mère Tere-
sa , le fol amour de Victor Hugo, la
guerre au Cambodge , si le ministre avait
su , savoir dormir, etc. Et enfin , les mys-
tères de la Cour d'assises , par Me Flo-
riot.

La littérature en France depuis 1945.
Par Jacques Bersani , M i c h e l  Au-
trand , Jacques Lecarme et Bruno Ver-
cier. (Bordas , Paris-Montréal.) Un ta-
bleau éloquent , pittoresque , extraordinai-
rement bien informé de toute la littératu-
re française de 1945 4 aujourd'hui. Le
Québec, y figure , ainsi que le Ma-
greb, l'Afrique noire et les Antilles. Mais
naturellement pas un mot sur la littéra-
ture suisse romande , ce qui n 'est pas
pour nous étonner, car nous y sommes
habitués.

La fin des patriarches, le temps de
Poul Valéry.

René Giraudon. Démence et mort du
théâtre. Faut-il dire adieu au théâtre ?
Mulations-Oriqntations . (Cast crman- Po-
che.) Dc Gaston Baty à Planchon . en
passant par Lugné-Poe , Pitocff , Dul l in ,
Brecht. Jouvet et Jean-Louis Barrault .
ce petit livre a le mérite de condenser
toute l'histoire du théâtre en France de
la fin du XIXe siècle à nos jours. Le
théâtre aujourd'hui n'est-il plus que son
propre fantôme ? C'est la question que
pose l'auteur en évoquant pour terminer
un grand rêve, « celui de l'explosion har-
monisée de l' essence 'du théâtre triom-
phant au milieu de toutes ses richesses ,
avant de s'éteindre pour toujours ; celui
de la Fête absolue de la dernière Fê-
te , où tous les arts traditionnels,  ras-
semblés pour mourir, eussent adoré le
Beau ».

Edith Falquc. Voyage et tradition. Ap-
proche sociologique d'un sous-groupe
tsigane, les Manouches. (Payot. Paris.)
11 y-a au plus 100.000 Tsiganes en Fran-
ce, dont les deux tiers environ , tels les
Manouches, voyagent. Minorité , ils pro-
voquent chez nous sédentaires de violen-
tes réactions. Du fait de leur mode de
vie traditionnelle , différent du nôtre , ils
ont toujours été opprimés , exclus séparés
de . nous par un double confl i t , racial et
culturel.  Si le voyage est né de leur ex-
clusion , il est leur inst i tut ion fondamen-
tale, le catalyseur de leur t radi t ion , leur
raison de vivre. Mais au sein de la so-
ciété moderne menacés par notre impé-
rialisme technocratique , que vont-ils de-
venir ?

Bernard Halda. La Pensée de Maine
de Biran. (Bordas , Paris-Montréal.) Luci-
dité , respect et amour, tels semblent être
les mots d'ordre choisis par Bernard Hal-
da pour écrire cette délicate étude sur
un penseur <jui n 'a cessé de repenser sa
pensée pour l' améliorer et l' approfondir ,
et qui ainsi est remonté aux sources pre-
mières de la philosophie. ., _ ^ g
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LES CHEMINS DU SOLEIL par Marc Eigeldinger
LES CHEMINS DU SOLEIL (1), le nouveau recueil

de poèmes de Marc Eigeldinger , est préfacé par un poè-
te, Pierre Emmanuel, de l'Académie française , qui en
donne une interprétation intéressante. Faut-il , comme il
le fait , comprendre ce recueil comme un tout compor-
tant une structure cohérente ? La démarche est tentante ,
et Pierre Emmanuel s'en acquitte avec une indiscuta-
ble supériorité. Ecoutons-le.

« L'organisation obvie des Chemins du Soleil est cel-
le de la vie humaine, considérée comme une seule jour-
née vécue avec le soleil ou ' dans sa pensée. Naissance,
existence, déclin , mort et résurrection : le phénix dans
l'être humain , c'est le soleil , c'est le Verbe. Chaque
matin , le Soleil rend le monde au souvenir de son
état primordial : le Verbe , lui , est l'infatigable présent
qui transfigure en éternité l'existence... Il est vrai que
si la parole unifie , c'est en consumant... II calcine ce-
la même qu 'il loue : il est fait pour embraser le mon-
de autant  que pour l' accomplir » .

Marc Eigeldinger, professeur à la faculté des lettres
de Neuchâtel, continue sa carrière de poète avec in-
telligence et douceur des mots.

Ainsi , dans cette suite de poèmes, tout serait voulu ,
intégré, parfaitement accordé. Il est possible que Pier-
re Emmanuel ait raison ; cependant , pour ma part , je
préfère voir dans les diverses réactions du poète face
au soleil , une recherche, une hésitation , une souffran-
ce, un déchirement profond entre l ' inspiration païen-
ne et la révélation chrétienne , entre l 'horreur et la con-
solation.

A quoi aboutit en effet le « quêteur dévoré d' infini  »
avec ses « offrandes barbares », si ce n'est à périr dans
le « brasier de la lumière » et à être « crucifié dans le
soleil > ? Si le soleil donne la vie, il n 'est pas moins
vrai qu 'il donne aussi la mort ; éblouissant et meur-
trier , il terrifie les vivants, les calcine et les prive de
la vue ; lui-même est un « corps mutilé » qui se détruit
en se consumant. Dans cette optique , le soleil serait
donc le signe de la malédiction première , le dieu que
les Aztèques cherchaient à apaiser en arrachant tout
chaud le cœur de la victime propitiatoire.

Comme il est l'astre de la mort , le soleil est aus-
si l' astre de la stérilité. Le poète s'interroge sur son
« inquiète écriture ». Parviendra-t-elle à se délivrer du
silence qui la captive et la ronge ? Oui , il y a un sa-
lut qui est d'une part dans la réminiscence platonicien-
ne, et cela nous vaut cette suite de beaux vers apai-
sés :

Hautaine image d 'innocence
Comme un paradis éloigné ,
Vous me semblez la .renaissance
D' un temp s à l'oubli résigné .
La saison de la transparence
Où dansâtes matins éternels
Le sou f f l e  nouveau de l' essence
Lavait au loin les archipels.
Mais le salut est surtout dans le Verbe dont les

étincelles s'assemblent de partout.
Et comp osen t ] in buisson de f e u
Illuminant le ciel silencieux, de l'âme.
De ce point de vue, le grand poème du recueil se-

rait L'Etoile du Matin , Credo religieux au moins autant
que poétique , qui comporte un émouvant Confiteor :

Sur la 'route p oussiéreuse où la fa ute
S' obstine à ruser avec notre faiblesse
Nous avons perdu 'les empreintes du sacré,
Voyageurs impatients d'être ,
Nous avons consumé 'l'huile de la charité
Dans le creuset lucide des idées.
Nous nous sommes attardés aux vendanges de la

terre,
Nous avons bu sans remords le vin généreux de vie ,
Moissonné les épis du péc hé

.Semés à la 'lumière de 'la mort,
Nous avons attisé un f eu  de ténèbres,
Dans 1rs cendres rie. in riinîr.

Tout le mythe solaire, astre de la mort, de la stéri-
lité...

Mais le « cœur dessèche » reprend espérance et vie.
Ici , contrairement à Pierre Emmanuel , dans la Fem-

me invoquée par le poète , je verrais , non la nature ,
mais la grâce, dont la douceur intime et salvatrice ré-
sout tous les problèmes et aplanit toutes les difficul-
tés.

O Femme unique, habillée de lumière...
Vous êtes ia voix qui nourrit mon silence,
La main qui soutient l'épée de la parole,
Vous êtes te jardin dont les ombrages
N 'abritent jamais la mort ,
Vous êtes ia mer étincelante
Où le soleil repose ses ailes.
Ainsi nous aurions dans ce recueil une lente mon-

tée , marche par marche , qui . en dépit des échecs et des
rctombements , finirait  par triompher de tous les obsta-
cles. Et de la lumière qui tue , nous irions à la lumiè-
re qui fait vivre.

P.-L. B.

1) La Baconnière.

DICTIONNAIRE DU FRANÇAIS
CONTEMPORAIN — SPÉCIAL

ENSEIGNEMENT
(Ed. Larousse)

LE DICTIONNAIRE DU FRANÇAIS
CONTEMPORAIN — SPÉCIAL ENSEI-
GNEMENT , que vient de publier la Li-
brairie Larousse , diffère totalement des dic-
tionnaires dc langue tradit ionnels par sa
conception révolutionnaire. C'est le seul dic-
tionnaire vraiment adapté aux nécessités nou-
velles de l' enseignement du français et plus
particulièrement aux élèves de fin d'études
primaires et de l'enseignement secondaire ,
ainsi qu 'aux étrangers qui apprennent le
français.

11 est le seul dictionnaire, en effet, te-
nant -compte , pour la première fois , des
découvertes fondamentales dc la linguistique
moderne. II réunit , en un volume, tous les
manuels de français ; il est à la fois un
lexique du vocabulaire actuel que doit con-
naître l'élève , un précis d'orthograph e, un
j :uide de prononciatio n , Un dictionnaire de
phrases , un dictionnaire raisonné des syno-
nymes et des contraires , un dictionnaire des
difficultés de la langue , un précis complet
de grammaire... Enfi n , le regroupement des
mots par familles permet aux élèves d'ap-
prendre facilement des mots encore incon-
nus.

Réalisé par des universitaires ayant une
expérience directe de l'enseignement moder-
ne du français , le DICTIONNAIRE DU
FRANÇAIS CONTEMPORAIN — SPÉ-
CIAL ENSEIGNEMENT est le seul dic-
tionnaire à avoir été préalablement testé en
classe et approuvé par des centaines d'en-
seignants. Toutes les possibilités nouvelles
d' utilisation pédagogique du DICTIONNAI-
RE DU FRANÇAIS CONTE M PORAIN
— SPÉCIAL ENSEIGNEMENT sont ex-
pliquées dans le LIVRET MÉTHODOLO-
GIQUE fourni gratuitement avec l'ouvrage.

E. Melon-Martincz
LA TÉLÉVISION

(Marabout Université)
Si vous êtes de ceux qui regardent la

télévision , voici un livre qui vous touche
de près...

Tous les jours , dans le monde entier ,
des hommes , des femmes , des enfants,
pauvre s el riches, communient dans l'im-
mobilité et le silence aux ombres grises
ou colorées qui dansent sur les petits
écrans...

Toutes ces images « à domicile », com-
ment présentent-elles la réalité ? Comment
nous modifient-elles ?

Doit-on craindre qu 'elles nous en ferment
dans un conformisme routinier ou , au
contraire , peuvent-elles ébranler la prison
de nos idées courtes ?

A ces questions , Enrique Melon-Marti-
nez répond en puisant des informations
dans les enquêtes menées aux quatre coins
du monde.

Dr Nicole Sentilhes
MLLE AGE TENDRE :

ÉDUCATION SEXUELLE
(Ed. Filipacchi)

Il n 'existait pas, sur le marché fran-
çais , d'ouvrage moderne traitant de l'éduca-
tion sexuelle, destinée aux garçons et aux
filles de 13 à 20 ans.

L'auteur est le docteur Nicole Sentilhes ,
'eune médecin , mère de famille , qui s'oc-
cupe de cours d'éducation sexuelle dans
plusi eurs écoles et lycées de la région
parisienne.

Le docteur Sentilhes cerne de très près
les problèmes des çjounes dans ce domaine
si important. Jl a ,pu découvrir la clé d'un
langage simple et direct à la portée de tous.

Nicole Sentilhes explique aux adolescents
les problèmes délicats en face desquels
bien des parents et des éducateurs' éprou-
vent, eux aussi, un réel malaise, parce que
l'expérience de ce langage leur manque.

Le volume -est richement illustré de
photos , de croquis anatomiques et de des-
sins ' originaux en deux couleurs. Il est
pourvu d'un lexique exhaustif expliquant
les termes importants.

Guy Lespig
MARTYRE EN MALAISIE

(Fleuve Noir)
Un • simple soldat anglais , Sammy, son

amour pour une native et les horreurs de
(l'invasion japonaise. Sammy est déchiré
en:re son amour , son devoir de soldat et
le désir de fu i r  l'enfer des combats. 11 ne
retrouvera la « paix » que lorsque prison-
nier des Japonais , deux pains dorés lan-
cés par son amie lui diront qu'un jour
ils seraient de nouveau l'un à l'autre.

Jacques Hovcn
EMBUSCADES AU TONKIN

(Fleuve Noir)
Il aurait pu partir , fuir, courir droit de-

vant lui. Mais il devait voir l'objet de sa
frayeur. Il frotta une allumette et vit lo
corps du capitaine Morand décapité. Mais
malgré toutes les épreuves de la vie, les
rêves de reconquête sont les plus forts.
Bref , un récit digne de la collection c Feu lu



EE33
cherche

pour le service du téléphone et divers tra-
vaux de bureau, de langue maternelle fran-
çaise et parlant si possible l'allemand.

Prière de prendre contact sous réf. No 7269
avec

L I B E R T É
La liberté, surtout dans le travail , est
un bien précieux.

Vous plairait-il de travail-
ler de façon indépen-

t dante, avec une équipe
jeune et dynamique ?
Nous sommes une entreprise moderne
qui offre des avantages sociaux et

| l'horaire libre. Fixe proportionnel, assu-
rance et vacances payées.

Possibilités de gains exceptionnels
SI vous avez :
— entre 6 et 8 heures par jour à

nous consacrer
— le téléphone
— une voiture personnelle ou un moyen

de locomotion
— une bonne présentation doublée d'une

bonne culture générale
vous êtes les collaborateurs et colla-
boratrices dont nous avons besoin et

| vous pouvez, après formation, devenir

délégué (ej de vente
r Téléphonez simplement afin de fixer

un rendez-vous pour un entretien sans
engagement.
Neuchâtel, Fribourg, la Chaux-de-Fonds:
(038) 24 70 65
Vaud : (021) 24 97 42
Genève : (022) 44 73 04
Valais : (027) 2 61 64
Zurich : (022) 45 27 40

I

Nous cherchons Sa]

APPifïïl (E) 1
DE COMMERCE 1
Excellente occasion, pour Jeune person- |8j

ne dynamique, de faire un bon appren- g§

tissage dans la branche auto. fej

Ambiance de travail jeune et agréable. ; fëSj

Adresser offres écrites ou téléphoner à ||3

De langue
maternelle française,
possédant maturité
littéraire, écrivant
et parlant
couramment

l'anglais
l'allemand
et l'espagnol
Je cherche place
me permettant
l'usage de
ses langues.

Adresser offres
écrites à DL 1087
au bureau
dujournajj^̂ ^̂ ^

Nous offrons une place

d'apprentie-vendeuse
ou

d'aide-vendeuse
à jeune fille désirant apprendre un joli
métier. Travail facile et Intéressant.

Faire offres ou se présenter à
ELEXA S.A., rue du Seyon 10,
Neuchâtel.

Val-de-Travers - Les Verrières

Station - Service
avec appartement disponibles
immédiatement

Serait remise en gérance libre, à un couple dyna-
mique, présentant les garanties commerciales et
financières.

Opportunité de se créer une situation indépen-
dante et de profiter du développement réjouis-
sant du Val-de-Travers (aménagement des routes

— de transit France-Suisse, création de stations de '
ski, piscine, etc.).

Possibilité d'agrandissement : création d'un gara- !
ge-atelier-exposition, parking, motel, etc... ¦

Faire offres à AVIA Case postale 16 - 1213 PETIT-
LANCY 2

I 

Brasserie du Cardinal S.A.
cherche pour son entrepôt de Neuchâtel

un manœuvre
un aide-chauffenr

Semaine de 5 Jours.

Horaire régulier.

Salaire Intéressant

Prestations sociales d'une grande entreprise.

Se présenter ou téléphoner à la Direction
régionale de Neuchâtel, Crôt-Taconnet 14,

tél. (038) 2511 04

MAISON HUGUENIN FOLLETÊTE
Portes-Rouges 163 - Neuchâtel

engage

PERSONNEL FÉMININ
JEUNES GENS
JEUNES FILLES

pour travaux propres et intéressants.

Adresser offres ou se présenter : Portes-Rouges
163. Tél. (038) 25 41 09.
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Un poste est vacant pour la préparation du tra-
vail de notre atelier de ;

zaponnage
Nous cherchons également des

décalqueuses
et ouvrières
pour nos ateliers.
Travaux Intéressants et variés.
Prière de faire offres ou de se présenter à
l'adresse ci-dessus.
Tél. .25 84 44.

ijJEBJ NEUCHATEL engage pour
Miïy son restaurant LA TREILLE

f FILLE ou GARÇON
¦ de cuisine ou d'office
œ» congé le dimanche
fH| et les jours fériés

WSGI Prestations sociales
^EjKk d'avant-garde m
VM Faire offres M

f̂lffi  ̂ à M. Strautmann, £

Ĥ|̂  Tél. (038) 24 04 44 LH'^̂ W

CARROSSERIE D'AUVERNIER 1
L. Grosjean Neuchâtel Tél. (038) 31 45 66 ||

I 

cherche pjs

PEINTRES 1
Ie n  

carrosserie. {rat
Semaine de cinq jours. E|5
Avantages sociaux. j&S

Adresser offres, téléphoner ou se présenter. |||

Entreprise de Corcelles-Peseux cherche pour divers ip*
travaux d'atelier fe

ouvriers et ouvrières 1
Prière de téléphoner à la fabrique SOMECO S.A., »Vj
tél. (038) 31 23 31. \M

La Chambre suisse de l'horlogerie ,
met au concours pour son service
de statistiques un poste

d'employé (e) de bureau
La préférence sera accordée à un (e)
candidat (e) qualifié (e), à même
d'élaborer les statistiques intéressant
l'industrie horlogère et de travail-
ler de manière indépendante.
Une formation de statisticien n'est
pas exigée. Une mise au courant
peut être envisagée pour toute per-
sonne non encore initiée aux pro-
blèmes horlogers.
Entrée en fonction : à convenir.
Faire offres , avec curriculum vitae
et prétentions de salaire, à la
Chambre suisse de l'horlogerie,
65, avenue Léopold-Robert , G
2301 la Chaux-de-Fonds. ™

Haefliger+Kaeser S.A. uK
cherche pour entrée immédiate ou à
convenir

UNE EMPLOYÉE DE COMMERCE
qualifiée pour ses bureaux au Mail.

Faire offres rue du Seyon 6,
2001 Neuchàtel, tél. (038) 21 11 21.

LA DIRECTION DE

^ 
RI 

RSfttefc

engage, pour entrée immédiate ou à convenir,

UNE SECRETAIRE
sachant l'anglais et l'allemand pour son service-
commercial.

Faire offres à la Direction d'Universo S.A.,
av. Léopold-Robert 82, 2300 la Chaux-de-Fonds.

Nous cherchons,
pour entrée immédiate ou à
convenir,

jeune fille ou dame
de 8 à 14 heures.

Faire offres au
Foyer DUBIED DSR
Marin (NE).
Tél. (038) 33 23 39.

L'hôtel-restaurant Beaux-Arts, Neu-
châtel, engagerait, pour entrée im-
médiate ou date à convenir,

SERVEUSE
connaissant les deux services.
Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. 24 01 51.

Serrurier
Petite entreprise
chercher ouvrier
capable.
Travail varié
et indépendant.
Tél. 25 32 66,
entre 12
et 13 heures.

Nous cherchons,
pour le nettoyage
de nos ateliers,
2 fois par semaine,

2 personnes
conscien-
cieuses.
Tél. 25 24 75.

On cherche

chauffeur
de camion
S'adresser à
l'entreprise
Paul Ducommun, .
transports,
Colombier.
Tél. 41 21 24.

A toute demande
de renseignements,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchàtel

On cherche

sommelière fier)
connaissant si possible les deux
services.
Salaire élevé.

Tél. (038) 51 24 51.

ï Employées de bureaux t
Jgj|| Nous avons du travail tem- El
llH poraire « sur mesure » à vous £? 'JSS proposer. Où, quand et pour I - ''!
Wy\ combien de temps ? A vous [ yi
Hy d'en décider. Bons salaires |yy|
gJH| avantages sociaux. f §
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||| rue de l'Hôpital 19, >-y 'l
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Entreprise près de Neuchâtel

j cherche „
I 
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\ magasinier-chauffeur
pour entrée Immédiate ou date
à convenir.

i Téléphoner au (038) 4615 28.
ijHiBBMBHHBBB mn|

Bar Mambo
cherche

barmaid
débutante acceptée ;
congé le dimanche.

< Se présenter ou téléphoner au
25 40 98.I i '

Gain accessoire
à domicile, convenant à secrétaire
ou retraité (formation commerciale).
Répondre au téléphone, recevoir des
clients (pièce de réception Indispen-
sable), remplir des formules.
Tél. (037) 23 24 04.

Hôtel-restaurant, du centre de Neuchâtel,
cherche

sommelière
Immédiatement ou pour date à convenir.

Congé le dimanche.
Téléphoner au (038) 24 65 98.

• fl

MAGNETOPHONE Philips 4308, 4 pistes,
neuf, un haut-parleur, bas prix. Tél. (038)

, 2 4  6598.

POUSSE-POUSSE avec sac de couchage
moïse (Jusqu'à un an), très bon état. Tél.
25 32 85.

BASSIN PIERRE JAUNE TAILLEE, dessins
et date 1848, long 65 cm, larg. 40 cm,
haut 50 cm. Prix 80 fr. : 1 banc pierre
grise, 40 fr. ; 1 banc 4 places, lattes bois,
40 fr. Tél. (038) 31 51 03. -

LIT 1 %-2 PLACES, très bon état. Bas prix.
: Tél. 25 71 73.

JEUNE TECKEL, poils drus, avec pedigree et
i papiers suisses. Tél. 33 52 47.

i CHINCHILLAS fourrure ou agrément, 20 à
[ 30 fr. la pièce. Tél. (038) 55 16 30.

| ASPIRATEUR grande puissance, neuf ; boule
; à laver, manuelle ; fauteuil de direction.
; Tél. (038) 41 38 94, le matin.

POUSSETTE - POUSSE-POUSSE complète
; - pliable, en parfait état. Bas prix. Tél.

31 69 36.

CHAMBRE, part à la salle de bains. Télé-
phone 25 97 27.

JOLIE CHAMBRE à jeune fille. Téléphone
24 36 53, dès 13 heures.

DANS QUARTIER TRANQUILLE, à Colom-
bier, près de la gare, belle chambre avec
bain, central, pour les 15 mai ou 1er juin.
Tél. 41 25 50.

AU VAL-DE-RUZ, pour le 1er juillet, loge-
ment de 3 pièces sans confort. Tél. (038)
53 25 59, lundi soir, de 18 à 20 heures.

CHAMBRE INDEPENDANTE au Val-de-Ruz.
Tél. 3612 70.

APPARTEMENT 3 PIECES, confort, à Cor-
mondrèche, libre dès mi-juin, 415 fr., char-
ges comprises. Tél. (038) 31 53 24.

A BOLE, LOCAL de 45 m2, à l'usage d'entre-
pôt, accès facile. Tél. 41 10 07.

JEUNE FILLE AMERICAINE cherche cham-
bre dans familles suisse romande, du 18
mai au 8 juillet. Tél. 25 60 26, demander
Mlle Parker.

JEUNE COUPLE cherche 'appartement de 2
ou 3 pièces à Neuchâtel, pour tin juillet
ou août. Tél. 24 72 92, après 18 heures.

URGENT, couple suisse, un enfant , ayant re-
çu sa résiliation de bail par propriétaire
étranger, cherche appartement de 3 à 4
pièces, loyer raisonnable. Tél. 25 29 04.

ETUDIANT DOCTORANT, marié, cher-
che 2 pièces en ville. Assurances finan-
cière et morale garanties. Ecrire : FEN,
fbg de l'Hôpital 41, 2000 Neuchâtel.

FEMME DE MENAGE est cherchée quelques
heures par semaine. Tél. 25 88 80.

ETUDIANT (permis de conduire) trouverait
emploi intéressant et varié de juin à octo-
ore. Bruno Hoetnnsoerger, wavre. lei. (ua ĵ
83 15 35.

MONSIEUR TRAVAILLANT EN HORAIRE
D'EQUIPE et disposant de plusieurs heures
de libres par semaine cherche un travail
accessoire. Adresser offres écrites à Fl 991
au bureau du journal.

HOMME TRES STABLE cherche emploi
de bureau pour juin. Disposé à travailler
partiellement dehors ou à remplacer un
chauffeur catégorie D. Adresser offres écri-
tes à OX 1082 au bureau du journal.

MONSIEUR CELIBATAIRE, 40 ans, ayant
place stable et disposant d'un appartement,
cherche une compagne pour rompre soli-
tude. Ecrire à EH 990 au bureau 'du jour-
nal, en joignant photo.

Jeunes gens ayant terminé leur scolarité obligatoire ce printemps et
désirant se diriger dans la branche électricité, trouveront dans notre
entreprise une place

d'apprenti électricien
Le certificat fédéral de capacité qu'ils obtiendront à la fin de cet
apprentissage donne, en outre, les perspectives professionnelles suivantes :

• monteur spécialiste en courant • ou certificat A de l'entreprise
faible fédérale des PTT

• ou chef monteur 9 ou maîtrise fédérale
• ou contremaître • ou Ingénieur-techniciens ETS
Pour tous renseignements, s'adresser à ELEXA S. A., électricité, téléphone
PTT, avenue de la Gare 12, Neuchâtel. r"
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———^^^—^^ la marmite à vapeur Idéale sans Joint de
f̂ijEEFZ &Â caoutchouc.

KAk^22£ f̂l Vente-Service et réparations pour la Suisse
romande

Av. de Beaulieu 28 - LAUSANNE
Tél. (021) 25 91 42.

TRANSFORMATION
ET RETOUCHE

de vestons - pan-
talons - manteaux -
robes - costumes.

RÉPARATION
de poches et fer-
metures éclair à
pantalons i

SUR MESURE
costumes - man- j
teaux et robes

R. POFFET
Tailleur

Ecluse 10, Neuchâtel
Tél. 25 90 17

1er étage
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DRIVE-IN SENN
LA C L E F  DES B O N N E S  O C C A S I O N S  - JL-gÉBÎ  . PIERRE-A-MAZEL 43

P R I X  C L A I R S  . . i P R I X  A F F I C H É S
— k ACCES LIBRE 24 HEURES SUR 24 HEURES A — 

flEftIN POUR TOUTE OCCASION SAINE
Pour faciliter votre choix, consultez la liste de nos occasions révisées et expertisées

Acompte Mensualités Acompte Mensualités
VW 1200 1967 1200.— 149.— VW 1600 L Variant 1970 3300.— 427.—
VW 1300 1967 1300.— 175.— VW 1600 L Variant 1969 1900.— 260.—
VW 1300 1968 1500.— 189.— VW 1600 TL 1967 1300.— 169.—
VW 1300 L 1970 1900.— 240.— Audi 100 LS 4 portes 1970 3500.— 453.—
VW 1500 scarabée 1969 1700.— 208.— Audi S 90 4 portes, 1970 3200.— 414.—
VW 411 LE Variant 1970 3500.— 453.— Audi 60 4 portes 1968 2100.— 279.—

I llllllllll llllllllUiUiagatMMgllHWWIIJB.HI.imil,̂  SBSPÎ T  ̂
EV ASAS *̂B—*—i™̂ — "̂

Vous remboursez un prêt comptant de fr. 600O.-en 36 versements mensuels
de fr. 201.40 par exemple. Vous fixez voua même le montant

et le nombre de mensualités. L'intérêt et les frais sont compris
dans les mensualités.

6000«- mprêt comptent
I Nom: 

15 Q Je m'Intéresse à un prêt e |
j .. .. comptant» et désire

Adres8e: recevoir la documen- i
l_ tation par-retour du courrier. |

VeuUlez découper et adresser ce talon-réponse à la Banque
Populaire Suisse. Centrale PrC, Case postale 3000 Beme 23.

Banque Populaire Suisse

DURS D'OREILLES?
Nouveauté sensationnelle: Otarion Normalizei

> enfin l'appareil de surdité dans le canal de l'oreille.

II est si petit qu'une place d'un sou le recouvre, donc invisible à porter.
S IMPORTANT I Nous nous occupons de toutes les formalités pour les

demandes d'octroi d'appareils de surdité par
¦ ' A S S U R A N C E - I N V A L I D I T É

t Démonstrations sans engagement à la

PHARMACIE MONTANDON
|i rue des Epancheurs 11 — Neuchâtel — Tél. 25 49 09

H le mardi 11 mal, de 10 heures à 18 h 30
I

|R| • mm Appareils

BOUYier rrères z ĵ &ïttTél. (021) 23 12 45

Lausanne 43 bis' °v - de |a Gara

Dvfl l  Adresse : 

ponr l'envol de Age i 

prospectes gratuits

GIRARD-PERREGAUX S.A.
La Chaux-de-Fonds

Lors de l'assemblée générale du 7 mal 1971, les actionnaires ont approu-
vé la répartition d'un dividende pour l'exercice 1970 de

Fr. 45.-
sur les actions au porteur de Fr. 250.— nominal.
II sera payable, après déduction de 30 % Impôt fédéral anticipé, soit

Fr. 31.50 net
à partir du 10 mal 1971 contre remise du coupon No 2 auprès des
banques suivantes :

— Société de Banque Suisse, Bâle et la Chaux-de-Fonds et tous leurs
sièges, succursales et agences en Suisse

— Banque Cantonale Neuchàteloise, Neuchâtel et la Chaux-de-Fonds
¦ — La Roche & Cie, Bâle /

— Plctet & Cie, Genève

La Chaux-de-Fonds. 10.V.1971
Le Conseil d'administration .

STERNEN GAMPELEN
Chaque jour

asperges fraîches
accompagnées d'un délicieux
jambon de campagne.
Prière de réserver votre table.
Se recommande :
Famille Schwander.
Tél. (032) 8316 22.
Fermé le mercredi.

au lieu de 10 h à 12 h

I 

Prêts 1express I
de Fr. 500.— à Fr. 20,000.— 

| 
i

# Pas de caution: | î
Votre signature suffit j§|

• Discrétion totale |
Adressez-vous unique- hï{
ment à la première pi
banque pour WÊ
prêts personnels. M
Banque Procrédit m
2001 Neuchâtel. av. Rousseau 5 fc !
tél. 038/24 63 63 «M

ê± A ouvert08.00-12.16 et 13.45-18.00 |ç3
^Hk Emw fenné 'e samedi byf

T̂ *BW Nous vous recevons B||
jpMr discrètement en local ?̂|

ABèL privé §g
»̂"̂ k , j li

MAjAY l̂i , NOUVEAU Service express } Wi

I Nom j fcsj

I Bw» I ||j
¦ Endroit ' I

. RECTIFICATIF
à lavis de tir du 21.4.71
Région : LA GRANDE-BERTHIÈRE

coord. moyenne 559300/215000
lundi, 10.5.71 de 10 h à 24 h
au lieu de 10 h à 12 h

Région No 14: LA GRANDE ET LA PETITE-SAGNEULE
coord. moyenne 551500/207000
lundi. 10.5.71 de 10 à 24 h

AVIS DE TIR
Des tirs avec munitions de combat auront lieu à Bevaix,
carrière du Suif , comme suit :

Lundi 17 mal 1971, de 1330 à 1700
Armes : Grenades de guerre
Zone dangereuse : Le Suif, pt 526 - lisière de forêt

jusque dans la région de domaine du
Cerf - Pré-Rond - zone NW Prise-
Steiner.
L'accès à la zone dangereuse est sur-
veillé, partiellement, par des sentinel-
les. Par ailleurs, des barrières et des
ecriteaux marquent l'interdiction du sec-
teur faisant partie de la zone dange-
reuse.

Mise en garde :

— En raison du danger qu'ils présentent, il est interdit de
toucher ou de ramasser des projectiles non éclatés
ou des parties de projectiles (fusées, ogives, culots, etc.)
pouvant encore contenir des matières explosives. Ces
projectiles ou parties de projectiles peuvent exploser
même après plusieurs années. La poursuite pénale se-
lon l'article 225 ou d/autres dispositions du Code pé-
nal suisse, demeure réservée.

— Celui qui trouve un projectile ou une partie de pro-
jectile pouvant encore contenir des matières explosives
est tenu d'en marquer l'emplacement et de le signa-
ler à la troupe, au poste de destruction ou au poste
de police le plus proche.

Poste de destruction des ratés : Arsenal Colombier,
tél. 41 21 31.

Le cdt Rgt Inf 45 : Colombier, 5.5.71

Tournoi à Six du F.-C. h/tarin
2, 3 et 4 Juillet 1971

TERRAIN DE LA TÈNE
Formules d'inscription au (038) 33 22 49

Miele
Lave-vaisselle automatiques

v, Ê If r "j 3khjBpii wp̂ ' W ÊuSmtt 'HB

^B-«T^BBjtë|flffl^H#kJ "-\JjH I

En Europe, Miele a convaincu jgplus d'acheteurs qu'aucune p

| Ch. WAAG |
i \  Spécialiste MIELE depuis 40 ans y

¦¦¦¦;
wa Pierre-à-Mazel 4 et 6 ' y

BOUTIQUE
JERSEY-TRICOT

Seyon 5 c
NEUCHATEL
Tél. 25 61 91
Exécute tous
les travaux

soigneusement
et rapidement

à des prix

Profitez

Frigos
15 modèles
au choix
à partir de

258.-
Imbattable

congélateurs
de 60 à 600 I.
à partir de

268.-
rabais Jusqu'à

300.-
Facilités de
paiement
prospectus sans
engagement.

Discount du
Vignoble
Fornachon
& Cie
Tél. (038) 46 18 77
2022 Bevaix

i la isuiui t iuics  j

[ Gorgonzola extra |
I H. Maire Fleury 16 I

f 

V O Y A G E S

"WëTTWER.
PENTECÔTE

Champagne-Bourgogne
3 jours 29-31 mai Fr. 200.—

ENGADINE - TESSIN
3 jours 29 - 31 mai Fr. 185.—
APPENZELL - MAINAU

2 jours 30-31 mai Fr. 120.—
i m̂ âmmt^^miÊmmsa m̂ÊmÊmmmmmmB m̂m B̂mÊÊtmamass

PROGRAMMES - INSCRIPTIONS :
AUTOCARS WITTWER P
Neuchâtel , Saint-Honoré, 0 25 82 82

A vendre
2 beau

lustres
anciens, en bronze,
vieilles cruches
en cuivre,
une vieille balance.
Tél. 53 16 77,
du lundi
au vendredi.

Dr Bize
i ABSENT

du 9 au 25 mai

Dr Clottu
SAINT-BLAISE

ABSENT
rln 11 au 22 mai

L'IMPRIMERIE CENTRALE, NEUCHATEL

-. CHIFFONS
toile et coton, dimensions minimales :
30 cm X 30 cm, propres, blancs et

couleurs

Nous sommes toujours Intéressés
à l' achat de

bijoux et d'argenterie
anciens et d'occasion

MAX HOWALD's Erb.
B E R N E
Gerechtlgkeltgasse 54
0 (031) 2214 10
Fermé le lundi

LOUP
2203 Rochefort
(038) 4510 55

achète toujours
meubles de style
et anciens ainsi
que tous meu-
bles d' occasion.
Débarras de lo-
gements complets.m

OPTIQUE
MARTIN LUTHER
r_* MAITRE OPTICIEN
Zy Milita tonde» n 1852
QD P l i a i  P a r y  7

2001 HEUCHATEl
Exiaita lalgniiiiniit il,
rapidement I ordonninei dl
vitra ocalliti
Téléphone 25 13 67

YVES REBER
Bandagiste-
orthopédiste

ne reçoit pas
le mardi.

A vendre
pour cause
de départ ,

SIMCA
1500 GLS
modèle 1968
42.000 km.
Prix à discuter.
Tél. (038) 41 12 84.

H Simca 1501 Break m
mfjs gris métallisé, 40.000 km. B§|
PÎ ĵ Radio. Parfait état. SJtfi

¦̂ v Fr. 8600. - J<2M

j 00J  l'affaire vfe%
Is^ '̂aujourd'huij^p

F Renault R 16 TS 1
| 1969, 52.000 km §
3 Expertisée S

JS Achat - Vente - Reprise fi
fi Facilités de paiement 2
j ja par crédit G. M. A. C. JE

\Jp^fcw prix . _̂mr*mj
J^9mmm\Wa*mmWmV3mf $

Ê̂mmTiS m̂KÏSWmW^l̂à m̂__ _̂_ _̂_. v—¦ —^HA 9 m^ M̂mar

On demande
à acheter
immédiatement

VW
modèle 1963, 1965,
expertisée.
Tél. 6311 18.

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché

A vendre

Camion
« Borgward »
modèle 1961,
charge maximale
3250 kg
Prix très avantageux.
Tél. (038) 33 23 23

, (heures de bureau)...

A vendre

Triumph
TR4 AIRS
1965-66.
Excellent état.
Tél. (038) 46 15 81
onràc 1Q haï irac
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-î ft\W^^ !̂̂ ^Tv^û̂ fy06 V \\" 80°A rich J

'«t x 1 k. \.x  ̂ic*»8 0̂*0 / "̂— x fy£o*àr~ 595 —-x
.JaillilM HllM -  ̂ ! 

'
<
'

" 
~
HpL' \a t>°° n^er°

eri 
—̂! N' 

POLirqUOI LUI CiaO? j Pas besoin de permis. U ne plaque de vélo\
jtfS^ f̂e |̂ 'fÉta 

ll lt 
* WÈÈ «4 c nés statl° X^^ 

\ Ciao est d'une élégance uniquer\ suffit-à partir de 14 ans. Vespa à partir \
J^!\E^ »V^ 

'
*
*¦ M. Ji ' 

BSSPT iâl' y l a de très belles couleurs et est \ de fr. 1425.-. Déjà plus de 400 points de \

^̂ CĈ m̂J f̂mak ̂ '̂ ¦̂«¦¦^̂ ¦PvSsl^̂ sta -Ja S* livrable avec un vaste jeu d'ac- \ vente et de service en Suisse. I
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I Une semaine FERNAND1
I pour votre beauté A]  ï onys
I et votre maquillage \^G,̂ P>4"
y Lors de votre visite à notre rayon de parfumerie, nous vous ferons ' B

CADEAU d'un flacon de

I DÉMAQUILLANT PRÉCAUTION "
I DE FERNAND AUBRY |

¦ 

d'une faleur de 10 fr. ra

j»i(.*aù'Notret .contingent est limité. Hâtez-vous ! ;,. , ., .̂ ,,, —

Bjâiq leau ui1. iBBgyàa . I . )' !

|
r**v >?*̂  ̂ W ¦ P

our 
un f |

acon ¦
§¦£ f | V̂i ; PRÊCAUTI0N 1

__ i l  J^̂J f] Ê̂ d'une valeur de 10 fr.

¦ Nom ¦

=| Adresse |y*|

1 |̂
I f̂Wik|Â|\ \̂Siii] W|MBMIWMMM  ̂MFMWWMéMMMI

^«M^̂ —^̂ ^1 V O Y A G E  S"̂ M̂

ŷi/iTTWER.
SÉJOURS DE PRINTEMPS :
I | |/» A M /™\ ù partir de 17-22 mai
LUV3ANU Fr. 245.— 24-29 mai

¦ I ¦ ̂ > A K I ̂ \ à partir de 17-29 mai
LUGANO Fr.425— (13 jours )

et7n
r
scrTpTo

5
ns : AUTOCARS WITTWER

2, rue Saint-Honoré, Neuchâtel - Tél. (038) 25 82 82

BOSCH
Lave-vaisselle 12 couverts 1298.-
Analyse gratuite du degré de calcaire î

Machine à laver 4 kg u programmes 1498.- j

REPRISE JUSQU'À 300 -
GARANTIE 100 % 1 AN

Livré et installé par- la maison Rôthlisberger

SERVICE BOSCH MÉNAGER
Neuchâïel , tél. 31 54 86 \
Bienne-Jura , tél. (032) 92 21 81

@ ® ® ® ® ® @ ® ® @ ® ® @ @ ©

I BEAUTY SCHOOL I
'¦¦j ! Â  Tout l'art du maquillage et des soins de la (Afy l

'M 5 leçons de 1 h 30 - Fr. 28 —
Tyi le mardi de 19 h à 20 h 30 y

î;-.3 Renseignements et inscription à envoyer à : h V|

I ÉCOLE CLUB MIGROS I
f|j 11, rue de l'Hôpital - 2000 Neuchâtel jy,;
ïM Tél. 25 83 48 iy j

jjg Nom : Prénom : A - ^

|H Localité : Tél. : K 'À

SP s'inscrit pour le cours de Beauty-School W {

Notre tuyau
pour nos prêts

personnels
Le nouveau crédit ultra-rapide vous devez accorder toute
Renco présente des avan- votre attention à nos derniers
tages décisifs. C'est pourquoi «tuyaux».

Tuyau no 4 N'examinez pas seulement Et rappelez-vous: il existe déjà
le coût des intérêts, mais aussi des crédits Renco avec un \
la largeur de vue de votre intérêt de 5%% seulement sur !
partenaire pour le cas où il le capital initial, c'est-à-dire j
vous arriverait de ne pas 9%% par an. Toute personne j
pouvoirtenir vos engagements se trouvant dans une situation î
ponctuellement. Tout retard financière ordonnée peut ;
peut sans cela vous coûter obtenir chez nous un prêt de jl
beaucoup d'argent et beau- fr. 1000.- à fr. 25000.-.
coup d'ennuis. :

Crédit Renco
1211 Genève ") , 31, rue du Rhône 8021 Zurich, Widdergasse 1 |
Téléphone 022/246353 Téléphone 051/230334 j

Bulletin d» commande
Veuillez m'envoyer sans retard, formules de demande de ;
et sans engagement, vos ' crédit.

Nom |
Prénom 

Rue |

, NP Domicile ÏL22L.
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CRÈME HORMETA "
POUR LE COU ET LE DÉCOLLETÉ

CRÊMS ACTIVE POUR FORTIFIER LES MUSCLES DU COU. REGENERER LES CELLULEt
ET RAFFERMIR LES T4SSUS

LAIT DE DÉMAQUILLAGE POUR LES YEUX
ADOUCISSANT ET FORTIFIANT ABASEd'HUILEBLEUE

DE CAMOMILLE ET AUTRES EXTRAITS DE PLANTES

HORME1A
Conseils et démonstrations

à notre rayon parfumerie du 11 au 15 mai

£% AU LOUVRE

f n'attendez pas 
^que votre femme

en vienne 8
à vous offrir j \
une bouteille / \
de @K&^( / \
... pour en boiijçCJLJ
Que vous soyez marié depuis un, dix (V j/; S\
ou vingt ans, c'est votre devoir de T̂*" —^% "*" ~̂ ^
continuer à plaire à votre épouse. En «̂ W ̂ ttRCE PAWW^^Ivous contemplant de profil, elle aime Js! J2/ *»̂ «»«i*t*fiï«»# -
trouver en vous le svelte fiancé qu'elle \ *̂**_ ^̂  iig -.. . . ..M>M ^As'était choisi. \ J*" «wneralB mw-m
Pour vous faire comprendre ses rêves, \ ï Qw^p "XZ ï̂/ïfLwelle pourrait vous offrir une bouteille \ 

^̂ ^̂ r̂^̂̂ è. \de Contrex, mais elle n'ose pas. Alors, \ yf^^>î~~ "̂ 5̂ 1 'de vous-même, surveillez votre régime, \. /  %7i ĝ'̂ "]>"'"'̂ f̂i ŷM
faites un peu de culture physique et ^- . ' ^̂ •̂«^"'̂ î AJ
buvez de l'eau de Contrexéville. En j j ^̂sSj ^B^&JGÈyactivant l'élimination sous toutes ses ;j ' ^̂ ^W&̂JSEẐ '̂
formes, Contrex vous aidera à mainte- j ,
nir la ligne de vos vingt ans. —M< -̂ ^^

Eau minérale naturelle sulfatée l :̂ &Maagf '̂
*¦ '¦¦ 'C' J

V

calcique \JE^^^C-'Ç- '¦/
^̂ 9*̂ - 2̂^̂  UNIADVERTIPm" P̂

Malgré votre absence, votre 62

téléphone est toujours prêt
pour vos clients!
Aucune communication, aucuns
commande n'est oubliée
ou perdue!

^¦AA 'À'C -CC'y CÇ

^̂ :% éif tëo

A-Zet
Alibicord

Alibi-Nota
-avec ou sans
téléquestionnement

L'un de nos télé-automates peut
répondre et noter pour vous aussi
quand vous êtes absent ou ne voulez
pas être dérangé. A partir de
Fr. 695.-. Tous les appareils sont
entièrement transistorisés.

Claude Ducommun
électricité, rue Orangerie 4

2001 Neuchâtel
Tél. (038) 25 28 00TESSERETE près de LUGANO

(ait. 550 m)
Superbe station climatique et de vacances.
Liaison directe à Lugano par bus et auto
postale. Route depuis Taverne et Lugano :
10 minutes. Excursions merveilleuses dans
la campagne et sur les montagnes. Pêche -
équitation.

f̂
^ 

^̂ Bt Bons hôtels, pensions,
& k "Ja restaurants et maisons

K
^

in
^
3 Renseignements et pros-

|HHrJmfjaX Pr0 Tesserete -
É5|s|ïS**3Sl 6950 Tesserete

Conservatoire de musique de Neuchâtel
Mercredi 12 mai 1971, à 20 h

AULA DU CENTRE SCOLAIRE DU MAIL

AUDITION
classe de piano HARRY DATYNER

Jeudi 13 mal 1971, à 20 h 15
SALLE DU CONSERVATOIRE

RÉCITAL DE PIANO
ERNST MICHEL

pour l'obtention du diplôme supérieur d'exécution
(classe Harry Datyner)

Entrée libre
Collecte en faveur du « Fonds des Auditions »

Mécontent
de votre
radio ou

téléviseur !
Téléphonez
au 25 54 93

F. STIEGER
Bercles 5
Seulement

la réparation.

f On va y venir... \
On y reviendra...

au
E M E '

la nouvelle boîte à la mode.

W
Discothèque.

Ambiance comme nulle
'part ailleurs.

Consommation
de premier choix.

Apéritif dès 10 h. 00
jusqu'à 20 h. 30.

Danse dès 21 h. OO
jusqu'à 2 h. (samedi 3 h.)
Rue des Chavannes 19
(Ancienne Petite Cave)

\ Neuchâtel J

B 

Offset de bureau
Stencils à encre
Dactylographie

BUREAU-SERVICE

NEUCHATEL
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L'annonce
reflet vivant du marché

l'annonce dans la
Feuille d'avis de Neuchâtel

3

3 I K*lILW Ja¦«•ISF'IïI»J JH
a 16.45 Le Jardin de Romarin

W 17.05 La boîte à surprises

jj 18.00 Télèjournal
H 18.05 Bilder auf deutsch

3 18.30 (C) Le Yémen :
Entre hier et demain

3 19.00 (C) Babar
3 19.05 Mon seul amour
3 19.40 Télèjournal

g 20.05 (C) Carrefour

3 20.25 Temps présent
(C) USA : La fin du rôve

 ̂
22.05 (C) Orchestre populaire

=, de Manhattan

 ̂
22.35 Téléjournal

Artistes de la semaine
3 22.45 Télécadres

3 ^̂ HiH HaK Mi iiimnni11 KTTTnTJH/.ilJlTr''sri[eiij ^!- g ĵJJËUflUljUàéMiMtoMtfSi
-j —¦

3 17.25 (C) Biologie maritime

jj 18.15 Télévision éducative
3 18.44 (C) Fin de journée

a 18.50 Téléjournal

g 19.00 L'antenne ,
D 19.25 (C) Ensorcelante Jeannie

a 20.00 Téléjournal

§ 20.20 Was kam denn da in's Haus ?
? 21.50 Téléjournal

a 22.00 Je suis un arbre
u .._________—__________________________—___.______________________ .Q iMiiffiff nnriTrTWini
H If f î Ëf â Z S M M m W m
H 10.23 Télévision scolaire
Q 12.30 Midi chez vous
D 13.00 Télé-midi

? 13.30 Cours de la Bourse

5 13.35 Je voudrais savoirn 
d 14.05 Télévision scolaire

0 14.25 Le Saint mène la danse
H 18.30 Dernière heure
D 18.35 Vivre au présent

? 18.45 Pour les petits
Q 19.00 Actualités régionales
d 19.25 Rien que la vérité

§ 19.45 Télé-soir
S 20.15 France-inter magazine
0 20.30 XXe siècle
jj Les Etats-Unis
D 22.00 Jazz

§ 22.30 Télé-philatélie

° 23.00 Télé-nuit

n
j-jj H LUHJIl Kl L BI ¦ III—1L_ °

¦ 
n

18.00 Cours du Conservatoire H
national des arts et métiers rj

19.00 Actualités régionales B

19.20 (C) Colorix D
(C) 24 heures sur la II g

20.00 Journal n
20.30 (C) Anthologie de l'humour y
21.30 Portrait de l'univers B

La dyslexie §
22.30 (C) Presto
23.00 (C) 24 heures dernière nn

D
nn-nm—m i jimuinn mu—mm n¦kVi VWA A , w Ê L I'i * M 5 Ml n
\\KJ_yU_3ai*mmmmXMmmmmmMmm!mM ?n
18.10 Per i piccoli g
19.05 Telegiornale n
19.15 La pena di morte rj

nel cantone Ticino D
19.50 Obiettivo sport
20.20 Telegiornale Q
20.40 (C) L'altalena n
21.10 Enciclopedia TV.
21.35 La Milanese :
22.25 L. van Beethoven : Egmont 0
22.40 Telegiornale ¦

nn
____________________ n

mf -Vl 1 *TriFiXciwI»!¦¦ .. .y.-i n^^^^^¦¦¦¦MBBBBBBB MBBBimMl an
16.15, téléjournal. 16.20, pour les n

enfants. 17.10, le secret des mers, rj
17.55, téléjournal. 18 h, programmes S
régionaux. 20 h, téléjournal, météo, n
20.15, le moniteur. 21 h, connaissez- n
vous le cinéma î 21.45, Chronik der S
laufenden Ereignisse. 23.20, téléjour- H
nal , météo. ?nn
sunwnitM-.M-ww ¦¦ i nBMar.V ¥ IJ ? V.V«1:1 JEHm I DÛdUiÉMMULHll I n

17.30, informations, météo. 17.35, §
mini-show. 18.05, plaque tournante. S
21.05, onze Fioretti. de saint-Fran- D
duel à trois. 19.45, informations, mé- n
téo. 20.15, les agences matrimonia- Q
les. 21 h, chronique juridique. O

18.40, sketches et chansons. 19. 10, n
çois d'Assise. 22.30, informa- ?
tions, météo. 22.45, tribune sportive, g

n , u
a CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- n

H pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables S
§ du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- R
n gnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- n
S taires et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des program- jj|
n mes de télévision. n
n n?nnnDnnuoaDnnnnnnnnnnnnnnnnnQnnnnnnnnnnnnanDnnnnannn

Un menu
Carottes râpées.
Poulet à l'estragon.
Céleris sautés.
Fruits.

Le plat du four :

Poulet à l'estragon
Le plat du jour poulet à l'estragon

Choisir un poulet de 1 kg 500 environ
poivrer l'intérieur et ajouter un bouquet
d' estragon, brider ensuite le poulet et
le faire dorer sur toutes ses faces dans
une cocotte contenant 40 g de beurre,
pendant 20 minutes. Couvrir, laissez
cuire encore 45 minutes à petit feu.
Au moment de servir, découper le pou-
let sur un plat de service, retirer le
bouquet d' estragon, conserver au chaud.
Délayer une cuillerée à soupe de maï-
zena dans très peu d'eau et ajouter à
la sauce. Faire donner un bouillon pour
velouter la sauce. Retirer du f e u  et
ajouter deux cuillerées à. soupe de crè-
me fraîche; saupoudrer d' une cuillerée
à soup e d' estragon hach é au moment de
servir.

Lait
Le lait sert à votre beauté. Pulvérisez-
le en fines gouttelettes sur tout votre
visage pour former une esp èce de mas-
que que vous garderez pen dant une
vingtain e de minutes. Rincez ensuite à
l' eau de rose.
Le lait nettoy era également les feuilles
de vos plantes vertes.

Infusion
On peut confectionner une infusion de
pom mes en coupant les fruits en petits
morceaux et en versant dessus de l'eau
bouillante. Cette boisson, fil trée et su-
crée, plaît aux malades les p lus diffi-
ciles.
L'eau de Vichy additionnée de jus de
citron et de sucre combat efficacement
les nausées.

Paillassons
Comment entretenir et nettoyer les pail-
lassons ?
Le coco s'entretient régulièrement une
ou deux fois par semaine à l' aspirateur.
Lorsqu'il est très sale il doit être lavé
à l'eau chaude savonneuse additionnée
d'une cuillerée d'ammoniaque.
Les tapis-grattoirs destinés à l'extérieur
existent soit en f e r  galvan isé à croisil-
lons, soit en caoutchouc ou en plastique
muni en surface de p iquants. Le plas-
tique se nettoie facilement à l'eau tiède
savonneuse et à la brosse — le caout-
chouc se lave à l'eau tiède additionnée
de savon de Marseille, le rinçage se fa i t
à l'eau pure et tiède p lusieurs fois .  Dans
la dernière eau on peut ajouter une cuil-
lerée à soupe d'ammoniaque par litre
d'eau, qui conserve le caoutchouc bien
souple.
Le fer  galvanisé ne rouille pas, on le
dégraisse à la brosse, mouillée d' un mé-
lange d'eau tiède et de détergent; rin-
cer soigneusement à l' eau claire puis
essuyer.

A méditer
Avant de se risquer en amour, le cœur
s'essaie dans des amourettes : il fa i t  des
brouillons.

BIRABEAU

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.32,

3è villes en villages. 6.35, 8.10, la route
ce matin et le concours roulez sur l'or.
6.59, horloge parlante. 7 h , miroir-premiè-
re. 8 h, informations, revue de presse. 9 h,
informations. 9.05, à votre service. 10 h,
informations. 10.05, cent mille notes de mu-
sique. 11 h, informations. 12 h, le journal
de midi , informations. 12.05, aujourd'hui , un
an déjà. 12.29, signal horaire . 12.30, mi-
roir-midi. 12.45 , le carnet de route. 13 h,
variété-magazine 14 h, informations. 14.05,
réalités. 15 h informations. 15.05, concert
chez soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures , Rebecca. 17 h , informations.
17.05, tous les jeunes, bonjour les enfants.
18 h, le journal du soir, informations. 18.05,
médecine et santé. 18.30, le micro dans la
vie. 19 h, le miroir du monde. 19.30, ma-
gazine 71. 20 h, drôle de numéro. 20.30,
La Voix du commissaire, pièce de M. Du-
cros et R. Arléry. 21.25, quand ça balan -
ce. 22.10, découverte de la littérature et de
l'histoire. 22.30, informations. 22.35, club de
nuit. 23.25, miroir-dernière. 23.30, hymne na-
tional.

Second programme
10 h , œuvres de Saint-Saëns. 10.15, ra-

dioscolaire. 10.45 , œuvres de Saint-Saëns.
11 h , l'université radiophonique internationa-
le. 11.30, initiation musicale. 12 h, midi-
musique. 14 h, Musik am Nachmittag. 17 h,
musica di fine pomeriggio. 18 h, tous les
jeunes. 18.55, bonsoir les enfants. 19 h,
émission d'ensemble. 20 h, informations, cet-
te semaine en pays genevois. 20.15, jeunes
artistes. 20.40, le Chœur de la Radio
suisse romande. 21 h, La libération de
Thèbes livret et musique de R. Kelter-
born. 21.45 plein feu sur l'opéra. 22 h, la
musique et 'la foi (6). 22.30, l'écrivain et la
vie du pays. 23 h. hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h , 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, bonjour en
musique. 6.20, musique récréative pour jeu-
nes et vieux , avec un récit de O. Maag.
6.50, méditation. 7.10, Auto-radio. 8.30, mu-
sique avant tout. 10.05, divertissement po-
pulaire pour jeunes et vieux. 11.05, car-
rousel. 12 h , musique légère. 12.40, rendez-
vous de midi. 14 h , magazine féminin. 14.30,
radioscolaire. 15.05, les accordéonistes G.

Schwab et G. Hofstetter . 15.30, musique
champêtre et jodels.

16.05, AUtagslegende , d'après une pièce
de G. Sos. 17 h , musique russe. 17.15, pour
les jeunes. 18 h , information, actualités.
18.15, radio-jeunesse. 19 h, sports, communi-
qués. 1915, informations , actualités. 20 h,
concert pour les auditeurs domiciliés en Suis-
se romande. 20.40, boîte aux lettres. 22.15,
informations, commentaires, revue de presse.
22.30, Sérénade pour Agnès. 23.30, noctur-
ne musical.

Les amphétamines
qui remplacent la marijuana
Les autorités médicales américaines s'ef-

forcent actuellement de contrecarrer l'usage
de plus en plus répandu des amphétamines.
On estime que huit milliards de ces pilules
sont produites chaque année aux Etats-Unis,
la moitié étant vendue illégalement, hors
de tout contrôle médical. Le médicament
est utilisé pour diminuer l'appétit des per-
sonnes qui suivent un régime amaigrissant,
ou comme excitant pour les gens déprimés.
En fait , beaucoup de personnes les pren-
nent à la place d'autres drogues comme
la marijuana. C'est pour éviter ces utilisa-
tions illégales, que des prescriptions plus
strictes vont être prochainement édictées.
On sait aussi que certains sportifs se do-
pent avec des amphétamines.

La cigarette
compense le verre d'alcool

En ralentissant la production d'une cer-
taine hormone, l'alcool pousse l'organisme
à trouver une compensation dans la ciga-
rette. Un chercheu r hindou travaillant aux
Etats-Unis a découvert que l'alcool freine
la sécrétion d'une hormone importante pour
l'équilibre du corps, en particulier pour la
régulation du taux de sucre dans le sang
ou de la pression sanguine. Au contraire,
la nicotine accélère la production de cette
hormone. Le fumeur qui arrête de fumer
trouve donc beaucoup plus difficile de s'en
tenir à ses bonnes résolutions , lorsqu 'il a
bu de l'alcool ; l'organisme réclame alors
la compensation que pourrait lui fournir le
tabac.

NEUCHATEL
Salle des conférences : 20 h 30, Huitième

printemps musical.
TPN, Centre de culture : 20 h 30, Hugh

Davies.
EXPOSITIONS. — Galerie de la Tour de

Dicsse : Exposition Aurèle Barraud.
CINÉMAS. — Bio : 15 h et 20 h 45,

Léo the last. 18 ans. 18 h 40, Un coin
tranquille à la campagne. 16 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Mitraillette Kel-
ly. 18 ans.

Palace : 20 h 30, Montre-moi ton petit
oiseau. 20 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Ya ya mon
général. 16 ans.

Rex : 20 h 30, Comte Porno. 18 ans.
Studio : 20 h 30, L'Exécuteur. 16 ans.
Pharmacie d'office : BI. Cart , rue de l'Hô-

pital. La période de service commence
à 8 h. La pharmacie de service est ou-
verte jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h , le
poste ' de police (25 10 17) indique le
pharmacien à disposition en cas d'ur-
gence.

Matinée agitée, impulsive et violente. Le soir régnera un climat de paix et de travail efficace
Naissances : Les enfants de ce jour seront emportés et impulsifs , mais généreux et bien-

veillants.
BÉLIER (2 1 /3-19/4)
Santé : Désintoxiquez-vous par des moyens
naturels. Amour : Montrez-vous conciliant.
Affaires : Ne démarrez pas trop vite , pre-
nez votre temps.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Gorge à surveiller. Amour : Tene2
compte des aspirations de l'être aimé. Af-
faires : Libérez-vous de nos complexes d'in-
fériorité.

GÉMEAUX (2 1 /5 - 21/6)
Santé : Prenez des vitamines. Amour : Ne
vous laissez pas entraîner. Affaires : Faites
les choses avec esprit de suite.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Soyez régulier dans vos habitudes.
Amour : Approfondissez vos sentiments. Af-
faires : Montrez-vous très positif et pratique.
LION (23/7 - 23/8)
Santé : Profitez du beau temps pour vous
aérer. Amour : Faites preuve d'indulgence.
Affaires : Ne cherchez pas à imposer votre
autorité.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Très grande fati gue, reposez-vous.
Amour : Vous ne pouvez plus reculer. Af-
faires : Voyez l'ensemble de vos problèmes.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Douleurs dans les reins. Amour :
Paix et bonheur dans votre foyer. Affai-
res : Restez dans la limite de vos possi-
bilités.

SCORPION (24/ 10-22 / 11)
Santé : Reprenez vite des forces. Amour :
Ne cultivez pas de mauvais sentiments. Af-
faires : Ne cherchez pas à embrouiller les
choses.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Vivez en naturiste. Amour : Votre
situation n 'est pas catastrophique. Affaires :
Restez dans le cadre de vos responsabilités.

CAPRICORNE (22/ 12-19/ 1)
Santé : Couchez-vous un peu plus tôt.
Amour : Ne vous laissez pas emballer par
la passion. Affaires : Réfléchissez bien avant
de vous décider.

VERSEAU (20/ 1-18/2)
Santé : Tendance aux spasmes. Amour :
Soyez sincère avec l'être aimé. Affaires :
Des aides vous seront proposées.

POISSONS (19/2-20/3) '
Santé : Evitez le froid et l'humidité. Amour :
Montrez de la patience et de la générosité.
Affaires : Ne soyez pas indolent.

HORIZONTALEMENT
1. Jouvenceau. 2. Ont des maîtresses. 3.

Symbole. — Telle la Vérité sortant du
puits. — Retranché. 4. Bande de voyous.
— Logement. 5. Il prend la vie du bon
côté. — Tissu d'ameublement. 6. Filon. —
D'une lisière à l'autre. 7. Procure parfois
un bénéfice peu enviable. — Mère de Per-
sée. 8. Absorbé. — Où peut puiser le pré-
voyant. 9. Transmis. — Serré. 10. Person-
ne. — Elles ont une place au Paradis.

VERTICALEMENT
1. Ce qui plaît. 2. Un peu de temps

gagné. — Surveillance attentive. 3. Agré-
ment du vieux Toulouse. — Futur glacier.
—- Grade. 4. Qui dure longtemps. — Plan-
te vivace. 5. Personnage choisi. — Pour
prendre des alouettes. 6. Possessif. — Pour
prendre des petits oiseaux. 7. Pronom. —
Prénom féminin. 8. Ronge. — Malaisé. 9.
Sans aucune ambiguïté. — Elle envelop-
pe les poumons. 10. Elle travaille pour
Morphée. — Ressentis.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry - La Côte. W. Gauchat , Peseux
tél. 31 11 31.

COLOMBIER
Cinéma Lux : Relâche.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Je vois,

je tire...
MARIN

Au Cafignon : Eugène Favre.

D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : En accord avec Serge, Hubert Bonisseur de la Bath
feint de céder à la menace du scandale pour devenir un infor-
mateur du M.V.D.

Une table d'écoute

Hubert fut enchanté. De cette manière , il allait pouvoir ren-
contrer fréquemment l'officier du M.V.D. sans attirer la suspicion.
- Excellent », dit-il. L'eau coulait maintenant avec régularité , mais
le bruit de fond restait assez fort pour empêcher les micros d'en-
registrer clairement aucune parole. « Je suppose, continua Serge,
que votre mission se rapporte aux travaux du professeur Aguéev
sur l'Arctique 7 » — « Exact. Eclairez-moi sur son compte. » —
« Soixante ans, intègre, remarquable savant. Mais veuf d'un pre-
mier mariage, a épousé malgré l'opposition des siens une danseu-
se du corps de ballet renvoyée pour inconduite, qui trompe son
mari avec le chauffeur de sa voiture officielle. »

•• Les noms?» demanda Hubert. « Elle s'appelle Galina, et le .
chauffeur est Choura Tikhov. — <• L'adresse ?» — « Route de Pé-
trodvoretz. Le chauffeur loge dans un pavillon. » La baignoire al-
lait déborder. Serge ferma le robinet, arrêtant ainsi le chauffe-
eau, qui protesta bruyamment. Hubert se glissa dans l'eau brû-
lante, où il demeura sans bouger pendant un peu plus de trois
minutes, à son habitude. Puis il se savonna , et se frotta énergi-
quement le corps avec une serviette. « Je vous ramène à l'Asto-
ria, » dit Serge.

Sa voiture était rangée devant la maison. Serge se mit au vo-
lant. « Est-il possible d'installer une table d'écoute avec coupe-
circuit et poste parasite sur la ligne du téléphone de la maison
Aguéev ? » s'informa Hubert. « Sûrement. La ligne est aérienne.
Elle passe par le pavillon occupé par Tikhov et aboutit à la villa.
On pourra installer le dispositif dans le grenier du pavillon. » —
«Qu 'est-ce que vous faites de Tikhov?» — «I I  n'y est jamais.
Le professeur et sa femme font chambre à part . Aguéev ne se
couche pas sans avoir mis des boules de cire dans ses oreilles.
Tikhov passe ses nuits dans le lit de Galina. Je mettrai la chose
en place quand vous voudrez. »

« Le plus tôt sera le mieux. » — « Ce sera fait demain. » —
« Tikhov parle-t-il l'anglais ,» Serge se mit à rire : «C' est un beau
garçon , mais un imbécile. II a déjà bien du mal à parler le rus-
se. „ — « Et Galina ? »  — « Assez bien. » — « Qu'est-ce qu 'elle fait ,
toute la journée ? »  — « Elle est rédactrice dans un journal de
modes. Vous la verrez sûrement demain après-midi à l'Astoria , -
où aura lieu une présentation de fourrures aux acheteurs étran-

? gers. » — « Comment la reconnaître ?» — « Je la ferai demander
par téléphone à trois heures juste. » — « Très bien. » — « C'est
tou t? »  demanda Serge. Hubert réfléchit : «J' aimerais qu'on puisse

; tenir ce Tikhov bien en main. »
(Copyright Opéra Mundi)

Demain : La bouteille de vodka
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Auto-école ABC
Petite voiture - Parcage facile

DOUBLE COMMANDE
J. Rindisbacher Tél. (038) 25 90 59
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J Pour vos VACANCES t

\ INDIVIDUELLES ou ACCOMPAGNÉES j
i 1 semaine de Jf CROISIÈRE combinée avec '
J 1 semaine de séjour à RHODES 'i y compris train 1re classe, \
J excursions, transferts, assurances, >'
i guide, etc. (
' Départ de Berne, dès Fr. 925.— '; '
', VOYAGE SUR LE RHIN

au départ de Bâle : J

J 6 jours, depuis Fr. 880.— ,.
i 7 Jours, depuis Fr. 920.— J
! 9 jours, depuis Fr. 1035.— !
! !
,. VACANCES EN SCANDINAVIE J>' accompagnées J
/ 12 variantes différentes '!
' au départ de Bâle dès Fr. 1560.— t;
* VACANCES A LA MER ï
J en train, avion, car, ou avec 'i votre voiture. j

AGENCE DE VOYAGE
.; BICKEL & Co J
! Place de la Poste NEUCHATEL j
j Tél. 2510 75 '•
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^̂  fait cadeau de la plus belle
Capri de Suisse: uner Capri 2600 GT XLR
couleur spéciale ce orange».

Jamais encore les automobilistes n'ont vécu un tel suspense
chez leur concessionnaire Ford. En effet, quiconque essaie une
Capri a la chance de gagner la 2600 GT XLR, cette Ford Capri
de rêve, unique en son gerne.

But en vue! Le sprint final a commencé. Dépêchez-vous de
téléphoner à votre concessionnaire Ford, de faire votre course_ _ . d'essai et de vous mettre ainsi sur les rangs. Vous avez encore

FOI*Cl I^GSt© la chance de gagner. ^mf SS52m\Wmm.le pionnier... de votre chance. ^̂ ^1
Neuchâteh: Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer , 11, Pierre-à-Mazel, tél. (038) 25 83 01.
La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer , 8, boulevard des Eplatures, tél. (039)
26 81 81 ; magasin de vente : 92, avenue Léopold-Robert, 102, rue de la Serre.
Le Locle : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer , 51, rue de France, tél. (039) 31 24 31.
Saint-lmier : Garage Mérija S. à r. I., 24, rue de Châtillon, tél. (039) 41 16 13.
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VOYAGES VOUS PROPOSENT POUR CET ÉTÉ: 1( BON L"sa&TG.:«

Ewl^m E E E mEmmmf A m̂m ' * Je désire recevoir une documentation gratui te gêné- V;

2, Saint-Honoré, 2000 NeuchâTei VACANCES BALNÉAIRES EN AVION OU EN TRAIN role ou plus sPéd°lemen> 

GRAND CHOIX DE CROISIÈRES - VOYAGES EN CAR , Prénom et nom : 

S X A| *}ÇQ*) QO VOYAGES INDIVIDUELS POUR TOUTES DESTINATIONS i n̂ 
ICI. AD OJL OJL —? REPRÉSENTANT DE: AIRTOUR, HOTELPLAN, KUONI i— \ Localité :
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L'annonce
reflet vivant du marché

Les entreprises appellent Manpower
— pour remplacer des employés ou ouvriers

absents (vacances, maladie, accident,
service militaire, etc.)

— en renfort par suite de surcroît momen-
tané de travail.

Les clients font confiance à Manpower
— parce qu'elle leur offre un ensemble de '1 garanties que seule une organisation

mondiale active depuis plus de 20 ans,
avec 683 centres répartis sur 5 conti-
nents, est à même d'apporter

— parce que le personnel temporaire y est
sélectionné, ses connaissances et quali-
fications vérifiées

— parce que le détachement du personnel 
^^^^^-n'est pas facturé en cas d'affectation  ̂ \

non satisfaisante, si celle-ci est signalée /f '
dans les 4 heures qui suivent la prise î S  ̂

~
éw*& "Z^P"""1

du poste effective de l'employé /fct 3̂ ^S~J \— parce que Manpower présente une m ^"̂ ^,̂f * 1 \
gamme de 623 qualifications profession- j f- ; {
nelles couvrant les secteurs bureau, & / ' 

j^vente, industrie, technique et transports «a / U^\ ! \—¦ parce que leur appel est toujours le Npj / A (\ ,\\
bienvenu, même pour un simple rensei-
gnement professionnel. . j

POURaUÛI MANPOWER
Les employés travaillent à Manpower
— lorsqu'ils se trouvent dans une période — ¦¦ ¦¦ ... i,..

de transit entre deux emplois stables TRAVAIL TElVIPORAlRE
— lorsqu'ils se rendent sous peu à l'étranger TQIITF S PROFESSIONS
— en complément d'une activité qui leur

laisse du temps libre
— pour payer leurs études
— pour les ménagères qui cherchent à 8a» rue «U Seyon

reprendre contact avec la vie profes- Tél. 24.76.76
sionnelle, lorsque les enfants sont en U C I IAU âTCIâge de scolarité. NcUV/ H AT C L

VISITEZ A COLOMBIER
le grand centre de

¦¦¦ ¦̂¦̂ ¦̂ '¦¦k.i  ̂ DOCUMENTATION TEXTILE pour

FRED KUNZ RIDEAUX et MEUBLES
TAPISSIER - DÉCORATEUR TAPIS DE FOND
COLOMBIER - Rue Haute 15 - Tél. (038) 41 23 15 - Parc pour voitures

corceiies j .-c. vuilliomenet
Petit-Berne 7 a ¦

Tél. 31 44 06 installations sanitaires
ferblanterie - chauffage à gaz

PeSGUX machines à laver

Grand-Rue 2 toutes réparations et transformations
Tél. 31 44 49 détartrage de boilers

é S

I

Nos belles occasions Bj

TV Suisse - France I i
Grand écran S

Valeur neuf 1395.— |j

cédé à 240.—- |
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GELÉE ROYALE POLLEN
DIRECTEMENT DU PRODUCTEUR

Documentation gratuite sur demande à
CEDISA, 1022 CHAVANNES-RENENS

Téléphone (021) 35 48 22



Le premier congrès international de
« civitas nostra » a eu lieu à Sion

De notre correspondant :
Une centaine de personnalités parmi les-

quelles des délégués de France, de Belgi-
que, du Liban , encadrant les spécialistes
suisses du patrimoine national se sont réu-
nis samed i et dimanche à Sion à l'occa-
sion du premier congrès international de
• Civitas nostra », ce vaste mouvement dé-
clenché à travers le monde pour tenter
de sauver les meilleurs témoins du passé.

Au cours de ce congrès, il fut beaucoup
question de Sion , Lyon, Annecy, Lausan-
ne , Genève, Fribourg et autres cités atta-
chantes par le caractère que l'histoire leur
a donné.

Parmi les personnalités étrangères pré-
sentes, citons notamment M. Robert Od-
dos, délégué du ministère culturel de Fran-
ce, Jacques de Sacy, président de l'Asso-
ciation des villes de France, Régis Ney-
ret , de Lyon , président de « Civitas nos-
tra », Jacques de Place, délégué régional
du tourisme de Lyon, Georges Grand-
champ, maire adjoin t d'Annecy. Plusieurs
de ces messieurs devaient d'ailleurs animer
activement le forum organisé sur le thème
« pour ou contre le tourisme dans les
centres historiques ».

Sur le plan administratif , un seul point
à retenir d'essentiel : le Français Régis
Neyret a cédé son fauteuil présidentiel
au Suisse Gérard Bougarel , de Fribourg.

LES CONCLUSIONS DU CONGRÈS
Du débat public qui eut lieu dans la

salle des députés , nous retiendron s surtout
les conclusions suivantes :

Les quartiers anciens de nos vieilles
cités ne doivent pas seulement être un
décor à protéger mais un cadre de vie
marqué par la continuité de l'habitat , en
un mot : un tissu serré de relations hu-

maines. Ils doivent rester une valeur de
référence permanente.

Le mouvement explosif du tourisme ,
quant à lui , semble irréversible pour de
multiples raisons : progression démographi-
que , augmentation du niveau de vie, né-
cessité des loisirs , recherche de l'inédit ,
du jamais vu.

Face à l'exploitation industrielle de ce
phénomène , il importe de préserver non
seulement le passé mais encore assurer
l'avenir de nos centres historiques.

Certes, un équilibre est possible entre
« tourisme et patrimoine » , mais il faut
tenir compte des capacités d'accueil pro-
pres à chaque centre historique. Les ora-
teurs ont cité les exemples à proscrire
telle la cohue des touristes à Pérouges
les samedis et dimanches , le défilé des

ÉVITER L'ARTIFICIEL
Certes, le tourisme bien compris est

un moyen de sauver les centres histori-
ques. Il faut aider dans certains cas à
faire revivre certains quartiers , mais il
faut éviter l'artificiel. Il importe aux pro-
moteurs du tourisme dc respecter tout
d'abord les lieux . Ce respect ne peut
s'acquérir que par la connaissance de la
dimension humaine , économique , esthétique
et historique des lieux. Une collaboration
s'impose entre les amis du passé et ceux
qui ont le regard tourné vers l' exploitation
touristique. < En mettant certaines richesses
en valeur , devait dire le présiden t de
« Civitas nostra » , n 'allons-nous pas jouer
aux apprentis-sorciers ? N'allons-nous pas
faire triompher finalement — puisque nous
sommes à Sion — « le Valais du tiroir-
caisse » ?

U est bon d'animer les vieux quartiers
mais il faut que ce soit la population

de l'endroit qui y participe. Une anima-
tion nocturne excessive et permanente —
on cita ld cas du Vieux-Lyon — est
pernicieus e car elle transforme le quar-
tier historique en un simple article de con-
sommation. Le tourisme doit aboutir à
un mieux-être tant pour les visiteurs que
pour les habitants.

Ce premier congrès internatio nal organisé
par le groupement de Sion « Sedunum
nostrum » bénéfici a d'un temps idéal et
fut couronné de succès.

M. F.
VOLKETSWIL (ATS). — Une fillette de

7 ans qui traversai t samedi la chaussée à
à Volketswil, Priska Signer , a été atteinte
par une voiture. Elle est décédee des suites
de ses blessures.

Suffrage féminin
dans la commune
de Stuesslingen

STUESSLINGEN (ATS). — Les citoyens
de la commune soleuroise de Stuesslingen
se sont réunis en assemblée extraordina ire
et ont décidé l 'introduction du droit de
vote et d'éligibilité des femmes sur le plan
communal.

Fillette tuée
par une voiture

deux blessés
Accidents : un mort

(c) Plusieurs accidents sont survenus , du-
rant la nuit de samedi à dimanche , dans
la région de'Monthey.

A 23 h 20, un cyclomotoriste , M. An-
selme Morgia , 38 ans , domicilié à Col-
lombey, est entré en collision avec una
voiture au carrefour Bel-Air , à la sortie
de Monthey en direction de Collombey.
Blessé , il a été transporté à l'hôpital de
Monthey.

A 4 h 15, une moto conduite par M.
Pierre-Louis Jacquemin, âgé de 22 ans,
domicilié à Choëx , sur Monthey, a quitté
la chaussée au virage de la Croix. Ce
virage est situé entre Collombey et Muraz.
La moto a heurté une borne et a pris
feu. M, Jacquemin a été grièvement blessé
et est décédé peu après son admission
à l'hôpital de Monthey. Sa passagère a
été blessée.

Vicient incendie à Sierre
(c) Dimanche matin , un violent incendie
a complètement détruit dans un locatif
dc Sierre , un appartement appartenant à
M. Fernand Eggs. Lorsque les pompiers
arrivèrent , des flammes de plusieurs mètres
déjà jaillissaient par les fenêtres. C'est
dc justesse que des voisins ont pu sauver
les deux enfants de la famille Eggs.

L'appartement de quatre pièces est en-
tièrement carbonisé avec tout ce qu 'il con-
tenait. Il y a pour plus de 100.000 fr.
de dégâts.

Le sinistre eut lieu exactement dans
le locatif situé près de l'église de Muraz-
sur-Sierre! On craint qu 'une imprudence
d' enfant ne soit à l' origine du mal.

Bâle-Ville : 9357 habitants de plus
... un conseiller national de moins

De notre correspondant de Bâle :
Les résultats du recensement fédéral du

1er décembre 1970 sont maintenant connus
et l'on sait que la population de Bâle-

Ville a passé , en dix ans . de 225.58S
à 234.945 habitants ce qui représente une
des plus maigres augmentations de tout
le pays : 9357 personnes (4,1 %). Zurich ,
durant le même temps , a vu sa population
augmenter de 93.773 habitants , Vaud de
S2.339, Genève de 72.365, Argovie de
72.344 et Bâle-Campagne de 56.607 (soit
38,2 %, record suisse !).

Cette stagnation relative est évidemment
due à l'exiguïté du territoire cantonal ,
qui fait que de très nombreux arrivants
préfèrent aller habiter les communes « cam-
pagnardes » de la périphérie. Le même
phénomène se produit d'ailleurs à l'inté-
rieur de l'Etat citadin , où l' augmentation
a été, en dix ans, de 4,6 % dans le
Grand-Bâle ouest de 1,8 % dans le Grand-
Bâle est et de 2.8 % dans le Petit-Bâle ,
alors qu'elle atteignait 16,3 et 38,8 % dans
les deux seules communes dites « rurales »
du canton , Riehen et Bettingen.

Il résulte de ces chiffres que la dépu-
tation de Bâle-Ville au Conseil national
tombera de huit à sept sièges, alors que
celle de Bâle-Campagne passera de cinq
à sept... Et certains journaux citadins se
demandent déjà quel parti fera les frais
de l'opération.

L.

Des anciens conseillers fédéraux soutiennent
le mouvement de «solidarité italo-suisse »

GENÈVE (ATS). — Huit anciens con-
seillers fédéraux , MM. Enrico Celio, Paul
Cnauaet , J'nuippe tuer, Max fetitpierre ,
Hans Schaffner , Willy Spuhler , Fritz Wah-
len et Max Weber , ont déclaré accorder
leur appui moral au mouvement de « soli-
darité italo-suisse » créé à la suite de
l' affaire Zardini à Zurich.

Ce mouvement , qui a été fondé à Ge-
nève , à l'instigation de deux Italiens et
de deux Suisses, a pour but de dissiper
les réactions passionnées et négatives susci-
tées par l'affaire Zardini. Il veut montrer
que tous les Suisses ne sont pas xéno-
phobes et donne la possibilité à des Italiens
de s'exprimer dans ce sens.

Le premier acte de ce mouvement a
été de lancer une souscription publique.
La moitié de la somme recueillie reviendra
à Leonardo Zardini, dont le père a connu
une fin tragique lors d'un incident à Zu-
rich , et l'autre moitié à un enfant suisse,
dont le père a été victime d'un accident
de travail.

La Croix-Rouge suisse a accepté de con-
trôler la collecte et l'affectation des fonds.
Elle s'est engagée par son secrétaire géné-

ral adjoint , M. Pascahs. Le mouvement
« solidarité italo-suisse » a déjà connu un
écho certain dans la presse italienne et
a été salué par les instances gouverne-
mentales italiennes.

Les acteurs des «Tréteaux libres »
poursuivent leur grève de la faim

IGENEVE L

GENÈVE (ATS). — Les acteurs de
la troupe genevoise les «c Tréteaux libres »
ont entamé dimanche leur sixième journée
de grève de la faim. Commencée en pri-
son, sitôt après leur arrestation. Depuis
samedi , une dizaine d'autres membres de
groupes marginaux de Genève se sont joints
à eux dans leur grève. Ce ' sont ainsi
plus de 20 jeunes gens y et - j eunes filles
qui sont déterminés à poursuivre leur cam-
pagne pour une durée illimitée jusqu 'à
ce que l'Etat réponde de façon positive
à leurs quatre revendications :
0 Levée de l 'interdiction de séjour dé-

crétée contre les étranges de la troupe
(ces derniers au nombre de six poursui-
vent leur grève en Haute-Savoie) ;
# Autorisation de travailler dans leur

maison de Haute-Savoie pour tous les
membres de la troupe ;
# autorisation de jouer en Suisse tous

les spectacles des « Tréteaux libres » ;
m Mise à disposition permanente à Ge-

nève d'yn lieu dc travail pouvant être
transformé en salle de spectacle pour tous
les groupes marginaux.

Quelque 200 personnes ont traversé sa-
medi la ville pour accompagner les grévis-
tes au parc des Etats-Vives où ils se
sont installés pour le moment. Dans le
cortège silencieux , on notait une majorité
de jeunes et également des personnes plus

agees dont les mères de quelques comédiens
grévistes.
EXPLICATIONS GOUVERNEMENTALES

Le Grand conseil de la République et
canton de Genève, a tenu une longue
séance, vendredi soir. ¦ Au cours de celle- (
ci, répondant à deux interpellations , Tune
présentée - , par un député .- . libéral), l'autre i
par un député du parti du travail, le
chef du département de justice et police ,
le conseiller d'Etat Henri Schmitt a été
amené à donner une réponse détaillée et
complète au sujet des « incidents » qui
ont tout récemment conduit la troupe de
théâtre « Les Tréteaux libres » à la prison
de Saint-Antoine par décision d' un juge
d' instruction.

Le magistrat a déclaré que des faits
graves étaient à reprocher aux divers mem-
bres de cette troupe et qu 'en agissant
ainsi , on n 'avait pas voulu censurer un
spectacle mais préserver la jeunesse contre
l'immoralité , la drogue et d' autres fléaux
qui la menacent actuellement.

Le député du parti libéral s'est déclaré
satisfait, tandis que le député du parti
du travail espère que les mesures qui
ont été prises contre les « Tréteaux libres»
ne seront pas un prétexte pour museler
la liberté d'expression dans d'autres do-
maines.

Terrible collision d autos
à Saint-Saphorin : 3 morts

^AUÎ

De notre correspondant :
Un terrible accident s'est produit dans

la nuit de samedi à dimanche, peu avant
1 heure, sur la route principale Vevëy-
Lausannc, près du Castel des Tourelles ,
commune de Saint-Saphorin. M. Gilbert
Marre!, 43 ans, ramoneur à Vevey, 3,
chemin de la Fauvette, roulait au volant
de sa voiture en direction de Lausanne
quand , pour une raison inconnue, il perdit
le contrôle de sa machine et tut déporté
sur lu gauche.

Il heurta alors violemment une automo-
bile venant en sens inverse et conduite
par M. Maurice Gurtner, 47 ans, gérant
du kiosque Naville à la gare CFF de
Martigny.

Sous le choc, les deux conducteurs furent
tués sur le coup, ainsi que M. Robert
Chassot, 43 ans, mécanicien à Corsier-
sur-Veveyi passager de- . . M. M»rrel. Un
autre passager de M. Morrél, M. Georges
Grossenbacher». 43 . ans. - également, maga-
sinier à là Tour-ile-Peilz, 47, Grand-Rue,
dut être transporté grièvement blessé a
l 'hôpital cantonal.

Les deux voitures sont démolies. Il sem-
ble bien que l'accident soit dû à un
excès de vitesse. Le drame s'est produit
entre deux virages d'orientations opposées.
D'autre part, M. Gurtner tenait normale-
ment sa droite.

Physiothérapie
et assurance invalidité

BERNE (ATS). — Serait-il possible
d'obliger l'assurancc-invalidité à verser des
prestations en cas de paralysie ou d'autres
troubles fonctionnels , a demandé le conseil-
ler national Haller (soc-AG) dans une pe-
tite question au Conseil fédéral. La juris-
prudence concernant les prestations de
l'assurance-invalidité (AI) pour les mesures
physiothérapeutiques appliquées aux cas de
paralysie et d'autres troubles fonctionnels ,
a répondu le gouvernement , se fonde sur
la délimitation de principe entre l'Ai et
l' assurance-maladie que l'on trouve à l'ar-
ticle 12. Même si cette délimitation n'est
pas entièrement satisfaisante , il ne faut pas
oublier que les assurances sociales , et parmi
elles non seulement l'Ai , mais aussi l'as-
surance-maladie et en particulier l'assurance-
paralysie , accordent d'importantes prestations
dans ce domaine. Il-devrait par conséquent
être possible d'éviter des rigueurs dans les
cas particuliers sans qu 'une revision de loi
immédiate introduise une réglementation
transitoire. Si une modification est néces-
saire , elle pourra se faire, ainsi que cela
a été prévu , dans le cadre d'une revision
totale de la législation concernant l'assu-
rance-maladie , les travaux préliminaires en
vue de cette revision sont menés le plus
rapidement possible.

La Suisse et l'ONU
BALE (ATS). — L'Association suisse

pour les Nations unies a tenu son assem-
blée des délégués samedi à Bâle, sous
la présidence de l' ancien ambassadeur Al-
fred Zehnder , de Zurich. Le comité a
été réélu à l'unanimité.

L'ambassadeur René Keller a donné lec-
ture à l'assemblée de l'allocution du con-
seiller fédéral Pierre Graber , chef du dé-
partement politique fédéral , qui n 'a pu
se rendre à Bâle. Il ressort de cet exposé
que l'ONU traverse indéniablement une cri-
se. La responsabilité des insuffisances de
l'ONU n 'incombe pas à l'organisation elle-
même, mais bien à ses membres.

Le Conseil fédéral ne peut mener une
politique étrangère qui n'emporte pas l'ad-
hésion du peuple suisse, c'est pourquoi
celui-ci doit être bien informé. La politi-
que de la Suisse vis-à-vis de l'ONU a
été définie dans le rapport du Conseil
fédéral de 1969, a précisé M. Graber.
Vers la fin de cette année, le Conseil
fédéral adressera aux Chambres un nou-
veau rapport consacré aux activités des
Nations unies et à notre collaboration
avec celles-ci de 1969 à 1971. Ce rapport
permettra de se rendre compte que notre
pays a encore resserré ses liens avec l 'ONU
et intensifié sa collaboration , notamment
dans le domaine économique et social ,
si Dien que notre position ne se distingue
souvent plus guère de celle d' un membre.

La grève sur les chantiers
du BIT aurait pu être évitée

C'esS1 l'avis du secrétariat central! de 53 FCSB

LAUSANNE (ATS). — La grève « sau-
vage » d'une dizaine de jours à laquelle
ont participé 170 ouvriers des chantiers
du Bureau internat ional  du travail , à Ge-
nève, aurait pu être évitée facilement , relève
le secrétariat central de Lausanne de la
Fédération suisse des ouvriers sur bois et
du bâtiment , si de part et d' autre on en

avait réfère immédiatement à 1 organisation
professionnelle ou à la commission pari-
taire de la FOBB et de la Société suisse
des entrepreneurs. Les revendications des
grévistes étaient en rapport avec l' applica-
tion des dispositions conventionnelles.

La FOBB s'est efforcée de renseigner
les grévistes - pour la plupart Espagnols -
sur la manière qu'a notre pays d'aplanir
les divergences entre patrons et ouvriers ,
c'est-à-dire sur la procédure de conciliation
qui doit être épuisée avant de décider un
arrêt du travail.

Elle déplore que, encourragés par des
personnes étrangères au syndicat et à la
profession, ces ouvriers peu au courant de
nos us et coutumes aient eu recours à
une grève illicite pour obtenir satisfaction.
Mais elle se réjouit que la raison ait fina-
lement retrouvé ses droits. L'organisation
s.vndicsle a pris sérieusement en main la
sauvegarde des intérêts des ouvriers afin
que d'entente avec la commission paritaire ,
les dispositions conventionnelles soient cor-
rectement et strictement appliquées.

Soulagement sans opération en cas d'hémorroïdes
Un médicament calme les douleurs

Des revues médicales communiquent
des Etats-Unis : Des recherches entre-
prises dans le domaine de la thérapeu-
tique des plaies et blessures ont con-
duit à l'élaboration d'un médicament
à base d'un extrait de cellules de le-
vure vivantes, d'huile de foie de re-
quin et de nitrate de mercure. Cette
préparation a fait ses preuves, notam-
ment dans le traitement d'affections
hémorroîdales. A la suite d'expérien-
ces cliniques étendues, ce produit a été
lancé sur le marché sous la dénomi-
nation « Sperti R Préparation H * »

contre les hémorroïdes. En utilisant
cette préparation, on constate bientôt
un soulagement des douleurs et du pru-
rit, ainsi que du flux hémorroïdal.
Chez la plupart des patients, on cons-
tate une amélioration nette au bout de
2 à 4 jours , déjà, ce qui n'est pas dû
à l'action d'autres médicaments, mais
uniquement à l'effet curatif de la
« Sperti R Préparation H * » contre
les hémorroïdes. En vente sous forme
de pommade (inclus applicateur) à 5 fr.
90 et des suppositoires à 6 fr. 60.

* trade mark.

Deux vieillards assassinés
dans un hameau argovien

ASP (Argovie) (ATS). — Le hameau
d'Asp qui appartient ù la localité juras-
sienne dc Denzbuelircii dans le canton
d'Argovie vient d'être le théâtre d'un
double assassinat qui n été découvert
samedi.

Les victimes sont M. Hans Frey
et sa femme Ida , âgés respectivement
de 81 et 76 ans. L'assassin a tué
les deux vieilles personnes ù l'aide d'un
oreiller ; il devait avoir connaissance
de la disposition des lieux et U a
quitté l'appartement du drame, situé
dans une ferme, sans laisser de traces
et en emportant une somme d'argent
dont on ne connaît pus le montant.

L'auteur dc cet assassinat s'est intro-
duit dans la chambre des deux vieil-
lards en utilisant une porte donnant

sur la grange. Après avoir accompli
son forfait , il a fouillé méthodiquement
les lieux sans toutefois découvrir une
cassette contenant 1700 francs.

Une famille qui habitait le même
immeuble  n'a rien remarqué de sus-
pect et c'est un garçon boucher , étonné
de ne pas se faire ouvrir, qui a donné
l'alerte.

Les deux victimes avaient vendu , il
y a quelques années, la ferme qu'elles
possédaient et vivaient dc la rente que
leur servait l'assurance vieillesse. C'est
du moins la'rgent que les victimes de-
vaient avoir chez elles à l'instant du
crime. De toute manière, il ne pouvait
pas se trouver plus de 3000 francs
chez elles.

I ACTUI&lilTË SUISSE ET ROWftNPE

USTER (ATS). — Un apprenti plombier
de 18 ans s'est emparé, dans la nuit de
samedi à dimanche , d'une camionnette de
livraison. Peu après , sur la route du lac ,
à Uster , il a provoqué la mort d'un piéton
de 65 ans, M. Helmuth Krebser , domicilié
à Uster.

Selon des témoins , le voleur avait dépassé
une voiture sur la droite. A la suite de
cette manœuvre , la camionnette est mon-
tée sur le trottoir où elle a heurté et tué
sur le coup M. Krebser.

L'apprenti plombier ne s'arrêta pas pour
porter secours à sa victime. Il fut cepen-
dant bientôt rejoint par deux automobilis-
tes qui permirent ainsi son arrestation par
la police. Celle-ci a procédé à une prise
de sang.

II tue un piéton
avec une camionnette

de livraison volée

BALE (ATS). — Les nouveaux abattoirs
de Bâle, dont la construction a duré trois
ans et qui sont construits près de la fron-
tière française ont été inaugurés à Bâle.
Ces abattoirs se composent de trois bâti-
ments et ont un débit quotidien de 140 tê-
tes de gros bétail , de 840 porcs et de 280
têtes de petit bétail. Un crédit de 31,9
millions de francs avait été ouvert en
1966 pour leur construction.

Inauguration
des nouveaux abattoirs

de Bâle

Drame de Sa route
dans le Rheintal

saint-gallois
WIDNAU (Saint-Gall) (ATS). — Une

collision s'est produite entre trois voitures
sur l'autoroute près de Wldnau, dans le
canton de Saint-Gall. Elle a provoqué la
mort d'une personne, trois autres étant
grièvement blessées.

Pour des raisons qu 'il n'a pas été possible
d'expliquer , une voiture qui circulait samedi
après-midi à une vitesse élevée a soudain
quitte le côté droit de la chaussée et est
venue s'écraser contre un véhicule venant
en sens inverse. Une voiture qui suivait
a également été touchée. ' Après un double
tonneau , le premier véhicule s'immobilisa
sur le toit. La victime de cet accident
est M. Albert Wald de Speicher.

Cinéma trop cher
a Lausanne ? La petite

guerre continue
LAUSANNE (ATS). — Près de 900 per-

sonnes se sont réunies samedi dans une
salle de cinéma de Lausanne pour un
débat sur les prix des places. Face au
public : ^ deux . distributeurs de films, un
propriétaire de "salles et le président du
groupement des cinémas lausannois. Le
Forum avait été organisé pour essayer de
trouver une solution au boycottage de
sept salles de projection dont les prix
sont jugés trop élevés.

Un représentant du comité « Action ci-
néma », qui est à l'origine de la contes-
tation , a demandé un abaissement unifor-
me du prix des places à 4 francs. Mais
les exploitants ont répondu qu'une telle
solution les obligerait à fermer leurs salles
à brève échéance. Après une heure de
discussions infructueuses, le comité « Ac-
tion cinéma » s'est retiré en annonçant
que le boycottage continuait.

Quant au propriétaire-gérant des sept
salles boycottées, il s'est engagé à ventiler
ses prix à partir de 5 francs, après appro-
bation du groupement des cinémas lausan -
nois, puis à accorder un rabais d'un franc
sur le prix minimum des places si, dans
une année, le nombre des spectateurs a
augmenté.

D'autre part , tous les cinémas lausan -
nois ont accepté d'introduire un prix ré-
duit (4 francs) pour les personnes âgées,
sur présentation de la carte de rentier
AVS. Cette pratique est appliquée déjà
dans de nombreuses villes suisses.

L'AVIA-DCA
a siégé à Montreux
MONTREUX (ATS). — Au cours de

l'assemblée générale de la Société suisse
des officiers de défense contre avions
(AVIA-DCA), qui s'est tenue samedi a
Montreux , le lieutenant-colonel Jean Rube-
li, de Genève , président , a relevé l'effi-
cacité de la collaboration qui s'est établie
entre l'AVIA-DCA et les autorités mili-
taires supérieures, ainsi que la création
d'une commission d'études concernant cette
arme. Il a montré aussi les lacunes qui
restent à combler pour nous défendre effi-
cacement contre un agresseur aérien et
spécialement pour protéger nos grandes
unités mécanisées. Il a souhaité que notre
industrie soit en priorité mise à contri-
bution pour la fabrication de notre arme-
ment , en particulier au moment où il
s'agit d' engager de grosses dépenses pour
l'acquisition d' un nouvel avion de combat.

Le colonel-divisionnaire Wetter , chef
d'arme des troupes d' aviation et de défense
contre avions , a souligné l'importance du
travail accompli par les officiers au civil
dans une armée de milices. « La Suisse
n'a pas une armée, elle est une armée »,
a-t-il dit.

LAUSANNE (ATS). — Près de 400 sa-
vants ont participé à l' assemblée générale
de la Société suisse de chimie , qui s'est
déroulée vendredi et samedi à l'Ecole poly-
technique fédérale et à l'Université de Do-
rigny, à Lausanne , sous la présidence
du professeur H. Schmid, de l'Université
de Zurich.

Le thème des séances de travail était les
aspects nouveaux de la chimie de l'azote.
Des exposés ont été présentés par les pro-
fesseurs Schatt , de l'Université du Sussex
(Angleterre), Huenig, de l'Univeristé de
Wurzbourg (Allemagne), et Wagnière , de
l'Université dc Zurich. En outre , les con-
gressistes ont entendu une série de com-
munications sur divers aspects de la chi-
mie organique , minérale et physique.

La Société suisse de chimie a remis la
« Médaille Paracelse » au professeur Ro-
bertson , chimiste britannique qui a accom-
pli une œuvre dc pionnier dans l'applica-
tion des rayons X.

La Société suisse
de chimie a siégé

à Lausanne

ROLLE (ATS). — Un accident mortel
s'est produit à la fin de la semaine dans
les entrepôts Mocvcnpick , à Bursinel , près
de Rolle. Le petit Guy Decurtins, âgé dc
deux ans, fils du directeur, qui jouait dans
l'établissement , s'est jeté malencontreusement
contre un véhicule élévateur en mouvement
en marche arrière. Il fut renversé et écrasé.
Immédiatement transporté à l'hôpital de
Nyon, il y mourut à son arrivée. Une re-
constitution a été faite samedi en présence
du juge informateur de la Côte pour établir
les circonstances exactes de ce navrant
accident.

Enfant écrasé
par un élévateur

ROLLE (ATS). — Croissance et liberté ,
tel a été le thème développé devant le
parti libéral vaudois , réuni samedi à Rolle
sous la présidence du conseiller national
Thévoz. par plusieurs personnalités , dont
MM. Claude Bonnard , président du Con-
seil d'Etat , et Louis Guisan , conseiller
aux Etats .

La conclusion de ce débat est que la
croissance est un bien , mais qu 'elle peut
aboutir à des impasses et créer des con-
flits moraux. L'homme doit pouvoir maî-
triser la croissance économique , car elle
met en question le respect de nos libertés ,
et pour cela, il faut rendre la primauté
à la politique. Le libéralisme a atteint
ses buts politiques , mais il doit résoudre
maintenant le problème de la croissance.
Il y parviendra dans la mesure où il
se souviendra que sa doctrine n'est pas
celle du : simple « laisser faire » , mais du
progrès ordonné pour le bien de l'homme ,
être physique et spirituel.

Journée d'étude libérale
sous le thème croissance

et liberté

Cambrioleurs arrêtés
(c) La police judiciaire de Lausanne a
arrêté deux cambrioleurs agissant ensemble,
qui avaient commis une quinzaine de cam-
briolages d'usines, de magasins , d'établisse-
ments publics , à Lausanne et dans le
canton , au cours de ces deux derniers mois.
Le butin de ces voleurs s'est élevé à 10.001)
francs environ.

D'autre part , un autre cambrioleur , qui
avait l'habitude de venir à Lausanne pour
des fins de semaine rémunératrices , a été
arrêté à la suite d'une dizaine de délits
du même genre.

Automobiliste
éjecté et tué par

un conducteur inconnu
(c) Vendredi , vers 23 h 20, sur la route
suisse, au lieu Choisy . sous le village dc
Bursinel , un automobiliste , M .  Jean-Claude
Zwahlen , 22 ans, domicilié à Bursinel rou-
lait en direction de Rolle lorsqu 'il entra
en collision avec M. Antoine Frey, 23 ans,
demeurant au Graiid-Lancy, qui survenait
en sens inverse au volant dc sa voiture.

Sous lu violence du choc, M. Zwahlen
fut éjecte et t ra îné  par un automobiliste
inconnu roulant sur Genève, qui ne s'ar-
rêta pas. Il fut tué. Quant à M. Frey,
blessé à la tête, il a été soigne à l'hôpital
de Nyon.

Les témoins éventuels de l'accident et
toute personne pouvant fournir un rensei gne-
ment sont priés dc téléphoner à la brigade
de la circulation de la gendarmerie , à
Lausanne.
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Négociations capitales à Bruxelles
entre les Six et la Grande-Bretagne

BRUXELLES (AP). — M. Maurice
Schumann, ministre français des affaires
étrangères, doit présenter aujourd'hui de
nouvelles propositions, concernant l'admis-
sion de la Grande-Bretagne au Marché
commun — et ces propositions pourraient
déterminer le succès ou l'échec des né-
gociations.

L'un des principaux problèmes concerne

le montant de ln contribution britannique
au budget de lu communauté, pendant la
première année de la période transitoire
de cinq ans, qui devrait commencer le 1er
janvier 1973. On estime que ce budget se-
ra alors d'environ 4 milliards de dollars.

La Grande-Bretagne a offert de com-
mencer par une contribution de 3 % —
et le président Pompidou a vu là un exem-

ple de l'humour britannique. Mais la France
n'a publié jusqu'ici aucun chiffre à ce
sujet.

Le ministre français des affaires étran-
gères proposera une formule selon laquelle
la Grande-Bretagne verserait tous les droits
perçus sur les importations de produits
agricoles, une partie des droits concernant
les produits industriels, et une somme basée
sur le rapport entre le produit national
brut (P.N.B.) britannique et le P.N.B. total
de la nouvelle communauté de dix mem-
bres.

Les autorités britanniques désirent savoir
à combien cela se monterait exactement.
Dans les textes préalables publiés jusqu'ici,
les Français n'ont, en effet, indiqué aucun
chiffre , laissant aux négociateurs le soin de
les fixer.

Selon de nombreux experts des Six, la
contribution britannique pourrait être com-
prise au début entre 7 et 10 % — entre
280 et 400 millions de dollars — et aug-
menter progressivement pendant les cinq
dernières années de la période transitoire.

Un autre problème essentiel concerne
l'avenir dc la livre sterling.

Les balances sterling (dettes britanniques
dans le monde) se montent à 4300 millions
de livres. La France voudrait qu'elles soient
réduites au rythme de 5 % par an, pen-
dant 20 ans.

D'autres problèmes se posent pour les
importations britanniques de produits lai-
tiers de la Nouvelle-Zélande, et de sucre
des pays du Commonwealth.

LES CONSÉQUENCES
La politique agricole de la communauté

risque de se trouver affectée par la décision
qui vient d'être prise à Bruxelles, de lais-
ser « flotter » certaines devises des pays
membres. Cette incertitude ne manquera
pas d'avoir des répercussions sur les dis-
cussions des ministres des Six lorsqu'ils
examineront les propositions françaises.

La fixation d'une attitude commune à
l'égard de la Grande-Bretagne paraissait dé-
jà difficile avant la crise monétaire actuelle.
Il est à prévoir que de nouveaux compro-
mis seront nécessaires.

ESPOIR
M. Rippon, ministre britannique chargé

des négociations avec le Marche commun,
a déclaré au cours d'une interview radio-
diffusée qu'il avait bon espoir de ven-
des progrès certains et visibles être réa-
lisés pendant les entretiens ministériels de
deux jours qui s'ouvriront mardi à Bruxelles.

Les problèmes sont ardus et les négo-
ciations seront serrées mais ii existe, je
crois, une volonté de trouver des solutions,
a souligné M. Rippon.

t Bonn veut voir venir
( Autriche réévalue aussi

On apprenait dans le courant de la nuit
que le gouvernement autrichien avait décidé
de réévaluer le schilling de 5,05 %. Au-
paravant , le chancelier allemand Brandt
avait précisé au cours d'une émission radio-
télévisée que < la dévaluation du deutsch-
mark n 'était pas prévue > .

Le ministre de l'économie, M. Schiller.
a déclaré que le gouvernement allemand
a décidé de laisser flotter le mark pour
combattre l'afflux des devises étrangères .

Au cours d'une conférence de presse,
il a déclaré que le cabinet a décidé d' ag ir
en conformité avec la décision de la réu-
nion des ministères des finances et de
l'économie des Six , qui ont donné le feu
vert à l'Allemagne et à d' autres pays pour
prendre une telle décision.

II s'est refusé à dire si le gouvernement
avait fixé des limites à la fluctuation du
mark en ordonnant à la Bundesbank de
le soutenir à certains niveaux.

11 a dit toutefois que sa conception du
mark flottant est que le taux de change
du mark sera temporairement suspendu ,
alors que sa parité officielle par rapport
au dollar restera inchangée.

« J'imagine que la Bundesbank observera
d' abord tranquillement la situation et qu'elle
pourrait intervenir à certaines occasions. >

LA SITUATION EN BELGIQUE
Pour sa part , la Belgique a décidé pour

surmonter la crise monétaire , de tirer le

meil leur  parti de son double marche des
changes en laissant flotter le franc belge
sur le marché libre et en renforçant ses
contrôles sur la parité fixe.

Depuis des années, la Belgique bénéfi-
cie de ce double marché. Le marché of-
ficiel est destiné aux transactions commer-
ciales et officielles.

A WASHINGTON
L'accord auquel sont parvenus les minis-

tres du Marché commun pour permettre
la flottaison du mark, est bien accueillie
à Washington , tant par les milieux gou-
vernementaux que de source proche du
Fonds monétaire international.

La décision est considérée comme un
acte responsable , propre à stabiliser momen-
tanément le marché monétaire international.

Du point de vue du Fonds monétaire
international (FMI), une fluctuation des
monnaies de la CEE serait considérée com-
me une menace à la discipli monétaire
qui avait été définie en 1944, et qui donne
au FMI la responsabilité de maintenir la
stabilité financière mondiale.

A LONDRES
La parité du sterling n 'est pas modifiée

a annoncé dimanch e soir la trésorerie bri-
tannique en précisant que le marché des
changes london ien fonctionnera normale-
ment lundi.

MAMAN D OUTRE -ATLANTIQUE
Dimanche, c'était aussi la Fête des mères aux Etats-Unis. Voici Mme
Jo Kienast , du New-Jersey. Une maman pas tout à fait comme les autres,
car elle a des quintuplés âgés d' un an. De gauche à droite : Ami/ , Sara ,

Gordon, Ted et Abigail. (Têléphoto AP)

La grogne chez Tito
SARAJEVO (AFP). — Le maréchal Tito

a accusé des « généraux en retraite » d'être
parmi ceux qui , en Yougoslavie , « trouven t
tout négatif et veulent être président de
la République ou tout au moins des mi-
nistres ».

Dans le plus violent discours qu 'il ait
prononcé depuis des années , soulevant une
tempête d'ovations dans la salle du con-
grès de l'autogestion , à Sarajevo , le maré-
chal Tito a annoncé « un cours plus ri-
goureux », en s'écriant : « On raconte que
Tito, c'est un fusil vide. Eh bien , cette
fois-ci , ce n'est pas un fusil vide. Il a
pas mal de munitions ».

« Je compte sur vous, sur la classe ou-
vrière », a-t-il poursuivi. « Il faut éliminer
de la Ligue des communistes tous ceux
qui, par leurs conceptions et leurs actes,
n 'y appartiennent pas ».

Le maréchal Tito a indiqué sans détours
qu 'il parlait de la situation après le récent
plénum tenu à Brioni par la présidence
de la Ligue des communistes de Yougos-
lavie.

Les taux de change fleîtaeiîs
WASHINGTON (A FP). Le fonds

monétaire international a failli s'ap-
peler s Fonds international de stabi-
lisation » , ce qui dit bien que, pour
les participants à la conférence de
Bretton-Woods, en juillet 1944, le
souci de stabilité des monnaies pri-
mait toute autre considération.

Pourtant , dès 1948, le Mexique
laissait f luctuer sa monnaie pendant
un an, bientôt imité en 1949 pa r
le Pérou. Puis, pour des périodes
plus ou moins longues , la Syrie, la
Thaïlande , la Bolivie , le Chili , le
Paraguay, l'Argentine et les Philip-
pines prenaient la même décision.

Parmi les grands pays , le Canada
a laissé fluctuer librement son dolla r
de septembre 1950 à mai 1962, et
de nouveau depuis le 31 mai 1970.

Le mark allemand a déjà f lot té
pour sa part pendant un mois du
30 septembre au 27 octobre 1969 ,
date de sa dernière réévaluation.

Mais, si le Fonds monétaire inter-
national a ainsi adm is, sous la pres-
sion des circonstances, des taux f lo t -
tants, il les a toujours considérés
comme devan t être temporaires, l'ob-
jectif f inal  étant de créer les condi-
tions nécessaires au rétablissement
d' un taux de change stable.

La Banque nationale suisse
et la réévaluation du franc
La Banque nationa le suisse communique :
Selon arrêté du Conseil fédéral du 9 mai

1971 fixant la parité-or du franc, la nou-
velle teneur en or du franc est de 47/216
(0 ,21759...) gramme d'or fin , comparé à
63/310 (0,20322) gramme. .

Ainsi , un kilogramme d'or fin équivaut
à 4595 35/47 francs (jusqu 'à présent 4920
40/63 francs) . Le taux exact de réévalua-
tion est de 7,06937 %.

En tenant compte du prix officiel de l'or
aux Etats-Unis de 35 dollars l'once d'or
fin , la nouvelle parité du dollar américain
envers le franc suisse (cours moyen) est de
4 fr. 0841 (jusqu 'à présen t 4 fr. 37282) pour

un dollar. La dévaluation du cours du dol-
lar se situe ainsi à 6,6 %.

La Banque nationale a fixé son cour;
d'achat inférieur pour le dollar à 4 fr. 01
(jusqu 'à présent 4 fr. 2950) et son cours de
vente supérieur à 4 fr. 16 (jusqu 'à présent
4 fr. 45). La marge entière , c'est-à-dire la
différence entre le cours inférieur et le
cours supérieur , est du 3,67 % (jusqu 'à pré-
sent 3,54 %).

Comme par le passé, la Banque nationale
se réserve la faculté d' acheter et de vendre
aussi à l' avenir , dans le cadre de sa poli-
tique des devises, des dollars à des cours
situés entre ces deux limites.

WBB> La Suisse ne pouvait pas demeurer passive
Or, quinze mois plus tard, il fallait bien,

sous la pression du mal dont souffrait notre
économie et surtout notre industrie d'ex-
portation, réduire d'un tiers environ la va-
leur de notre franc. Les effets de cette
opération à laquelle poussèrent avec une
ténacité particulière deux conseillers fédé-
raux d'alors, MM. Minger, l'agrarien (la
paysannerie endettée n'attendait que béné-
fice d'une dévaluation) et M. Obrecht, de-
puis peu à la tête du département dc
l'économie publique, ne furent pas aussi
défavorables qu'on l'avait craint ; bien au
contraire, la dévaluation stimule singulière-
ment nos exportations.

A l'époque, ce fut, sauf pour quelques
initiés, une surprise de taille et ceux qui
ont vu M. Meyer quitter la séance du
Conseil fédéral le regard fixe, le teint
blême et transparent, pour regagner son
cabinet avant d'annoncer l'événement par
radio au peuple suisse et prononcer sa
fameuse phrase « un franc reste un franc »,
ceux-là n'ont pus retrouvé tout-à-fait le
la même atmosphère survoltée, hier soir.

C'est qu'on savait depuis quelques jour»
déjà que lu Suisse ne pourrait dcmeurei
passive si l'Allemagne fédérale, senle ou
avec ses partenaires de la Communauté
économique européenne, devait prendre des
mesures pour faire barrage à l'afflux dc
dollars. Vendredi déjà. le Conseil fédéral
avait envisagé certaines décisions et préparé
diverses solutions de rechange.

Puis, les déclarations de M. Celio, chef
du département fédéral des finances , di-
manche à midi, tant à la radio qu'à la
télévision , ne laissaient guère de place à
l'incertitude. Puisque la Suisse ne pourrait
s'accommoder d'un taux de change flottant
pour sa monnaie, seule une réévaluation
entrait en considération, et cela quarante
jours après l'entrée en vigueur des nou-
velles dispositions de la loi sur la monnaie
qui donnent au collège exécutif le pouvoir
de modifier la parité du franc.

Si le gouvernement n'avait pas fait acte
de prévoyance en demandant assez tôt aux
Chambres, de modifier la procédure, s'il
avait fallu, comme le voulait la loi avant

la revision, convoquer d'abord le parle-
ment, la décision aurait sans doute été
prise une fois le mal déjà fait.

Dans ces conditions, on était plus ou
moins préparé à la décision prise hier soir.
II n'empêche qu'elle sera sans doute forl
discutée encore.

LA CARTE FORCÉE
Donc, en dépit des assurances donnée.'il y a quelques mois encore, la Suisse

doit réévaluer su monnaie. Pourquoi ? M.
Celio l'a dit dans une déclaration officielle
et il a fourni aux journalistes des explica-
tions qui furent complétées par celles de
M. Hay, l'un des trois directeurs généraux
de la Banque nationale.

De ces exposés, il faut retenir que si,
depuis le début dc l'année, un certain
afflux de dollars sur le marché européen
pouvait se justifier par le fait que le taux
d'intérêt était plus favorable de ce côté
de l'Atlantique qu'aux Etats-Unis, ces tout
derniers temps, on assistait ù de très amples
manœuvres spéculatives en Allemagne. Puis-
que nos voisins du nord étaient décidés
à se défendre, nous ne pouvions rester
sans réagir, sous peine de voir se diriger
vers notre pays ces liasses de dollars qui
ne trouvaient plus avantage à s'investir de
l'autre côté du Rhin. C'était la carte forcée.
Nous ne pouvions adopter un taux de
change flottant sans introduire en même
temps un contrôle délicat et dont les effets
auraient été pour une part aléatoires, sans
courir non plus le risque d'un marché
parallèle du dollar. Il ne restait donc plus
que la réévaluation à un taux raisonnable,
ni trop bas pour que l'on ne puisse douter
dc nos intentions , ni trop élevé pour ne
pas porter un préjudice considérable à notre
industrie d'exportation. Certes, la mesure
édictée hier soir, présente des inconvénients,
précisément pour ces industries tournées
principalement vers les marchés étrangers,
pour le tourisme anssi. Mais elle doit mettre
un frein à la spéculation et par là même
empêcher que les tendances inflationnistes
ne s'accentuent jusqu'à créer chez nous
use situation désastreuse.

Comme l a  fait observer aussi le directeur
de la Banque nationale, une mesure auto-
nome de la Suisse était d'autant plus in-
diquée que, si les Etats-Unis affirment
qu'ils font un sérieux effort pour réduire
le déficit de leur balance des paiements,
les résultats obtenus jusqu'ici sont encore
loin de répondre à ce que l'on escomptait.

Mais surtout, le Conseil fédéral ne se
contentera pas de réévaluer le franc. Il
va proposer d'autres mesures relevant de
la politique conjoncturelle. Il prévoit en
particulier des dispositions destinées à ré-
duire le volume exorbitant de la construc-
tion. On se propose, par exemple, d'in-
terdire pour un temps, certaines construc-
tions de luxe ou de prestige, ou encore
d'interdire, dans des circonstances détermi-
nées, la démolition d'immeubles locatifs
encore habitables. En outre, le Conseil fé-
déral a donné mandat à tous ses dépar-
tements d'établir pour 1972 un budget te-
nant compte de la conjoncture économique.
Il faudra examiner aussi s'il est indiqué
de soustraire au marché certains moyens
financiers que l'on stériliserait ou que l'on
épongerait pur le biais dc l'impôt. Mais
de tout cela, nous serons plus précisément
informés quand les projets seront au point.

Pour le moment donc : une décision à
laquelle la Suisse, bénéficiant d'une mon-
naie forte, ne pouvait échapper, et de
fermes intentions qui ne devraient pas se
heurter, on l'espère du moins, au barrage
parlementaire comme ce fut le cas ré-
cemment.

Georges PERRIN

Schiller dixit
BONN (DPA). — Le ministre ouest-

allemand des finances , M. Schiller , a
déclaré que la réévaluation du franc
suisse était une « leçon pour le pays ».

La Suisse, a déclaré M. Schiller , a,
par cette mesure , subi la conséquence
de « n 'avoir pas suivi » lors de la der-
nière réévaluation du mark ne automne
1969.

Comment de grosses sociétés font
honorablement de la spéculation

LONDRES (AP). — Les spéculateurs sut
devises qui ont provoqué la crise moné-
taire actuelle en Europe ne sont pas les
petits opérateurs clandestins que l'on a
connus à l'époque du « marché noir ». Ce
sont les administrateurs financiers de socié-
tés internationales fort respectables.

« Si on appelle cela de la spéculation ,
alors je suis un spéculateur », a dit notam-
ment M. Hansen, président de l'important
groupe chimique Bayer, en Allemagne oc-
cidentale.

« Cette société, a-t-il dit , ne joue pas
spécialement sur le marché des devises,
mais mes actionnaires me pendraient si je
ne jouais pas, à un moment comme celui-
ci ».

« Bayer, a précisé M. Hansen, emprunte
des dollars et les transforme en marks
à Londres ».

D'autres grosses sociétés - dans le do-
maine du pétrole , de l'électricité ou de
l'automobile - ont également échangé des

dollars ou des devises européennes contre
des marks , dans l'espoir que la valeur du
mark augmentera.

SANS HISTOIRE
Ces transactions sont entièrement légiti-

mes , et l'importance même de leur mon-
tant , portant sur des millions de dollars ,
exclut pratiquement l'action de petits opé-
rateurs.

Selon l' administrateur d'une société pétro-
lière américaine à Londres , « les sociétés
possèdent un personnel de haute valeur ,
dont l'unique tâche est de placer les ca-
pitaux de leur société de la façon la plus
profitable possible, et le mark allemand
paraissait le meilleur placement ».

C'est ainsi que nombre de sociétés in-
ternationales opèrent journellement sur le
marché des eurodevises , où quelque 50 mil-
liards de dollars recherchent constamment
l' emploi le plus profitable. La plupart de
ces sociétés sont américaines , ou des fi-
liales de sociétés américaines. Optimisme mesuré de M. légers après

son périple en Israël et en Egypte
ROME (AP). — Le secrétaire d'Etat amé-

ricain William Rogers a repris l'avion di-
manche pour les Etats-Unis où il doit
faire un rapport au président Nixon sur
les résultats de sa mission au Proche-
Orient.

Au cours de son escale de 26 heures
à Rome, il a encouragé le gouvernement
italien à poursuivre son propre effort di-
plomatique en faveur d'un règlement du
conflit israélo-arabe et il a été reçu par le
pape Paul VI qui lui a donné l'assurance
qu 'il mettrait tout en œuvre pour venir
en aide « d'une manière humanitaire » aux
prisonniers de guerre américains au Viet-
nam.

La visite du secrétaire d'Etat dans la
capitale italienne a provoqué samedi soir
des incidents violents. Un milliers de maoïs-
tes ont manifesté, dans le centre de la
ville , non loin de l'hôtel où il était descen-
du , pour réclamer le retrait des troupes
américaines du Viêt-nam du Sud. Ds ont
attaqué le service d'ordre à coups de cok-
tails Molotov , incendié deux voitures de
police , dressé des barricades et brisé de

Plan Dayan
TEL-AVIV (Reuter). — Le général

Dayan, ministre israélien de la défense,
a proposé un plan en cinq points
pour la réouverture du canal de Suez,
prévoyant notamment la traversée du
canal par des techniciens et policiers
civils égyptiens, au cours de la visite
qu'a faite, à Tel-Aviv, M. Rogers.

On ajoute que les propositions for-
mulées par le général Dayan ont pro-
bablement été communiquées aux diri-
geants égyptiens par M. Sisco, secré-
taire d'Etat américain adjoint, dimanche
au Caire.

De même source, on précise que les
propositions prévoient : une promesse
égyptienne d'ouvrir le canal à tous les
navires, y compris ceux d'Israël, et
une diminution des forces israéliennes
le long des rives du canal, notamment
des chars et de l'artillerie.

nombreuses vitrines. Sept policiers ont été
blessés.

UN CERTAIN SOURIRE
Au cours d'une conférence de presse ,

M. Rogers s'est déclaré plus optimiste quant
aux chances de voir intervenir un règle-
ment de paix au Proche-Orient qu'il ne
l'était à son départ de Washington. Les
perspectives d'un accord qui permettrai!
la réouverture du canal de Suez « se sonl
améliorées dans une certaine mesure » ce
qui autorise un plus grand optimisme quanl
aux chances « d'un règlement plus large ».

L'optimisme mesuré ' du secrétaire d'Etat
a trouvé dimanche un écho dans la presse
israélienne ,, qui a estimé que le voyage

Exp loits » de Maoïstes à Rome. Une voiture de police atteinte par des
cocktail» Molotov. (Téléphoto AP)

de M. Rogers a été un facteur de progrès.
Le journal dc langue anglaise « Jérusalem
Post » a déclaré qu 'Israël est désormais
prêt à autoriser la présence d'une force
de police égyptienne symbolique dans les
secteurs de la rive orientale que ses troupes
évacueraient en cas d'accord, alors que
Jérusalem était jusqu'ici catégoriquement
opposé à une telle solution.

Les entretiens que le secrétaire d'Etat
américain a eu jeudi et vendredi avec les
responsables israéliens auraient abouti à
l'acceptation par Israël d'une certaine pré-
sence égyptienne sur les rives orientales.
Mais cette information est démentie de di-
verses sources.Grande perte pour l'ast ronomie :

échec du lancement de Mariner 8
Le lancement de « Ma riner-8 » a

échoué samedi soir cinq minutes après
le lancement , le second étage de la
fusée Atlas Centaure n'ayant pas fonc-
tionné convenablement.

La grande machine s 'est donc gripp ée
une nouvelle fois.  Or ce n 'est plus au-
jourd'hui le petit grain de sable qui
vient compromettre, accidentellement , le.
bon fonctionnement d'une mécanique
bien réglée. Il semble au contraire que
l'on soit ¦ en présence d'une pernicieuse
maladie à virus qui ait décidé de s'at-
taquer, brusquement, aux fusées Atlas-
Centaure.

On se souvient , en e f f e t , qu 'après
12 lancements assurés à la perfection ,
une p remière fusée de ce type accusait
une défaillance le 30 novembre dernier,
alors qu'elle avait à son sommet un
joyau de 500 millions de francs , OAO-B ,
satellite astronomique. Cet accident im-
prévisible devait alors faire craindre pour
le lancement suivant , en janvier de cette
année, celui d' un satellite Intelsat-lV.

Rien de fâcheux ne se produisit ce-
pendant le 22 janvier, et lntelsat-lV-1
fu t  correctement mis sur orbite. La
« maladie » avait donc choisi de frapper
le coup suivant , et d'atteindre ainsi au
cœur, une nouvelle fois , plutôt que les
financiers du télép hone, les astronomes
désintéressés.

LES CONSEQUENCES
C'est une grande perte en effet pou r

l'astronomie - on devrait dire un man-
que à gagner, mais le résultat est le
même - que cet échec de «r Mariner-h ».
Car ce n'est pas le prix seul, cette fois ,
qui est en cause (environ 240 millions
de francs). L'aspect le plus trag ique est
que ce genre de mission martienne ne
se programme .pas n'importe quand , et
que si les Américains avaient cert es p ré-
vu un autre vaisseau - qui devrait être
lancé dans 10 jours -, ils leur avaient
aussi assigné des tâches très diverses.
Tâches qui ne pou rront p lus être ac-
comp lies, désormais, qu'à 50 %.

Eric SCHAERL1G

LONDRES (AFP). — Le rôle de
l'Europe dans le monde figurera au.
premier plan des entretiens que le pré-
sident Pompidou aura à Paris avec
M. Edward Heath les 20 et 21 mai ,
indique-t-on de source britannique auto-
risée.

La date de cette rencintre a été fixée
au cours des deux ou trois derniers
j ours. Le projet d'un voyage du pre-
mier ministre britannique à Paris était

toutefois à l'étude depuis plusieurs se-
maines.

Les entretiens de Paris seront précé-
dés, le 17 mai par une rencontre entre
le ministre français des affaires étran-
gères, M. Schumann et le chef du Fo-
reign office , sir Alec Douglas Home.

Sir Alec vient , en effet , à Paris pour
y assister, le 18 mai, à la « réunion à
dix » (les « six » plus les quatre can-
didats au Marché commun).

Sommet Heath- Pompidou

Bruxelles
i.-

II y a maintenant 14 ans, qu'ayant
signé le Traité dc Rome, les Six, après
l'avoir accepté, sont contraints de vivre
ensemble.

La communauté dc leurs intérêts éco-
nomiques, l'interdépendance, chaque jour
plus avouée, dc leurs législations socia-
les et même financières , font qu'un
divorce ne serait pas simplement un
acte dc séparation, mais aussi un arrêt
de mort. Personne ne veut en arriver
là et M. Schiller pas davantage, bien
que le ministre ait, dans son domaine,
des vues parfois aussi aventureuses que
celles qui, dans le cadre dc l'Ostpoti-
tik, firent jadis les délices maintenant
un peu fades de son chancelier.

Pourtant, c'est la première fois, de-
puis bien longtemps, que, sur un fait
dominant, les Six n'ont pas réussi à
trouver un terrain d'entente. II est vrai
que la question posée n'entrait pas
dans le système où, obligatoirement,
la communauté doit rendre un verdict
d'unanimité. Il est vrai, aussi, que l'Al-
lemagne aurait pu, en raison de cette
circonstance, et si elle l'avait vraiment
voulu, prendre la décision que l'on
sait sans que ses négociateurs fassent
le voyage de Bruxelles. A Bonn, voici
deux ans, on n'avait pas ' pris tant
de précautions pour décider la réévalua-
tion du mark.

Cette fois, au moins, chacun savait
à quoi s'en tenir. On peut donc con-
sidérer que, dans une certaine mesure,
la demande allemande d'un accord com-
mun aux Six, prouve que personne,
k Bruxelles, n'entendait, sur le fond,
constater la vertu des accords com-
munautaires. Réévaluation déguisée ou
non, les Allemands au moins, pom
la forme, ont tenté l'expérience d'une
décision à Six, même si, au cœui
de tout cela, il y avait quelques brins
de savante finasserie.

Pourquoi ont-ils joué le jeu d<
Bruxelles ? C'est que certaines signatu-
res étalent encore humides et que l'ac-
cord préliminaire sur le projet d'union
économique et monétaire ne date tout
de même que de février 1971. Il y
a des textes qu'il est tout de même
prématuré de prétendre déchirer.

C'est le onze février, en effet , que
le Marché commun posa la première
pierre du nouvel édifice. Et si lei
signataires s'étaient donné jusqu'en 1973
pour adopter, sur ce sujet , des textes
vraiment institutionnels, il n'empêche
qu'en février, ils avaient posé en prin-
cipe que, dans les deux prochaines
années, « ils s'efforceraient » d'accentuei
< la coordination de leur politique bud-
gétaire, conjoncturelle et fiscale > mais
anssi, et surtout, de « renforcer leur
coopération monétaire ».

Dès l'instant où les Allemands refu-
saient le contrôle des changes et on
ils pensaient que le dollar n'était pas
vraiment malade, quelles solutions leur
restait-il ? C'est là, justement, que la
position allemande se révèle assez subti-
le, et, il faut le reconnaître, assez
forte. A l'époque de la discussion sur
le futur monétaire de l'Europe des
Six, les négociateurs allemands avaient
fait insérer dans les textes ce qu'ils
appelèrent une « clause de prudence ».
O clair-obscur de certaines formules !
Celle-ci signifiait, en fait, que chacun
des pays membres gardait, pour l'ins-
tant, sa pleine et entière liberté de
modifier la parité dc sa monnaie.

Les Allemands n'ont pas osé franchir
le pas. Ils se sont contentés d'ouvrir
une porte où certa ins cauchemars les
ont accueillis. 1970 : hausse des prix
de 7,1 % et cela explique bien des
choses en ce qui concerne la Suisse.
1970 ? Pour la première fois depuis
des années, déficit de la balance com-
merciale. Ce qui prouve que la rééva-
luation n'est pas une oasis !

En février 1971, à Bruxelles, et en
application des accords Werner et Bar-
ré, les Six s'étaient engagés à « réduire
la marge de fluctuation entre les mon-
naies des pays membres > . C'était le
point de départ à la définition d'une
parité fixe entre les monnaies nationa-
les. Les événements de l'autre nuit
ont ébranlé l'édifice même s'il s'agit
comme l'on dit, d'une entorse provi-
soire.

Comment les dirigeants allemands en-
tendent-ils concilier leur position avec
l'engagement pris voici deux mois de
« maintenir la cohésion monétaire » des
six pays par la création d'un fonds
de coopération ?

Recoudre 7 II reste qu'une tache bien
noire vient d'apparaitre sur la palette
de l'Europe verte. On aimerait notam-
ment savoir comment, avec des mon-
naies flottantes, il sera possible de
maintenir chez les Six le prix commu-
nautaire des produits agricoles ?

Nous aimerions le savoir. Et les An-
glais aussi. L. GRANGER

(A suivre.)


